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Les arts dans la société



Introduction Situation et vocation de la sociologie de l'art Alphons Silbermann



Naguère encore, on méconnaissait l'existence d'une sociologie de l'art, et l'idée que l'étude sociologique de l'ensemble des formes artistiques pût constituer u n domaine autonome des sciences sociales était à peine concevable ; aujourd'hui cependant, des sociologues de plus en plus nombreux se consacrent à cette branche d'une discipline en plein développement. U n e sociologie de l'art est née, qui prend pour objet, selon les cas, la littérature ou la musique, le théâtre ou la peinture ; il se crée des centres de sociologie de l'art ; cette matière fait l'objet de cours universitaires ; toute réunion, tout congrès traitant des problèmes de l'art se doit désormais d'inscrire à son p r o g r a m m e u n sujet en rapport avec cette discipline ; en m ê m e temps, o n voit se multiplier, en librairie, les ouvrages de toute sorte qui y sont consacrés... Bref, o n peut dire de la sociologie de l'art qu'elle a conquis droit de cité. O n ne peut, certes, que s'en féliciter, mais cette évolution pose deux problèmes qui, immédiatement ou à terme, touchent aux fondements de la sociologie de l'art en tant que branche autonome de la science. L e premier est celui de la place qui revient aux sociologies des différentes formes d'art dans les sciences correspondantes, c'est-à-dire dans les sciences qui traitent de la littérature, de la musique, d u théâtre ou des arts plastiques — l'objet principal du débat étant de savoir si la sociologie de l'art doit être considérée c o m m e une discipline réellement indépendante o u c o m m e u n simple auxiliaire. Le second problème est de déterminer où et c o m m e n t la sociologie de l'art peut s'insérer dans le cadre d'ensemble de la sociologie, afin de ne pas se trouver reléguée dans une situation fâcheusement marginale. Ces deux problèmes présentent u n étroit rapport logique ; en effet, s'il n'existait pas de science de la littérature o u de science de la musique, par exemple, il n ' y aurait pas n o n plus de sociologie de la littérature o u de sociologie de la musique. Aussi bien ne peut-on retracer l'évolution de la sociologie de la littérature sans évoquer les idées de M m e de Staël1, ni parler i. D a n s : De la littérature conside'rée dans ses rapports avec les institutions sociales, i8oo, et De l'Allemagne, 1810.
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de sociologie de la musique sans se référer à Amiot ' o u à Kiesewetter 2 , ni s'abstenir de citer Vasari 3 dans le domaine des arts plastiques, etc. N o u s ne pourrons donc faire autrement que de traiter ces problèmes ensemble, d'autant que cette étude liminaire se propose essentiellement d'introduire, dans le développement de la sociologie de l'art, une certaine systématisation sans laquelle il serait sans doute de plus en plus difficile, à la longue, de saisir la signification de cette discipline, d'en apercevoir lafinalité,d ' e n comprendre les méthodes d'investigation infiniment diverses, et d ' e n mesurer l'acquis actuel. Tant il est vrai que toute science doit, pour se développer, prendre appui sur des bases multiples, éprouvées o u n o n , théoriques et pratiques, conceptuelles et empiriques, si elle ne veut pas mourir d'une mort précoce dans les vapeurs d'encens d'une autosatisfaction stérile. Telle est donc la tentative de systématisation que nous entreprendrons ici, sans vouloir, bien entendu, suivre jusqu'à son extrême pointe chaque ramification d u problème. D'autre part, on ne saurait guère exiger de l'auteur, qui est « de la partie » et qui s'efforce depuis des années d'apporter une modeste contribution au développement de la discipline considérée qu'il renonce à tout esprit critique. L'attachement qu'il professe pour la sociologie positive l'amènera à procéder parfois avec une certaine réserve, c'est-à-dire à ne pas prêter la main à des entreprises qui visent à imposer à tout prix l'hégémonie scientifique de certaines conceptions. Ecrire, par exemple, « L a justification et le développement de la sociologie de la musique dépendent de la mesure dans laquelle elle saura adapter ses méthodes et son langage a u domaine propre de la musique elle-même (en évitant, par exemple, de qualifier Bach de producteur composant pour des consommateurs 4 », ou encore « U n e approche sociologique de l'art actuel ne saurait être pleinement valable q u ' à partir de l'étude des arts d u passé et réciproquement 5 », c'est montrer trop clairement q u ' o n se soucie davantage de conserver la tradition que de suivre le progrès de la pensée. A u reste, les sciences ayant pour objet l'étude générale de la musique, des arts plastiques o u de la littérature, dans leurs recherches sur les structures fondamentales des unités de signification, les fonctions de symbolisation de l'œuvre littéraire, etc., ne sont pas seules à affirmer certains droits de préséance qui —• empressons-nous de le préciser — tiennent en partie à la confusion des idées qui a parfois présidé à la réflexion sur ce sujet, c o m m e le montre, par exemple, la citation que voici : « D e toute façon, la sociologie de la musique ne trouvera réellement sa propre méthode que lorsqu'elle aura cessé de se considérer c o m m e u n cas auquel peut s'appliquer le sym-



1. 2. 3. 4. 5.



R . P. Jean Joseph Marie A M I O T , Mémoire sur la musique des Chinois, Taris, 1779. Raphael G . K I E S E W E T T E R , Die Musik der Araber, Leipzig, 1842. Giorgio V A S A R I , Vies des plus excellents peintres, sculpteurs et architectes, 1542-1550. Walter W I O R A , Die Musik in Geschichte und Gegenwart, vol. 9, p. 1215, Cassel, 1961. Pierre FRANCASTEI-, La réalitéfigurative.Éléments structurels de sociologie de Vavt, p. 15, Paris, 1965. La m ê m e tendance se retrouve chez Hanna D E I N H A R D , Bedeutung und Ausdruck. Zur Soziologie der Malerei, Neuwied et Berlin, 19G7.
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bolisme mathématique et linguistique que l'on tient, à tort, pour le critère de toute forme d'expression 1. » L a sociologie de l'art enraie aussi n o m b r e de sociologues par l'ambiguïté que leur paraît comporter, à première vue, la liaison entre formes artistiques et sociologie, entre sciences d e l'art et sciences de la société. D e là vient que, tout récemment encore, les traités et manuels de sociologie la passaient sous silence 2 , o u bien qu'on écartait sommairement l'idée m ê m e d'une étude sociologique des arts par une phrase telle que : « Les arts sont, à tout prendre, le moins important et le plus variable des éléments qui entrent dans la culture sociale3. » M ê m e un ouvrage plus récent et visant à l'exhaustivité, c o m m e le volumineux Traité de sociologie de Georges Gurvitch 4, ne consacre m ê m e pas u n e page entière à la sociologie de la musique et présente la sociologie des autres arts principalement c o m m e u n mélange d'ethnologie et de philosophie. Mais laissons là ces regrettables négligences, que nous excuserons en les mettant sur le compte d'un m a n q u e d'information, et venons-en à notre véritable propos : donner une vue systématique succincte — mais quelque peu incomplète, en raison d u cadre étroit que nous nous assignons — des voies que suivent les différentes écoles de pensée qui s'intéressent à la sociologie de l'art, s'emploient à la développer sur le plan théorique et lui donnent des applications pratiques et des bases méthodologiques. Pour cela, il importe tout d'abord d'esquisser à grands traits la place de la sociologie de l'art dans la sociologie générale. D a n s le Traité précité d u sociologue français Georges Gurvitch, c o m m e d'ailleurs chez d'autres auteurs, les sociologies de la musique, d u langage, de la littérature, des arts plastiques, de la religion etc., sont abordées en tant que problèmes relevant de la « sociologie des œuvres de civilisation » — terme nouveau par lequel Gurvitch désigne ce qu'il appelait auparavant «la sociologie de l'esprit»5. Bien qu'il affirme, à ce propos, que « la sociologie de l'esprit n'a aucune prétention impérialiste ; elle ne veut pas remplacer la philosophie ; mais, de plus en plus, elle va forcer cette dernière à tenir compte de son vis-à-vis sociologique et de l'œuvre qu'il accomplit 6 », on ne peut se garder d'un doute, surtout après avoir pris connaissance d'autres travaux de l'auteur ' et de l'un de ses disciples 8 : cette division ne conduirait-elle pas — risque 1. Pierre Francastel, dans la préface à l'ouvrage de François L E S U R E , Musik und Gesellschaft im Bild, p. 7 (citation traduite de l'édition allemande), Cassel, 1966. 2. Ainsi, par exemple, dans le Manuel de sociologie, par ailleurs excellent, d'Armand C U V I L LIER, Paris, 1962, 4 e éd. 3. Richard T . L A P I E R R E , Sociology, p. 333, N e w York et Londres, 1946. 4. Georges G U R V I T C H , Traité de sociologie, vol. II, p. 297, Paris, i960. 5. I D . , «La vocation actuelle de la sociologie», Cahiers internationaux de sociologie, vol. I, p. 18, Paris, 1946. 6. I D . , p. 21. 7. Voir, par exemple, De'terminismes sociaux et liberté humaine, Paris, 1955. 8. Jean D U V I G N A U D , Sociologie de l'art, Paris, 1967. Ce livre témoigne, au demeurant, d'une surprenante ignorance des ouvrages traitant de cette matière. Voir à ce sujet notre critique dans : Kölner Zeitschrift für Soziologie und Sozialpsychologie, n° 2, 1968, p. 387 et suiv.
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souvent signalé déjà — à s'écarter d u réel ? D'autre part, c o m m e l'indique l'expression m ê m e de « sociologie de l'esprit », les différentes formes d'art sont traitées, dans cette optique, c o m m e des activités de l'esprit individuel ou social, sans aucune distinction, ce qui a pour effet, non seulement de les dépouiller d u caractère particulier propre à chacune, mais encore — ce qui nous paraît fort contestable — de les assimiler à beaucoup d'autres activités d u m ê m e ordre : il est pourtant évident qu'on ne saurait réduire toutes les activités individuelles ou sociales de l'esprit à u n dénominateur c o m m u n , que ce soit en termes psychologiques, sociologiques, affectifs, conceptuels, temporels o u m ê m e physiologiques. C e résultat fâcheux d'une confusion due principalement à u n e conception doctrinale de la société apparaît aussi de façon très évidente à la lecture de l'étude rédigée pour le Lehrbuch der Soziologie, publié sous la direction de Godfried Heisermann, par le sociologue Paul Honigsheim, qui s'est acquis de grands mérites, n o t a m m e n t dans le domaine de la sociologie de la musique 1 . O n y trouve, en gros, une présentation conjointe de la sociologie des arts plastiques, de la sociologie de la musique et de la sociologie de la littérature, les faits exposés et l'argumentation développée oscillant entre l'histoire sociale et une vue religieuse ou symbolique de l'art. C e texte de Honigsheim — c o m m e d'autres qu'il a consacrés à ce sujet 2 — n'en demeure pas moins exemplaire dans la mesure où l'auteur prend ses distances à l'égard des constructions philosophiques — ce qu'il fait expressément quand il conclut en ces termes : « E n effet, ce n'est pas de philosophie de l'art qu'il s'agit ici, mais d'un essai de sociologie de l'art, de la musique et de la littérature 3 . » U n autre m o d e de généralisation de la sociologie de l'art consiste à la classer dans cette branche connue sous le n o m de « sociologie d u savoir » qui a pour objet de « mettre en évidence le type de pensée humaine correspondant à telle o u telle époque 4 », ou encore — selon u n e définition plus directement en rapport avec l'objet qui nous occupe et se rattachant aux conceptions de Karl M a n n h e i m — d'« établir la corrélation qui existe entre des " points de vue " philosophiques, intellectuels, d'une part, et des " courants " sociaux réels, d'autre part 6 ». C e sont là des formules faites pour plaire à quiconque ne voit dans l'art qu'une pensée et une action indépendantes l'une de l'autre. U n e lecture attentive de M a n n h e i m 6 et d'autres auteurs qui, sans le dire explicitement, se réfèrent à la pensée de celui-ci et à la sociologie d u savoir 7 , montre q u e ces conceptions trouvent i. Stuttgart, 1958, p. 338 et suiv. 2. Voir, par exemple, < t Formes musicales et formes sociales », dans : W . B E R N S D O R F , G . EISF.RM A N N et al., Die Einheit der Sczialwissenschaften, Stuttgart, 1955. 3. Paul H O N I G S H E I M , dans : Gottfried E I S E R M A N N et al., op. cit., p. 372. 4. Paul K E C S K E M E T I , « Introduction to Karl Mannheim », Essays on the sociology of knowledge, p. 16, Londres, 1952. 5- I D . , p. 19. 6. Voir en particulier, à ce sujet : « Interprétation idéologique et sociologique des créations intellectuelles », dans : Gustav S A L O M O N et al., Jahrbuch für Soziologie, vol. 2, p. 424 et suiv., Karlsruhe, 1926. 7. O n en trouvera des exemples chez Klaus Peter E T Z K O R N , Musical and social patterns 01
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leur expression la plus achevée dans la quête d ' u n idéal démocratique élevé de la culture, capable de remplacer l'idéal humaniste ; effectivement, c o m m e l'a dit H . J. Lieber, les travaux de M a n n h e i m témoignent que « la notion fondamentale d' " autosuffisance " {Seinsverbundenheit) d u savoir a fourni les éléments d'une méthode particulière de connaissance de la nature et des lois de la vie de l'esprit1 ». Mais, il est vrai aussi que, dans leurs applications les plus primaires, les m ê m e s conceptions inspirent des entreprises naïves qui, le plus souvent, c o m m e le veut la m o d e , sous le couvert de la sociologie de l'art, accumulent pêle-mêle, et surtout arbitrairement, des considérations sociologiques, morphologiques et esthétiques, pour aboutir à cette absurdité : élaborer la théorie de la société à partir des seules données de l'art. L a sociologie de l'esprit, aussi bien que la sociologie d u savoir, dans ses différentes versions, engendrent inévitablement une m o d e de pensée a priori auquel ne peut souscrire une sociologie de l'art à orientation empirique. E n effet, celle-ci entend procéder selon les m ê m e s principes que la sociologie générale : observation des faits ; généralisations fondées sur les résultats de l'analyse des faits ; théorie explicative générale — le réel, par opposition au senti, au métaphysique ou m ê m e à l'imaginaire (à quoi les arts ne peuvent que trop aisément nous porter), devant en toutes circonstances constituer la loi suprême. O r les deux écoles de pensée en question ne peuvent guère satisfaire à ces conditions, à moins que la sociologie d u savoir ne s'élargisse jusqu'à devenir « u n domaine complexe de recherche, utilisant des méthodes et des techniques sociologiques modernes, occupant une place solide et clairement délimitée, au regard de la logique, dans une théorie générale d u savoir et de la science 2 ». Reste maintenant à considérer si la notion de « sociologie de la culture » nous permet de classer la sociologie de l'art de manière satisfaisante, particulièrement si l'on songe que le concept de « culture », dans la sociologie moderne, englobe non seulement le théâtre, la peinture, la littérature et la musique, mais aussi tous les modèles de comportement et les types de formation qui sont acquis et transmis socialement. D u fait de cette extension, l'acception donnée au terme de culture dans de nombreux contextes est souvent extrêmement vague et obscure ; mais cette imprécision ne devrait pas constituer u n obstacle sur le plan o ù nous nous situons, car nul ne conteste que les différentes formes ou expressions de l'art soient des éléments sui generis de la culture et en fassent partie intégrante — qu'on prenne ce terme de culture dans son sens étroit o u dans son sens large. L'inconvénient qu'il y a, à vouloir incorporer la sociologie de l'art à cette



song-writers, p. 234 et suiv., Princeton University, 1959 (thèse de philosophie) ; et chez Hans Norbert F U E G E N , Die Hauptrichtungen der Literatursoziologie, p. 30 et suiv., Bonn, 1964. 1. Dans : Wilhelm B E R N S D O R F , Friedrich B U L O W et al., Wörterbuch der Soziologie, p. 633, Stuttgart, 1955. 2. Leopold R O S E N M A Y R , Max S C H E L E R , « Karl Mannheim und die Zukunft den Wissenssoziologie » dans : Alphons S I L B E R M A N N et al., Militanter humanismiis. Von den Aufgaben der modernen Soziologie, p. 230, Francfort-sur-le-Main, 1966.
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discipline 1 , c'est q u e l'appellation de « sociologie de la culture » conduit aisément à donner u n e importance particulière à l'aspect historique, c o m m e on le voit par exemple chez Pieter Jan B o u m a n (pour ne citer q u ' u n seul ouvrage de ce genre) 2 . L a raison en est que, lorsque des penseurs remarquables, c o m m e Alfred W e b e r ou A . J. Toynbee, font de la sociologie de la culture en se plaçant d u point de vue historique qui leur est habituel, ils donnent au m o t culture, le sens de civilisation. Culture, civilisation : l'ambivalence de ces termes peut, c o m m e on le voit chez André Malraux 3 , conduire à de prodigieuses confusions et, surtout, à une pensée non positive, idéologique, c o m m e celle que Toynbee, à la suite d'Osvald Spengler, n'a cessé de développer. U n e autre objection, faite assez fréquemment est suscitée par l'examen de certaines applications pratiques de la sociologie de la culture à l'art : mentionnons à cet égard la Soziologie der Renaissance, d'Alfred von Martin 4 , le Florentine painting and its social background, de Frederic Antal 5 , le Commonwealth of art de Curt Sachs a o u la Sozialgeschichte der Kunst und Literatur, d'Arnold Hauser 7 , pour ne citer q u e quelques exemples. Ces travaux, c o m m e d'autres d u m ê m e genre, s'efforcent n o n seulement de situer les différents mouvements artistiques dans le cadre qui a été le leur, mais aussi — qu'il s'agisse de la musique, de la littérature ou des arts plastiques — d'en développer la signification à partir de cette situation particulière ; ils témoignent tous d'une volonté délibérée de sortir des limites d'une histoire sociale de type primitif — souvent parée, à tort, d u titre de sociologie de l'art 8 — et de voir, dans ce qui n'apparaissait auparavant que c o m m e u n arrière-plan social, u n élément essentiel pour la connaissance de la vie sociale de l'oeuvre et de l'artiste. Incontestablement, c'est là u n progrès, si l'on songe que « toutes les aventures individuelles se fondent dans une réalité plus complexe, celle d u social, une réalité " entrecroisée " , c o m m e dit la sociologie 9 ». Sans sous-estimer l'intérêt qu'elles présentent, on peut objecter aux considérations de cet ordre que « le développement de la sociologie en tant que science a pour condition une séparation de plus en plus nette et profonde entre elle et ce genre de philosophie de l'histoire10» et, plus généralement, entre la sociologie et le passé : sans cette séparation, en effet, le présent i. Voir à ce sujet René K Ö N I G et al., Soziologie, p. 159 et suiv., Francfort-sur-le-Main, 1967. 2. Kultur und Gesellschaft der Neuzeit, Ölten et Fribourg, 1962. 3. Les voix du silence, Paris, 1951 ; Musée imaginaire de la sculpture mondiale, Paris, 1952 et suiv. 4. Francfort, 1949. 5. Londres, 1947. 6. Londres, 1955. 7. Munich, 1947. 8. O n en trouvera de nombreux exemples, en particulier dans les études consacrées à la littérature. Récemment encore, cette tendance apparaît chez Miklavz P R O S E N C , Die Dadaisten in Zürich, Bonn, 1967 ; Gustav S I C H E L S C H M I D T , Hedwig C O U R T H S - M A H L E R , Eine literatursoziologische Studie, Bonn, 1967, etc. 9. Fernand B R A U D E L , « Les responsabilités de l'histoire », Cahiers internationaux de sociologie, vol. X , p. 9, Paris, 1951. 10. René K Ö N I G , op. cit., p. 160.
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ainsi que le futur — dimension nécessaire de l'existence — risquent de ne pas trouver à s'exprimer d'une manière appropriée. M ê m e chez les écrivains d'art anglo-saxons dont l'orientation est sociologique, o n est frappé par la prépondérance des travaux consacrés à l'élaboration d'une sociologie de l'art d u passé x. C e souci ne répond en rien, o n en conviendra, au rôle qui incombe à la sociologie. Celle-ci — et, par conséquent, la sociologie de l'art elle-même — a une double tâche à remplir si elle veut acquérir le droit à l'existence : d'une part, analyser les processus d u comportement humain, en particulier ses structures et ses variations ; d'autre part, définir des normes permettant une action pratique. E n regard d'une tâche d'aussi vaste envergure, le concept d'une « sociologie de la culture », sous lequel viendrait se ranger la sociologie de l'art, apparaît trop étroit, c o m m e le confirme la dénomination de « science des aspects sociaux de la vie culturelle » qui lui est donnée ailleurs 2 et qui traduit une conception très souvent exprimée sous l'influence de l'ouvrage bien connu de J . - M . G u y a u , L'art du point de vue sociologique 3. Les causes des limitations que s'impose ainsi à elle-même la sociologie de la culture telle que la représentent encore de nos jours, dans le sillage de Wilhelm Dilthey, des auteurs c o m m e H a n s Freyer4, Arnold Gehlen 5 , Marcel Belvianes 6 , Pierre Francastel 7 et d'autres, doivent être recherchées dans ce que l'on peut ajuste titre appeler l'histoire sociale de l'art, laquelle est trop souvent présentée sous les dehors trompeurs d'une sociologie de l'art. Si, par exemple, on entendait définir la sociologie de la musique par une formule aussi vague et scientifiquement aussi élastique que « la science des connexions entre la musique et la société 8 », il résulterait d u terme m ê m e de «connexion» que cette branche de la sociologie de l'art est plus qu'une sociologie de la culture, que son cadre est beaucoup plus large, qu'elle s'étend au-delà des limites de la culture —jusqu'à inclure cette dernière — et qu'elle doit, à tout le moins, être qualifiée de sociologie d u c h a m p d'action de la culture. Étant donné que « les créations objectives de l'esprit ne doivent jamais être opposées à l'événement social et n e peuvent être considérées qu'en corrélation fonctionnelle avec lui dans les champs d'action de la culture 9 , tout sociologue animé d'une pensée moderne 1 0 reconnaît de nos jours que les arts, tout c o m m e l'économie, le droit, la religion, l'État, etc., sont, en 1. Voir, par exemple : Wilfrid M E L L E R S , Music and society, New York, 1950 ; Diana S P E A R M A N , The novel and society, Londres, 1966, etc. 2. K . A . F I S C H E R , Kultur und Geselhmg, p. 15, Cologne, 1951. 3. Paris, 1930, 15e éd. 4. Voir, par exemple, Theorie des gegenwaertigen Zeitalters, Stuttgart, 1955. 5. Zeit-Bilder. Zur Soziologie und Aesthetik der modernen Malerei, Francfort-sur-le-Main, i960. 6. Sociologie de la musique, Paris, 1951. 7. Art et technique, Paris, 1956. 8. Hans E N G E L , Musik und Gesellschaft, p. 9, Berlin, i960. 9. René K Ö N I G , op. cit., p. 160. 10. Pour ne citer que quelques exemples, voir : Harry C . B R E D E M E I E R et Richard M . S T E P H E N S O N , The analysis of social systems, chap. ier, N e w York, 1962 ; David C . M C C L E L L A N D , The achieving society, New York, 1961.



624



Alphons Silbermann



dernière analyse, la résultante d'interconnexions culturelles et sociales — ce que suffirait à démontrer la diversité des angles sous lesquels ces phénomènes peuvent être considérés : expressions symboliques, processus de communication et, en définitive, processus sociaux. Ainsi donc — C o m m e Roger Clausse le montre ici m ê m e — toute pensée et toute recherche sociologiques appliquées à l'art conduisent nécessairement jusqu'à ses champs d'action et doivent les englober. C'est pourquoi nous parlons de sociologie des champs d'action de la culture sans nous dissimuler l'extrême lourdeur de ce terme. Si nous nous résignons à l'employer, ce n'est pas seulement parce que nous n'avons p u , jusqu'ici, en trouver de meilleur : c'est surtout parce qu'il nous permet, par sa précision, de voir dans la sociologie de l'art plus qu'une simple histoire sociale des arts o u qu'une esthétique sociologique. L e m o m e n t est venu d'aborder de front u n e question q u e nous avons déjà incidemment soulevée à plusieurs reprises : celle de l'histoire sociale de l'art (ou des arts) dans ses rapports avec la sociologie de l'art. U n e mise au point apparaît d'autant plus nécessaire que la première est souvent présentée et préconisée (principalement par des gens pas toujours bien informés) c o m m e une forme de la seconde, voire c o m m e sa seule forme valable. Il convient d'abord de bien marquer que l'importance de l'histoire sociale de l'art est, en soi, aussi incontestable q u e la coexistence et la fécondation réciproque de l'histoire et de la sociologie. Mais on est bien obligé de s'insurger quand on voit tant d'auteurs et de chercheurs, d'ailleurs fort compétents dans leur domaine, se donner pour des sociologues de l'art, alors qu'ils sont, en fait, des sociologues de l'histoire dont l'effort tend, le plus souvent, à interpréter les données sociales de l'histoire de l'art, c'est-àdire les aspects sociaux d u passé, sous u n jour uniquement historique et nullement sociologique : ils pourraient tout a u plus revendiquer le titre d'historiens de la culture, et c'est c o m m e tels, en tout cas, qu'ils contribuent au progrès des connaissances. Cette distinction peut paraître, à première vue, excessivement d o g m a tique. Elle ne l'est pas : il suffit en effet de voir à quoi a conduit, dans le cours d u développement de la sociologie empirique de l'art, la prétention d'identifier l'histoire sociale de l'art à la sociologie de l'art. Et d'abord, c'est aux représentants de cette école qu'est due, pour une large part, l'aggravation de la confusion qui s'est établie entre les concepts de « social » et de « sociologique » et que ne favorise déjà que trop la parenté linguistique des deux termes. L'étonnant, c'est que cette confusion apparaît n o n seulement chez les auteurs français, mais aussi dans la littérature de langue allemande, bien q u ' o n ait maintes fois fait observer que le terme de « fait social », introduit par Durkheim, se traduit en allemand, tantôt par « soziologischer Tatbestand », tantôt par « soziale Tatsache », tantôt m ê m e par « soziales P h a e n o m e n », selon le contexte 1 . Mais, indépendamment de cette ignoi. René K Ö N I G traite à fond de cette question dans son introduction à la nouvelle édition allemande d'Emile D U R K H E I M , Die Regeln der soziologischen Methode, p. 38 et suiv., Neuwied, 1961.
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ranee fort excusable, qu'on rencontre m ê m e chez des spécialistes 1 , o n relève de plus en plus souvent dans les travaux d'histoire sociale, là où il est question d'art, d'artistes, de public artistique, des expressions telles que « l'accent sociologique », « le point d'interrogation sociologique » ou « la motivation sociologique », pour lesquelles on témoigne d'une prédilection particulière chaque fois qu'on est en peine d'une explication convenable des faits sociaux ou q u ' o n juge opportun de s'en tenir à de prudentes généralités. D a n s tout cela, il n ' y a pas de trace de véritable savoir sociologique : o n se réfère à des exemples historiques, o n parle de lutte des classes et de musique sans classe, on mêle à plaisir, dans l'analyse littéraire, réalité et idéologie, pour en venir finalement, sous le couvert de l'art, à la simple propagande en faveur d'une quelconque doctrine préétablie — ce qui n'est vraiment pas, o n en conviendra, le but de la sociologie. Mais il existe — et ce n'est pas d'hier — une histoire sociale des arts, sérieuse et utile, qui m e t très souvent au centre de ses considérations le phénomène littéraire, musical o u plastique envisagé sous sa forme socialisée. Elle ne se borne pas à cataloguer les événements artistiques, elle les montre et les analyse dans leur interdépendance avec des événements contemporains de caractère général et avec les principaux phénomènes culturels du m o m e n t , mettant ainsi en lumière, grâce a u x connaissances récemment acquises, la façon dont des phénomènes culturels spécifiques se sont transformés en normes artistiques qui, transmises en tant qu'abstractions, ont p u servir plus tard de base à certaines formes modernes de la pensée artistique 2 . Mais, à la faveur m ê m e de ces recherches visant à découvrir des constantes, des courants se dessinent qui, tout en se réclamant de la sociologie de l'art, en cautionnent une interprétation falsifiée. Leurs tenants ont le tort d'avancer des hypothèses inspirées par des ressentiments personnels pour aboutir à des conclusions c o m m e celle-ci : « L a musique, dans sa fonction sociale, s'apparente à l'escroc qui promet frauduleusement le bonheur et s'installe à la place d u bonheur lui-même 3 . » Pis encore: ils s'en tiennent à des hypothèses pessimistes de cette espèce, sans se soucier ni des rôles sociaux, ni des stratifications sociales ni m ê m e des changements sociaux, dont l'examen et la connaissance sont une exigence fondamentale de toute étude sociologique. N o m b r e de ces écoles de pensée tiennent que tout le déroulement de l'histoire de l'art s'explique en termes de rapports sociaux et prétendent — affirmation grotesque — qu'il est possible, au simple v u de la production artistique, de juger de la condition économique et sociale de collectivités entières. O n pourrait citer de nombreux exemples de la façon dont, à partir de telles conceptions, o n a brassé pêle-mêle, histoire, sociologie, éthique sociale, pédagogie sociale, considérations épistémologiques et doctrines économiques, sans le moindre égard pour les principes et les 1. Voir, par exemple, la brochure que Jean D U V I G N A U D a consacrée à Durkheim, Paris, 1965, et où il ne fait aucune mention de cette distinction. 2. Parmi les publications récentes, un exemple remarquable de ce genre d'analyse a été donné par Robert M I N D E R , dans : Dichter in der Gesellschaft, Francfort-sur-le-Main, 1966. 3. Theodor W . A D O R N O , Einleitung in die Musiksoziologie, p. 56, Francfort-sur-le-Main, 1962.
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méthodes sociologiques, le résultat étant q u ' o n baptise l'histoire sociale d u n o m de sociologie de l'art et que les préoccupations doctrinales et partisanes l'emportent sur la réalité objective. O r c'est celle-ci qui importe a u véritable sociologue de l'art, lequel doit être, dans une certaine mesure tout au moins, u n positiviste ou, si l'on veut, u n pragmatiste résolu, c o m m e o n l'exige à juste titre de l'historien. Et cela vaut aussi bien pour l'histoire de l'art. E n effet, q u ' o n parle de groupe, par exemple, o u d'institution, de politique artistique, d'économie de l'art, de comportement, etc., il s'agit toujours de phénomènes q u ' o n peut considérer aussi bien d u point de vue d u sociologue q u e de celui de l'historien 1. Il suffit, pour tracer la ligne de partage entre histoire sociale et sociologie de l'art (et, d u m ê m e coup, préciser le rôle et les limites de cette dernière), de reconnaître q u e les faits historiques considérés par le chercheur et par l'observateur sont de deux ordres différents. L'histoire sociale s'occupe de faits dont les liaisons et les corrélations avec l'état social n'obéissent pas à des lois répétitives, parce qu'ils résultent de la nature originale de grandes personnalités : les forces qu'ils mettent enjeu et leur progression ne sont ni constantes, ni régulières. Q u a n t à la sociologie de l'art, elle s'intéresse — en tant que sociologie des champs d'action de la culture — à des faits historiques qui sont régis par des mécanismes d'interaction, liés a u progrès de la société qui obéissent dans leur développement, en s'y adaptant, à des forces q u e cette sociologie a pour tâche d'analyser et de décrire. Certes, la mission de cette discipline est loin de se limiter à cela, et pourtant c'est sur ce terrain que porte l'effort de n o m b r e u x sociologues de l'art parmi les plus sérieux. C'est ce que Georg S i m m e l a été l'un des premiers à faire, en ce qui concerne la sociologie de la musique, dans u n texte presque inconnu, publié en janvier 1887 par la « « Zeitschrift für Völkerpsychologie » (vol. 13) sous le titre Études psychologiques et ethnologiques sur la musique. E n gros, Simmel considère la musique c o m m e une expression delà substance d ' u n e société, c'est-à-dire c o m m e u n aspect des relations sociales interpersonnelles, c o m m e une forme des relations entre les individus et les modèles de communication qui maintiennent, structurent et restructurent ces relations 2 . Prenant une activité artistique donnée — en l'espèce, la musique — S i m m e l s'efforce donc de la placer dans le contexte des relations sociales et de l'intégrer au processus de communication — tentative q u e poursuivent aujourd'hui encore, sous des formes de plus en plus élaborées, certains théoriciens contemporains de la sociologie de l'art. Mais, avant d'aller plus loin, il importe de mentionner le vaste ouvrage de Pitirim A . Sorokin, Social and cultural dynamics 3 , o ù l'on trouve — à côté de bien d'autres choses — u n essai d ' e x a m e n des formes et expressions de l'art en rapport avec d'autres aspects de la situation sociale. A u chapitre 1. Voir à ce sujet Fernand B R A U D E L , « Histoire et sociologie », dans : Georges G U R V I T C H et al.. Traité de sociologie, vol. I, p . 83 et suiv., Paris, i960. 2. O n trouvera une anal5'se approfondie de l'étude de Simmel chez K . Peter E T Z K O R N , « Georg Simmel et la sociologie de la musique », Social forces, n° 43, p. 101 et suiv., 1964. 3. N e w York, 1937, 1941, 4 vol.
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12 de ce traité, sous le titre de «fluctuationsdes formes idéatives, sensorielles et mixtes de la musique », ainsi qu'au chapitre 40 de son ouvrage de synthèse Society, culture and personality 1 , où il résume ses vues sous le titre de « croissance,fluctuationset déclin des principales formes d'art», Sorokin s'applique à définir celles-ci et — ce qui nous intéresse particulièrement ici — il étudie les variations des principaux styles dans le temps et dans l'espace. Soulignant que son propos n'est pas de faire l'histoire des cultures mais d'élaborer une sociologie de leur évolution 2 , il insiste sur l'importance d u rôle d u milieu social dans le processus de création et sur l'interdépendance des processus sociaux et des formes artistiques. Cependant, il se préoccupe surtout d'intégrer sa théorie — d'ailleurs fort contestée — des quatre principaux types de phénomènes artistiques (sensoriels, idéatifs, idéalistes et éclectiques), avec leurs variantes dans son système de sociologie générale, que nous n'avons pas le loisir de discuter ici. Disons seulement que Klaus Peter Etzkorn a eu raison d'écrire que les travaux systématiques de Sorokin ont « m a r q u é une étape dans l'étude sociologique de la musique », parce qu'il « se préoccupe des problèmes q u e pose l'analyse de l'intégration culturelle et sociale des systèmes sociaux 3 ». Depuis Simmel, en passant par Sorokin et d'autres, la sociologie de l'art a eu de plus en plus tendance à envisager les phénomènes artistiques dans le cadre des relations sociales, c'est-à-dire en termes proprement sociologiques. E n l'absence de toute évolution inverse, o u parallèle, cette orientation progressive de la recherche — depuis l'art considéré dans son essence et sa signification immanente jusqu'à l'art considéré dans le contexte social — a conduit des auteurs d'inspiration principalement philosophique, tels que Georg Luckács et Lucien G o l d m a n n , Walter Benjamin et Theodor W . Adorno, Etienne Souriau, Arnold Gehlen, o u Jean Cassou, pour ne citer que quelques n o m s 4 , à voir une antinomie entre, d'une part, l'art et la personnalité, et, d'autre part, la consommation artistique et la société existante, en constante évolution. Cette antinomie, o n a tenté le plus souvent de la surmonter en revenant à la sociologie prise en tant que critique sociale, c'est-à-dire à une critique de la culture dont on peut dire sans crainte d'erreur qu'elle s'appuie sur le témoignage de certains « prophètes d'hier 5 », tels que Friedrich Hegel, Gustave L e Bon, Karl M a r x , Ortegay Gasset et Sigmund Freud. L e souci qu'ils avaient de pousser leur analyse jusqu'au niveau d u contexte social, mais sans le transcender, a contraint les représentants de cette tendance à renoncer aux exigences d'une méthodologie sociologique essentiellement concrète, exclusive de tout jugement 1. 2. 3. 4.



New York, 1962, nouvelle édition. Social and cultural dynamics, op. cit., p. 9-10. Musical and social patterns of songwriters, op. cit., p. 251. Voir, par exemple : Georg L U K A C S , Die Theorie des Romans, Berlin, 1920 ; Lucien G O L D M A N N , Pour une sociologie du roman, Paris, 1964 ; Walter B E N J A M I N , Illuminationen, Francfort-sur-le-Main, 1955 ; Theodor V . A D O R N O , Philosophie der neuen Musik, Tubingen, 1949 ; Etienne S O U R I A U , Les deux cent mille situations dramatiques, Paris, 1950 ; Arnold G E H L E N , Zeit-Bilder, op. cit. ; Jean C A S S O U , Situation de l'art moderne, Paris, 1950. 5. A rapprocher du titre du livre de Gerhard M A S U R , Prophets of yesterday, New York, 1961.
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de valeur, et à faire appel aux moyens de la pensée philosophique pour sonder et expliquer l'oeuvre d'art sous l'angle de la critique culturelle 1 . Ils n'ont pas oublié pour autant que l'œuvre d'art n'existe que dans l'effet qui découle de son essence, ce qui les a obligés à en revenir à une approche ayant pour objet l'étude de l'essence de l'œuvre d'art, d'autant plus qu'ils s'assignent pour tâche principale de découvrir, par u n effort concomitant, parallèle à celui de la critique de la culture, des normes permettant de déterminer l'essence de l'œuvre d'art et son effet. L e sociologue peut souscrire à cette tendance dans la mesure o ù c'est à la pensée philosophique qu'il appartient de localiser, en termes d o g m a tiques o u critiques, psychologiques o u sociologiques, le point à partir duquel une œuvre créative prend forme d'art puis revêt, en tant qu'art, une existence durable. N o u s ne faisons ainsi que souligner ce qu'ont dit avant nous beaucoup de sociologues marquants : que la sociologie et la philosophie ne sont pas des sœurs ennemies ; que la philosophie sociale — car c'est de cette approche des phénomènes relevant de la sociologie de l'art qu'il s'agit ici — doit exercer sa force critique et la sociologie empirique tirer partie de son apport. Il en va également ainsi dans le domaine de la sociologie de l'art, c o m m e l'atteste le fait que, s'agissant d u point dont nous parlions à l'instant, c'est à u n philosophe, John D e w e y , que revient le mérite d'avoir — en particulier dans Art as experience 2 — axé ses réflexions sur le concept de « signification immanente de l'art ». C e faisant, D e w e y , suivi par maints auteurs 3 , s'est écarté d'une conception de l'art qui veut que la société soit capable de reconnaître les traits distinctifs de l'objet esthétique en le considérant en lui-même, sans se référer à l'expérience esthétique antérieure. U n e stricte distinction entre simple reconnaissance, d'une part, et réactions, d'autre part, nous rapproche d u point de vue sociologique. E n effet, si l'on admet que le social ne peut exister en soi et par soi que dans des réactions de communication expressive, la communication apparaît c o m m e le fondement de l'œuvre d'art et non plus c o m m e un simple élément accessoire, une sorte de dépôt sédimentaire. Autrement dit : o n ne peut séparer et considérer isolément l'art et l'effort, l'art et la nature et moins encore l'art et tout vécu humain normal. Pratiquement, cela signifie qu'il importe, lorsqu'on étudie en termes sociologiques les artistes et leurs œuvres 4 , de bien distinguer tout d'abord



i. Voir à ce sujet notre étude « Philosophie de la littérature, esthétique sociologique de la littérature ou sociologie de la littérature », Kölner Zeitschrift für Soziologie und Sozialpsychologie, n" i, p. 139 et suiv., 1966. 2. N e w York, 1934. 3. Voir, par exemple, Gregor P A U L S O N , Die soziale Dimension der Kunst, Berne, 1955. 4. Par exemple : Theodor W . A D O R N O , Gustav Mahler, Francfort-sur-le-Main, i960 ; Klaus L A N K H E I T , Florentinische Barockplastik, Munich, 1962 ; Frederick A N T A L , Hogarth und seine Stellung in der europäischen Kunst, Dresde, 1966 ; Félix B R U N , « Pour une interprétation sociologique du roman picaresque », dans Littérature et société, Bruxelles, 1967 ; Alphons S I L B E R M A N N , Introduction à une sociologie de la musique, Paris, 1955 ; Leo L O W E N T H A L , Literature and the image of man, Boston, 1957.
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entre le patrimoine instinctuel — la nature propre du créateur artistique — et le développement socio-culturel de sa personnalité, c'est-à-dire l'acquis dû à l'éducation, la question étant alors de décider lequel de ces deux éléments est déterminant. Si, pour D e w e y , l'instinct prime certainement d u point de vue biologique, tandis que d u point de vue sociologique, au contraire, les « habitudes » l'emportent et relèguent l'instinct dans une position secondaire (« Dans le comportement, l'acquis constitue l'originel » a-t-il écrit), les sociologues de l'art qui se réclament de la philosophie sociale éliminent a priori la communication. Citons, à titre d'exemple, cette opinion de Theodor W . Adorno disant que la tâche essentielle d'une sociologie de la musique est « le déchiffrage social de la musique elle-même 1 » et affirmant qu'il faut pour cela, en tout premier lieu, la faire « éclater de l'intérieur ». Mais, en m ê m e temps q u ' o n relègue à l'arrière-plan la c o m m u nication, on rejette aussi l'acquis d û à l'éducation qui vibre à travers elle. Cette démarche de pensée, qui nous paraît contradictoire, tient sans doute à ce que, m ê m e dans les cas où la réflexion est axée, c o m m e chez D e w e y , sur la signification immanente de l'œuvre d'art ou, c o m m e chez Lucien G o l d m a n n et d'autres auteurs qui partagent ses conceptions, sur le « structuralisme génétique » de l'œuvre d'art (ce qui revient finalement au m ê m e ) , le raisonnement reste dominé par l'idée que l'art obéit aux lois de la conscience humaine — ce qui rétablit la primauté de l'instinct ou de l'esprit (esprit « en soi » aussi bien qu'esprit « pour soi »). Dire que « l'interprétation sociologique de la musique est d'autant plus rigoureusement possible que celle-ci est d'un plus haut niveau 2 », ce n'est pas seulement formuler une proposition contradictoire aux yeux de l'empiriste puisque, premièrement, elle sous-entend que les phénomènes « musique », « littérature » ou « peinture » — bref le phénomène « art », qui n'est pas en soi u n processus social — peuvent s'interpréter en termes sociologiques, et que, secondement, elle subordonne l'opportunité d'une interprétation sociologique à un jugem e n t de valeur péremptoire, c'est aussi magnifier indûment 1'« esprit », en ne se permettant d'examiner et de juger l'œuvre d'art qu'abstraction faite de l'influence qu'elle exerce et surtout des éléments qui l'ont elle-même influencée. N o n pas qu'on ignore ces deux champs d'action (action exercée sur et par l'œuvre d'art) : pour nous en tenir aux m ê m e s auteurs, le milieu en cause est toujours, chez Adorno, la société capitaliste bourgeoise et, chez G o l d m a n n , le jansénisme 3 et la société marxiste ; mais on les considère non pas c o m m e des processus sociaux en perpétuelle évolution, mais c o m m e des catégories statiques métamorphosées en « art' facts ». C'est une position compréhensible si l'on admet que, en toute sincérité, les représentants de cette tendance de la sociologie de l'art se soucient moins de mettre au jour l'immanence que de tirer de l'œuvre d'art u n enseignement sur l ' h o m m e et la société. Pourtant, il ne faut pas oublier que, après tout, l'on ne saurait déduire la 1. « Ideen zur Musiksoziologie », Schweizer Monatshefte, nov. 2. Ibid., p. 690. 3. Voir son principal ouvrage : Le dieu caché, Paris, 1955.



1958, p. 681, Zurich.
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société de l'art, ni décider ex-cathedra ce qui doit occuper u n rang supérieur, et q u ' a u surplus les phénomènes artistiques, du fait de leur évanouissement dans l'espace et de leur quasi-instantanéité, échappent à l'observation — autrement dit, que seule est tangible et observable l'expérience artistique vécue par l'individu au contact de l'œuvre théâtrale ou littéraire ou de la sculpture \ O n peut donc, par exemple, énoncer en ces termes la tâche de la sociologie de la musique : « Rassembler tous les faits sociaux intéressant la pratique musicale, classer ces faits en fonction de leur importance pour cette pratique et discerner ceux qui en déterminent l'évolution 2 ». C e retour manifeste au « fait social » de Durkheim s'accompagne d'une référence (pas toujours explicite) aux conceptions de M a x W e b e r . L e texte de W e b e r sur lequel on s'appuie principalement à ce propos est une étude, restée à l'état de fragment, qui s'intitule Les bases rationnelles et sociologiques de la musique : il s'agit d'un texte souvent cité dans les travaux consacrés à la sociologie de l'art (dont il a fortement influencé l'école empiriste), mais dont l'idée essentielle et la portée sont aussi très souvent mal comprises 3 . L'auteur y traite principalement, dans l'abstrait, des formes particulières que revêt la rationalisation progressive sur le plan culturel et recherche donc u n principe d'organisation, sans pourtant s'arrêter là. C o m m e beaucoup d'autres sociologues de l'art après lui, il s'attache à confronter les phénomènes d u comportement musical (ou, plus généralement, artistique) d'hier et d'aujourd'hui, afin de mettre en lumière le caractère social de la musique (ou de l'art). O n se trompe donc d u tout au tout quand o n écrit que « ce texte de M a x W e b e r , extrêmement intelligent dans l'ensemble et dans le détail... risque malheureusement d'induire le lecteur en erreur par l'une des expressions qu'il emploie : celle de "bases" 4 sociologiques de la musique ». E n effet, m ê m e le facteur socio-économique est évoqué dans la dernière partie de l'étude de W e b e r 6 . E n s'efforçant de faire ressortir l'opposition entre divers principes de théorie musicale, entre les fins extérieures de l'œuvre et le besoin esthétique, entre l'affectif et le rationnel dans la musique — autrement dit, en montrant par l'exemple de la musique (lequel vaut pour les autres formes d'art) que le comportement social ne s'oriente jamais exclusivement dans tel o u tel sens — W e b e r , dans ce texte, témoigne de sa volonté de ne s'enfermer dans aucun système de valeur absolu, à la différence de tant d'autres sociologues de l'art. Il suit la voie frayée par Georg Simmel et ouvre celle qui conduit directement à 1. Sur les problèmes du vécu artistique considéré en tant que fait social, voir, Alphons SILB E R M A N N : The sociology of music, Londres, 1963 ; « Theater und Gesellschaft », dans : Martin H Ü R L I M A N N et al., Das Atlantisbuch des Theaters, p. 387 et suiv., Zurich, 1966 ; «Art», dans : René K Ö N I G et al., op. cit., p. 164 et suiv. 2.



Kurt B L A U K O P F , dans : W . B E R N S D O R F et F . B Ü L O W et al., op. cit., p. 342.



3. Publié pour la première fois à Munich en 1921, ce texte a été reproduit en annexe au deuxième tome de Grundriss der Sozialoekonomik, III» partie ; Économie et société, 2 e éd., Tübingen, 1925. L'édition anglaise, due à Don M A R T I N D A L E , Johannes R I E D E L et Gertrude N E U W I R T H , The rational and social foundations of music, a été publiée à Carbondale en 1958. 4. Hermann M A T Z K E , Musikoekonomik und Musikpolitik, p. 8, Breslau, 1927. 5. Max W E B E R , op. cit., p. 862 (nous citons d'après le texte paru dans Wirtschaft und Gesellschaft, 2 e éd., Tübingen, 1925.
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l'étude d u comportement d e groupes socio-musicaux (notion reprise récemment par John H . Mueller, qui distingue à ce propos entre musique formaliste, musique institutionnelle, musique herméneutique et musique programmatique) l. Q u e W e b e r s'en soit tenu strictement à une analyse rationnelle, c'est-à-dire logique ou physicomathématique, pour dégager les éléments d'une vision sociologique — fût-elle incomplète — d u problème ; que nulle part il ne se soit laissé aller à user d'arguments affectifs ou esthético-artistiques malgré les tentations que l'art, et particulièrement la musique, offrent à cet égard ; qu'à aucun m o m e n t , enfin, il n'ait essayé d'assaisonner la musique o u l'art de considérations philosophiques et morales — tout cela fait de ce fragment d'étude u n texte qui, d u point de vue méthodologique c o m m e d u point de vue critique, est digne de servir de modèle aux études de sociologie de l'art, quel que soit l'objet2. Sans jamais s'enfoncer dans les catacombes de l'interprétation « comprehensive », W e b e r s'est efforcé de concilier l'attitude scientifique et sociologique, en quête d'explications causales, et la compréhension d u singulier. C e faisant, il voyait dans l'historisme u n postulat dont il faut user avec scepticisme u n principe méthodologique qu'il convient, si possible, d'observer sur le plan proprement historique, mais n o n pas une proposition de valeur absolue. C'est pourtant dans cette perspective q u e se place encore la science de l'art, m ê m e lorsqu'elle prétend se donner u n tour sociologique en s'affublant quelques oripeaux empruntés à la psychologie sociale, o u bien en s'adonnant à des recherches comparatives sur la psychologie de l'art. Il est évident que, dans ces essais d'extension, les considérations historiques l'emportent, tout c o m m e il est évident que, d'une façon générale, la science de l'art s'obstine à ne pas vouloir reconnaître pleinement que le principe de causalité, si utile pour les travaux courants de recensement et de classement des faits, s'est révélé désuet en ce qui concerne les « lois éternelles de la nature », car les faiblesses d e ces prétendues lois sont depuis longtemps démontrées. Certains esthéticiens s'en sont convaincus et, de cette prise de conscience, est née une esthétique sociologique dont Charles Lalo, R a y m o n d Bayer et T h o m a s M u n r o 3 sont les représentants les plus marquants. Cette école s'est efforcée d'ordonner la réflexion en distinguant, dans la sociologie de l'art, entre une façon pour ainsi dire « directe » et une façon « indirecte » d'introduire la sociologie dans l'histoire de l'art : directement, en posant et traitant u n thème sociologique dans le cadre de l'histoire de l'art ; indirectement, en appliquant à l'œuvre d'art et à différentes époques de l'histoire de l'art des critères et des méthodes d'interrogation sociologiques. Ainsi d é m e m b r é e , la sociologie de l'art apparaît manifestement c o m m e une



1. « A sociological approach to musical behavior », Ethnomusicology, vol. VII, n° 3, 1963. 2. O n trouvera une analyse détaillée de l'étude de W e b e r dans notre article : « Les propos de M a x Weber sur la musique », paru dans le numéro spécial (n° 7) de la Kölner Zeitschrift für Soziologie und Sozialpsychologie, p . 448 et suiv., 1963. 3. Charles L A L O , Notions d'esthétique, Paris, 1948 ; R a y m o n d B A Y E R , Traité d'esthétique, Paris, 1956 ; T h o m a s M U N R O , Toward science in aesthetics, N e w York, 1956.
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« science auxiliaire », car tout cela se ramène, en définitive, à une interrogation sociologique de l'œuvre d'art en tant que telle. Beaucoup d'écrits sur la sociologie de l'art obéissent à cette tendance, en ce sens que l'on continue à se soucier, essentiellement, d'exercer u n e réflexion esthétique sur l'œuvre d'art, mais ce n'est plus c o m m e autrefois chez Vischer, Schelling, Wœlfflin o u Croce, qui ne s'intéressaient q u ' à l'individu : maintenant, o n prend aussi en considération l'élément collectif, on a découvert tout à coup, en art aussi, l'existence de 1'« individu socialisé », pour parler c o m m e Lalo — u n individu qui, longtemps avant que l'œuvre d'art ne prenne forme, est porteur d ' u n esprit collectif, au travers duquel il s'exprime et s'adresse aux groupes receveurs. A considérer l'œuvre d'art dans le miroir de l'esthétique sociologique, on a également découvert q u e les évolutions et les révolutions artistiques ne sont que la synthèse des efforts isolés et indépendants de nombreux devanciers et que l'art ne naît pas de rien, par l'effet du seul génie créateur. Reste à savoir s'il valait vraiement la peine de mobiliser les ressources de la sociologie pour faire de telles « découvertes ». A ce propos, il convient de souligner le parti pris dont font preuve les sciences de l'art en considérant le rapport entre production et consommation presque uniquement d u point de vue d u producteur, de la personnalité individuelle. L a réponse à cette critique est que ces sciences n'ont nullement l'intention de renverser la pyramide sociale en ne s'intéressant q u ' à la personnalité de l'écrivain, d u compositeur o u d u peintre, et que la preuve en est l'extension prise par ce qu'on n o m m e aujourd'hui l'étude de l'arrièreplan social — préoccupation majeure d'une tendance qui représente incontestablement u n courant de la sociologie de l'art. Effectivement, u n travail fort sérieux a été et continue d'être accompli sur ce plan. E n faisant appel aux moyens de la psychologie, de la psychanalyse, de la statistique et d'une esthétique sociologique fondée sur 1'« anthropologie structurale » créée par C . Lévi-Strauss 1 , on a effectué des recherches en profondeur qui, grâce à leur rigueur scientifique, ont assurément donné des résultats remarquables mais qui restent, pour l'essentiel, axées sur le producteur, la production et ses processus. E nfind e compte, cette approche quelque peu unilatérale entraîne des incertitudes, qui font que l'on désigne la sociologie de l'art 2 tantôt par ce terme, tantôt par celui de « sociologie de l'imaginaire », tantôt encore par l'appellation de « sociologie de la création artistique », simplement parce qu'on ne veut pas ou ne peut pas prêter attention aux éléments multiples dont se compose la société artistique, indépendamment, bien entendu, des producteurs. Les sociologues de l'art de tendance empiriste n'ont jamais eu de peine quant à eux, à reconnaître que les consommateurs d'art ont fait de tout temps — et de nos jours plus que jamais — partie intégrante de la vie artistique. John H . Mueller fait ainsi observer à juste titre que, dans leurs recherches 1. Paris, 1958. 2. Ainsi, par exemple, chez Jean D U V I G N A U D , Sociologie de l'art, op. cit.
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« la société est conçue c o m m e une unité totale par essence, ses divers aspects n'étant que des manifestations d ' u n esprit premier, à l'origine duquel ils peuvent tous être rattachés 1, pour ajouter ensuite (en pensant sans doute à certains ouvrages qui, au prix d'une assimilation sommaire, cherchent à découvrir 1'« â m e de la culture » à travers l'arrière-plan social) : « Cette conception unitaire conduit à sefieraveuglément aux parallélismes rebattus qui entachent toute l'histoire musicologique contemporaine. L a sociologie, dont relève en fait le problème, ne saurait en aucun cas souscrire à des constructions aussi délibérément métaphysiques, inspirées par la théorie organiciste qui est à la base de la pensée musicologique actuelle. » Bien loin de taxer ainsi de « naïveté intellectuelle » la musicologie o u la science de l'art contemporaine, J o h n H . Mueller préconise « plutôt l'élimination des survivances qui perturbent les courants révisionnistes actuels 2 ». A ce stade, o n peut dire sans ambages que c'est l'étincelle produite par la tension de forces contraires qui engendre la vie propre à l'œuvre d'art. Cette idée a valeur d'évidence pour la sociologie moderne, laquelle voit dans l'art — o u les arts — u n p h é n o m è n e social qui se manifeste sous la forme d'une activité sociale et présuppose donc la présence de deux partenaires : u n donneur et u n receveur. Pour parler en langage sociologique, ce processus suppose l'existence, au sein de la société artistique, d'un groupe producteur et d ' u n groupe consommateur, et l'établissement entre eux de rapports sous forme de contacts o u de conflits, o u par suite de leur dynamique, de leurs modifications, etc. Ces phénomènes n e doivent pas nécessairement être considérés uniquement en termes de cause et d'effet, mais aussi en termes d'interdépendance, de corrélation et d'interaction — perspective propre non seulement à mettre en lumière de nouveaux aspects des groupes producteurs, mais surtout à conférer aux groupes c o n s o m m a teurs l'importance qu'ils méritent en raison de leur rôle de receveurs de la création artistique et de l'influence qu'ils exercent sur elle. N o n pas que nous prétendions que l'étude de ces rapports soit négligée. L'attention portée a u consommateur est attestée n o n seulement par les travaux qu'on ne se lasse pas de consacrer à la définition d u sens et de l'essence de l'art, mais aussi par la masse sans cesse croissante des écrits et commentaires scientifiques ou de vulgarisation qui se donnent pour tâche d'éduquer le public et, en multipliant explications et exégèses, s'efforcent de familiariser les consommateurs avec les différents genres d'art. C o m p é tents o u non, leurs auteurs ont ceci de c o m m u n qu'ils exposent ce qu'ils savent eux-mêmes des arts, des créateurs et, le cas échéant, des interprètes, sans songer que, pour introduire autrui à la connaissance artistique, il faut aussi considérer le spectateur, l'auditeur o u le lecteur dans ses structures sociales, ses fonctions, son comportement, si l'on veut que se réalise ce à quoi, en définitive, s'intéresse si passionnément la sociologie de l'art : le vécu artistique. • 1. «Baroque — Is it datum, hypothesis, or tautology ? », The journal of aesthetics and art criticism, vol. XII, n° 4, juin 1954, p. 437.



2. Ibid.
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E n effet, ce ne sont pas des concepts vagues tels que « l'art », la « peinture », « la musique », « la littérature », etc., qui sont a u centre de la vieartistique ; ce qui la caractérise, c'est le vécu artistique. C'est d u rapport entre producteur et consommateur, d u contact (rencontre o u conflit) ainsi établi, de ces processus sociaux, de ces actions sociales que résulte la concrétisation, c'est-à-dire la formation d'objets déterminés qui polarisent des groupes artistiques et qui peuvent seuls constituer, en tant q u e faits sociologiques, le centre et le point de départ de considérations et de recherches fondées sur les principes de la sociologie empirique. Cette constatation et cette exigence ne sont nullement des règles méthodologiques particulières à la sociologie de l'art ; elles sont depuis longtemps reconnues par tous ceux qui, par une analyse des formes suffisamment développée, par le recours au sentiment des formes ou par l'étude des styles, travaillent à mettre au jour les forces vivantes de l'art, c'est-à-dire son action sociale. Il est seulement d o m m a g e que ces recherches et d'autres d u m ê m e genre, faute de connaissances sociologiques suffisantes et sous l'effet d ' u n esthétisme vague et excessif, pâtissent encore de certaines orientations qui tendent à leur faire perdre de vue l ' h o m m e , ou d u moins le rôle des relations sociales. L e sociologue de l'art, lui, place au centre de son étude l ' h o m m e , considéré en son être socio-artistique. Alors que, pour certains esthéticiens de la vieille école et pour une pseudo-sociologie de l'art, l ' h o m m e n'est encore q u ' u n m o y e n , il est lafinm ê m e de la sociologie empirique de l'art. Bref, c o m m e le montrent les différents articles de la présente Revue, les champs d'action des arts doivent en toute circonstance être considérés à la lumière des relations de l'individu o u d u groupe. Mais — soulignons-le une fois encore — une seule chose permet d'établir ces relations, et c'est le vécu artistique : il faut le dire et le proclamer, dût cette constatation passer pour évidente, banale o u m ê m e rebâchée. L e vécu artistique seul peut créer des champs d'action culturels, il peut seul être actif, social. Seul il peut, en tant que fait social, être à l'origine et au centre de la sociologie de l'art, car aucun autre fait de ce genre ne saurait être constaté, délimité et observé avec une aussi grande précision a u regard de trois données sociales fondamentales : nature, mutabilité et dépendance 1 . D e cette notion simple et nullement nouvelle découle u n lien direct entre la science de l'art et la science de la société. L e vécu artistique est maintenant au centre de la réflexion, tout l'effort de la sociologie empirique de l'art vise à l'appréhender, tant dans ses effets organisateurs o u désorganisateurs que dans ses résultats bienfaisants (fonctionnels) ou nocifs (dysfonctionnels) pour l'individu ou la société, en éclairant les impondérables qui l'environnent. D e là vient que les recherches de la sociologie de l'art peuvent aussi bien faire partie intégrante de la sociologie des loisirs, de la sociologie de la culture populaire, d e la sociologie de l'information de masse, de i. Pour plus de détails, voir : Alphons S I L B E R M A N N , Wovon lebt die Musik. Die Prinzipien der Musiksoziologie, chap. 3, Ratisbonne, 1957 ; Erwin W A L K E R , Das musikalische Erlebnis und seine Entwicklung, Göttingen, 1927 ; Bruce A L L S O P P , The future of the arts, Londres, 1959-
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l'ethnosociologie — pour n e citer que quelques-uns des domaines o ù elles s'inscrivent — que se présenter sous leur appellation propre. C'est pourquoi il est absolument nécessaire, dans toute analyse relevant de la sociologie de l'art, n o n seulement de distinguer clairement entre structurel et fonctionnel, mais encore de bien voir q u e ce dernier se situe sur deux plans différents : d ' u n e part, le plan des fonctions esthétiques, qui mettent le producteur et le consommateur en communication a u travers de la matière artistique, de la forme et d u contenu ; d'autre part, le plan des fonctions sociales, qui établissent les relations entre des personnes, des idées, des normes culturelles o u des modèles de comportement — relations auxquelles les fonctions esthétiques participent elles aussi, il est vrai, mais de façon secondaire. Dès lors qu'en présence de n'importe quel p h é n o m è n e socio-artistique l'observateur reconnaît cette distinction et s'y plie, il n'est plus tenté d'accoler arbitrairement à l'art, presque par hypothèse, n'importe quel élément sociologique, n'importe quel attribut pertinent o u n o n pertinent. A u contraire, c o m m e la sociologie empirique de l'art ne prétend se subsister à rien, n o n plus qu'être le complément de rien, c o m m e elle se veut exempte de toute visée impérialiste, elle s'abstient de formuler des normes et des jugements d e valeur artistiques : en effet, l'étude des ramifications sociales de l'art ne sert pas à expliquer la nature et l'essence des arts euxmêmes. N o u s l'avons dit : aucune étude relevant essentiellement de la sociologie de l'art — qu'il s'agisse de recherches socio-littéraires 1 o u socio-musicales 2 à caractère théorique o u pratique, de recherches sur les arts inspirées par la théorie de l'information de masse 3 , d e recherches socio-théâtrales 4 , de recherches sociologiques concernant les arts plastiques 5 , etc. — ne saurait 1. Voir, par exemple : Leo L O W E N T H A L , Literature, popular culture, and society, Englewood Cliffs, 1961 ; Roy P A S C A L , Design and truth in autobiography, Londres, i960 ; César G R A N A Bohemian versus Bourgeois, N e w York, 1964 ; Walter N U T Z , Der Trivialroman, Cologne et Opladen, 1962 ; Robert E S C A R P I T , La revolution du livre, Paris, 1965. 2. Voir, par exemple : Dennison J. N A S H , « Challenge and response in the American composer's career », The journal of aesthetics and art criticism, sept. 1955, p. 116 et suiv. ; Max K A P L A N , Foundations and frontiers of music education, N e w York, 1966 ; John H . M U E L L E R , The American symphony Orchestra, Bloomington, 1951, et Fragen des musikalischen Geschmacks, Cologne et Opladen, 1963 ; Friedrich K L A U S M E I E R , Jugend und Musik im technischen Zeitalter, Bonn, 1963 ; Alphons S I L B E R M A N N , La musique, la radio et l'auditeur, Paris, 1954. 3. Voir, par exemple : Duncan M A C D O U G A L D , « L'industrie de la musique populaire », dans : Paul F . L A Z A R S F E L D et Frank N . S T A N T O N et al., Radio research, 1941, p. 65 et suiv., N e w York, 1941 ; Wilbur S C H R A M M , The impact of educational television, Urbana, i960 ; Stuart H A L L et Paddy W H A N N E L , The popular arts, London, 1964 ; Joffre D U M A Z E D I E R et Aline R I P E R T , Loisir et culture, Paris, 1966. 4. Voir, par exemple : Georges G U R V I T C H , « Sociologie du théâtre », Les lettres nouvelles, p. 196 et suiv., Paris, févr. 1956 ; Martin H O L M E S , Shakespeare's public, Londres, i960 ; Raymond R A V A R et Paul A N D R I E U , Le spectateur au théâtre, Bruxelles, 1964 ; Alphons S I L B E R M A N N , Theater und Gesellschaft, op. cit. ; Adolf BEISS, Das Drama als soziologisches Phänomen, Brunswick, 1954. 5. Voir, par exemple : Bernard S. M Y E R S , Problems of the younger American ariisf.NewYork, 1957 ; Bruce A . W A T S O N , Kunst, Künstler und soziale Kontrolle, Cologne et Opladen, 1961 ; Bernard R O S E N B E R G et Norris F L I E G E L , The vanguard artist, Chicago, 1965 ; Pierre B O U R DiEU et Alain D A R B E L , L'amour de l'art, Paris, 1966 ; Willy B O N G A R D , Kirnst und Kommerz, Oldenbourg, 1967.
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remplacer la psychologie de l'art, l'histoire de l'art ni m ê m e la théorie de l'art. Toutes ces recherches se tiennent à l'écart de ces disciplines qui sont sans intérêt pour la sociologie et lui sont étrangères : c'est ainsi, par exemple, que la sociologie de la littérature ne poursuit pas de recherches de sémantique, pas plus qu'elle ne se voue à définir la nature et l'essence de la littérature. L a sociologie de l'art ne s'immisce sur ce terrain — et nous employons à dessein le m o t « s'immiscer » — que lorsqu'elle en vient manifestement à mélanger l'idéal avec le réel, c'est-à-dire lorsqu'elle produit une littérature parée de l'étiquette de la sociologie de l'art, mais entièrement dominée par des préoccupations politico-idéologiques (d'extrême-droite o u d'extrêmegauche) et o ù les faits historiques sont si idéalisés et les effets de la réalité sur les idées si négligés que celles-ci sont données pour des faits. Quiconque veut pratiquer la sociologie de l'art doit partir de prémisses objectives, se défaire de tout esprit partisan et étudier les faits sans préjugé. Les faits ainsi établis sont la matière première de la sociologie de l'art, mais ils ne suffisent pas, en e u x - m ê m e s , à la constituer. Cette matière première doit être élaborée, analysée par la méthode sociologique et réduite en abstractions : c'est alors seulement qu'il devient possible d'énoncer des lois et de les soumettre à vérification. Résumons-nous, afin de prendre clairement conscience des buts de la sociologie moderne de l'art. Elle part de l'idée que la musique, la littérature, le théâtre, la peinture constituent, avec leur vécu respectif, u n processus social continu qui comporte une interaction entre l'artiste et son environnement socio-culturel et aboutit à la création d'une œ u v r e d'un genre o u d'un autre, laquelle est à son tour reçue par le milieu socio-culturel et réagit sur lui. Concrètement, cela signifie que l'œuvre produit une certaine impression sur certains groupes de plus o u moins grandes dimensions, dont les réactions, d'une part, déterminent la réputation de l'ouvrage et sa place dans l'univers culturel et, d'autre part, exercent u n e certaine influence sur l'artiste, en conditionnant et réglant dans une certaine mesure son activité créatrice. Partant de l ' h o m m e pour aboutir à l ' h o m m e , cette conception fondamentale d u processus artistique, qui vaut pour tous les domaines de la sociologie de l'art, met en évidence l'importance de l'interaction des individus, des groupes et des institutions. E n se dégageant de ces relations et de ces interactions complexes, il est possible d'approfondir certains aspects du p h é n o m è n e artistique, d'entreprendre d'étudier concrètement tels o u tels éléments d u processus total sans cesser de les considérer dans le cadre d u processus socio-artistique total. L e but premier de la sociologie de l'art est donc d'étudier des processus artistiques totaux, c'est-à-dire l'interaction et l'interdépendance de l'artiste, de l'œuvre d'art et d u public, et cela d u point de vue de leur signification en tant q u e formes artistiques. L a sociologie de l'art a également pour objet d'étudier, en tant qu'élément du processus total, l'artiste lui-même, c'est-à-dire de le décrire et d'analyser sa situation et ses relations sociales, qu'il s'agisse de groupes d'artistes
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(créateurs o u exécutants) o u d e l'artiste « sérieux » ou « léger ». A cet effet, le sociologue de l'art examine le rôle de facteurs tels q u e l'origine sociale de certaines catégories d'artistes, il recueille et analyse des informations sur leur origine ethnique, leur condition économique, leur niveau d'éducation, ainsi que des données sur leur style de vie, leur domicile, leurs loisirs, leurs habitudes de travail, leurs contacts sociaux, leurs attitudes possibles et réelles. Pour reconstituer l'image complète, c'est-à-dire considérer également les contributions de l'artiste à l'ordre social, la sociologie de l'art s'attache ensuite à la connaissance sociologique de l'œuvre d'art. C e faisant, nous l'avons déjà souligné, elle n'entreprend aucunement d'analyser l'œuvre elle-même, mais concentre toute son attention sur l'action socio-artistique. L e sociologue de l'art ne se propose donc pas d'analyser la peinture, la musique ou la littérature en tant q u e telles, car il juge vaine toute tentative visant à traiter c o m m e u n fait tangible le contenu dit rationnel de la peinture ou de la littérature. Pour lui, l'art considéré en tant qu'affaire intime de l'écrivain, d u peintre ou d u musicien a aussi peu valeur de réalité que, disons, la musique produite par u n q u i d a m qui siffle en marchant. C'est seulement q u a n d la littérature, la peinture ou la musique s'objectivent, revêtent une expression concrète, acquièrent une aura, qu'elles prennent valeur de réalité sociologique ; et c'est seulement alors qu'elles expriment ce « quelque chose » qui est destiné à être compris ou à produire un effet social. Vouloir-être-compris constitue déjà u n e action intéressant deux individus ; l'effet social, lui, a une portée dynamique plus étendue, il suscite une interaction, mais celle-ci (hormis certains cas exceptionnels) ne peut s'établir entre des individus d u seul fait qu'ils partagent un m ê m e vécu. C e n'est q u ' a u m o m e n t où ce vécu supposé identique ( m ê m e s'il n e s'agit pas là d'une identité mathématique) se concrétise et se transmet sous la forme d ' u n geste, d ' u n m o t , d ' u n son, qu'il se manifeste et peut donc être examiné et vérifié. A cela, le tenant d'une école d e pensée esthético-philosophique objectera que les arts, ce « délicat frisson d e l'âme », ce langage grâce auquel « l'âme parle à l'âme », sont peut-être des actions socio-artistiques, mais qu'ils échappent assurément à l'observation, car ils appartiennent à la vie intérieure, o ù ils demeurent par conséquent cachés, sans se manifester, en général de façon tangible. Certes, il est plus simple, c o m m e le font habituellement les contempteurs de la culture de masse, de se limiter à quelques actions et de considérer l'art c o m m e u n e marchandise dont on peut, en s'en indignant, observer les modalités de vente et d'achat. Mais on peut dire aussi q u e l'art est environné de tant d'actions manifestes étroitement liées avec des actions cachées, qu'elles revêtent la signification d'actions socio-artistiques et constituent des faits essentiels de relations sociales. L e rapport des différents niveaux artistiques qui engendrent certaines actions o u situations sociales ne figure pas au n o m b r e des sujets d'investigation de la sociologie d e l'art et celle-ci s'abstient donc, dans cette perspective, de tout jugement sur l'œuvre d'art elle-même et sa structure.



638



Alphons Silbermann



C e qui l'intéresse, c'est le processus social, le p h é n o m è n e objectif déterminé qui est provoqué par l'œuvre d'art. Reste le dernier objet de la sociologie de l'art : le public artistique. L'étude sociologique des divers genres de public — depuis celui d u chanteur à la m o d e jusqu'à celui de l'auteur d'avant-garde — qui ont tous en c o m m u n de recevoir une œuvre d'art, de la consommer et d'y réagir, fournit au sociologue de l'art d'importants éléments d'information au sujet des m é c a nismes d u conditionnement exercé par le milieu social sur le processus de création artistique ; cette étude constitue une approche lucide de l'art — plus humaine, dirons-nous, que les entreprises par lesquelles o n tente d'apprêter l'œuvre d'art pour la consommation a u m o y e n de petites anecdotes, de verbiage esthétique et de pédanteries techniques. L e comportement individuel d u consommateur d'art, les m o d e s artistiques, les motivations et les modèles de comportement de l'auditeur, d u spectateur o u d u lecteur, le goût artistique, l'économie de l'art, la politique artistique et l'éducation artistique, le comportement collectif des consommateurs d'art, le contrôle social, etc. — tels sont quelques-uns des problèmes sur lesquels se penche le sociologue de l'art quand il s'occupe d u public artistique. Si nous récapitulons pour reconstituer une vision globale les différents objets d'étude de la sociologie empirique de l'art, nous constatons que son but premier est de mettre en évidence le caractère dynamique d u p h é n o m è n e social « art » dans ses diverses formes d'expression. Cela exige une analyse des formes d'existence de l'art, considérées dans leur ensemble — analyse qui ne peut toutefois être axée sur les jugements de valeur spécifiques sur lesquels les m e m b r e s de chaque société font reposer leur m o d e de vie particulier, mais doit répondre aux principes d e l'analyse structurofonctionnelle. Par là, la sociologie de l'art atteint son deuxième but : fournir une approche universellement intelligible, convaincante et valable de l'œuvre d'art, en montrant c o m m e n t les choses sont devenues ce qu'elles sont, en mettant en lumière les transformations présentes et passées. L a sociologie de l'art est alors en mesure de viser son troisième but, celui qui s'impose à toute science : élaborer des lois qui permettent de prévoir et de dire que tel o u tel événement aura probablement telle o u telle conséquence. L'énoncé de ces buts peut, selon nous, contribuer à rendre féconds des efforts stérilement déployés pour approcher l'art par des voies traditionnelles mais désuètes, et surtout à situer l ' h o m m e lui-même, fin et m o y e n de tout art, l ' h o m m e considéré dans son être artistique, à sa vraie place et à son juste rang. Soulignons une fois encore, pour terminer, que le sociologue de l'art ne sépare jamais l'art de la réalité ; que jamais il n'examine les faits sociaux, les processus sociaux, leurs causes et leur nature en fonction de ce qu'ils « devraient » être ; qu'il s'interdit de puiser aux sources d ' u n savoir qui lui est inaccessible, ou m ê m e de développer des théories séduisantes sans prendre solidement appui sur des faits constatés.
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C'est l'observation des faits qui confère à la sociologie d e l'art sa discipline ; c'est à l'observation qu'elle doit, tout e n apparaissant c o m m e u n c h a î n o n entre la science d e la société et la science d e l'art, d'être e n m ê m e t e m p s sociologie p u r e . [Traduit de l'allemand]
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Toute perception artistique implique une opération consciente ou inconsciente de déchiffrement. i.i. Acte de déchiffrement qui s'ignore c o m m e tel, la « compréhension » immédiate et adéquate n'est possible et effective que dans le cas particulier où le chiffre culturel qui rend possible l'acte de déchiffrement est immédiatement et complètement maîtrisé par l'observateur (sous forme de compétence o u de disposition cultivée) et se confond avec le chiffre culturel qui a rendu possible l'œuvre perçue. D a n s le tableau de Rogier V a n der W e y d e n , Les trois mages, nous apercevons immédiatement, observe Erwin Panofsky, la représentation d'une apparition, celle d'un enfant en qui nous reconnaissons 1' « enfant Jésus ». C o m m e n t savons-nous qu'il s'agit d'une apparition? L e halo de rayons dorés qui entoure l'enfant ne saurait constituer une preuve suffisante puisqu'on le rencontre aussi dans des représentations de la nativité où l'enfant Jésus est « réel ». Nous concluons ainsi parce que l'enfant se tient en l'air, sans support visible, et cela bien que la représentation n'eût guère été différente si l'enfant avait été assis sur u n coussin ( c o m m e sur le modèle qu'a vraisemblablement utilisé Rogier V a n der W e y d e n ) . Mais o n peut invoquer des centaines de représentations où des êtres humains, des anim a u x o u des objets inanimés semblent suspendus dans les airs contre la loi de la pesanteur, sans pour autant se présenter, c o m m e des apparitions. Par exemple, dans une miniature des Évangiles d'Otton III, de la Staatsbibliothek de M u n i c h , c'est toute une ville qui est représentée au centre d'un espace vide, tandis que les personnages prenant part à l'action se tiennent sur le sol : or il s'agit d'une ville bien réelle, celle qui fut le lieu de la résurrection des jeunes gens représentés au premier plan. Si, « en une fraction de seconde et de façon quasi automatique », nous apercevons le personnage aérien c o m m e une apparition tandis que nous n'accordons aucune connotation miraculeuse à la citéflottantdans les airs, c'est que
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« nous lisons ce que nous voyons en fonction de ce que nous savons de la manière, variable selon les conditions historiques, d'exprimer en des formes les objets et les événements historiques » ; plus précisément, lorsque nous déchiffrons une miniature des environs de l'an mille, nous présupposons inconsciemment que l'espace vide sert seulement d'arrière-plan abstrait et irréel au lieu de s'intégrer dans un espace unitaire, apparemment naturel, où le surnaturel et le miraculeux peuvent donc surgir en tant que tels, c o m m e dans le tableau de Rogier V a n der W e y d e n 1 . C'est parce qu'il obéit inconsciemment aux règles qui régissent u n type particulier de représentation de l'espace, lorsqu'il déchiffre u n tableau construit selon ces règles, que le spectateur cultivé ou compétent de nos sociétés peut appréhender immédiatement c o m m e « vision surnaturelle » un élément qui, par préférence à u n autre système de représentations où les régions de l'espace seraient en quelque sorte «juxtaposées » ou « agrégées » au lieu d'être intégrées dans une représentation unitaire, pourrait paraître « naturel » ou « réel ». « L a conception perspective, déclare Panofsky, interdit à l'art religieux tout accès à la région d u magique..., mais lui ouvre une région tout à fait nouvelle, la région d u " visionnaire " où le miracle devient une expérience immédiatement perçue d u spectateur, parce que des événements surnaturels font irruption dans l'espace visible, apparemment naturel, qui lui est familier, et lui permettent par là d'en pénétrer vraiment l'essence surnaturelle 2 . Si la question des conditions qui rendent possible l'expérience de l'œuvre d'art — et, plus généralement, d u m o n d e des objets culturels — c o m m e immédiatement dotée de sens est radicalement exclue de cette expérience m ê m e , c'est que la reprise de l'intention objective de l'œuvre (qui peut ne coïncider en rien avec l'intention de l'auteur) est parfaitement adéquate et immédiatement effectuée dans le cas, et dans le cas seulement, où la culture que le créateur engage dans son œuvre ne fait q u ' u n avec la culture ou, plus précisément, la compétence artistique que le spectateur engage dans le déchiffrement de l'œuvre : dans ce cas, tout va de soi et la question du sens, d u déchiffrement d u sens et des conditions de ce déchiffrement ne se pose pas. 1.2. Toutes les fois que ces conditions particulières ne sont pas remplies, le malentendu est de règle : l'illusion de la compréhension immédiate conduit à une compréhension illusoire fondée sur une erreur de chiffre 3 . Faute de les percevoir c o m m e codées, et codées selon u n autre code, on applique inconsciemment aux œuvres d'une tradition étrangère le code 1. E . P A N O F S K Y , « Iconography and iconology : A n introduction to the study of Renaissance art », Meaning in the visual arts, p . 33-35, N e w York, Doubleday and C o . , 1955. 2. I D . , « Die Perspektive als " symbolische F o r m " , Vorträge der Bibliothek Warburg: Vorträge 1024-25, p . 257 et suiv., Leipzig-Berlin. 3. D e tous les malentendus sur le chiffre, le plus pernicieux est peut-être le malentendu « h u m a niste » qui, par la négation, ou mieux la « neutralisation », au sens des phénoménologues, de tout ce qui fait la spécificité des cultures arbitrairement intégrées dans le panthéon de la « culture universelle », tend à présenter l ' h o m m e grec ou romain c o m m e une réalisation particulièrement réussie de la « nature humaine » dans son universalité.
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qui vaut dans la perception quotidienne, pour le déchiffrement des objets familiers : il n'est pas d e perception qui n'engage u n code inconscient et il faut évoquer radicalement le m y t h e de 1' « œil neuf», c o m m e grâce accordée à la naïveté et à l'innocence. Si les spectateurs les moins cultivés d e nos sociétés sont si fortement enclins à exiger le réalisme de la représentation, c'est entre autres raisons, parce q u e , étant dépourvus de catégories de perception spécifiques, ils n e peuvent appliquer a u x œuvres d e culture savante u n autre chiffre q u e celui qui leur permet d'appréhender les objets d e leur environnement quotidien c o m m e doté de sens. L a compréhension minimale, en apparence immédiate, à laquelle accède le regard le plus désarmé, celle qui permet d e reconnaître u n e maison o u u n arbre, suppose encore u n accord partiel (et bien sûr inconscient) d e l'artiste et d u spectateur sur les catégories qui définissent la figuration d u réel q u ' u n e société historique tient pour « réaliste » (voir par. 1.3.1. et note). 1.3. L a théorie spontanée d e la perception artistique se fonde sur l'expérience d e la familiarité et d e la compréhension immédiate — cas particulier qui s'ignore c o m m e tel. 1.3.1. Les h o m m e s cultivés sont les indigènes d e la culture savante et, à ce titre, ils sont portés à cette sorte d'ethnocentrisme q u ' o n peut appeler ethnocentrisme d e classe et qui consiste à considérer c o m m e naturelle, c'est-à-dire à la fois c o m m e allant d e soi et c o m m e fondée en nature, u n e manière d e percevoir qui n'est q u ' u n e p a r m i d'autres possibles et qui est acquise par l'éducation diffuse o u spécifique, consciente o u inconsciente, institutionnalisée o u n o n institutionnalisée. « Pour celui qui porte des lunettes, objet qui, pourtant selon la distance, lui est proche a u point d e lui " tomber sur le nez " , cet outil est, a u sein d u m o n d e ambiant, plus éloigné d e lui q u e le tableau accroché a u m u r opposé. L a proximité d e cet outil est si grande q u ' à l'ordinaire il passe inaperçu. » Prenant l'analyse de Heidegger a u sens métaphorique, o n peut dire que l'illusion d e 1'« œil neuf » c o m m e « œil n u » est le propre d e ceux qui portent les lunettes d e la culture et qui n e voient pas ce qui leur permet d e voir, pas plus qu'ils n e voient qu'ils n e verraient pas s'ils étaient dépourvus de ce qui leur permet de voir 1 . 1.3.2. Inversement, les plus démunis sont, devant la culture savante, dans u n e situation tout à fait semblable à celle d e l'ethnologue qui se trouve e n présence d ' u n e société étrangère et qui assiste, par exemple, à u n rituel dont il n e détient pas la clé. L e déconcertement et la cécité culturelle des spectateurs les moins cultivés rappellent objectivement la vérité objective d e la perception artistique c o m m e déchiffrement médiat : 1. C'est le m ê m e ethnocentrisme qui incline à tenir pour réaliste une représentation d u réel qui doit d'apparaître c o m m e P- 97-IOI. . T h e race problem in contemporary American Negro poetry. Sociology and social research, 38, 1954, 3 , p . 162-167. L E O N A R D , F . G . Cozzens without sex; Steinbeck without sin. Antioch review, 18, 1958, 2, p . 209-218. Littérature et société, problèmes de méthodologie en sociologie de la littérature. Colloque organisé conjointement par l'Institut de sociologie de V Université libre de Bruxelles et l'École pratique des hautes études (6e section) de Paris. Bruxelles, 1967. L O W E N T H A L , L . Literature and the image of man. Boston, 1957. . Literature, popular culture and society. Englewood Cliffs ( N . J.), 1961. . T h e reception of Dostoevski's w o r k in G e r m a n y : i88o-ig20. In: R . N . W I L S O N (ed.), The arts in society, p . 124-147. Englewood Cliffs ( N . J . ) , 1964. L U K Á C S , G . Schriften zur Literatursoziologie. N e u w i e d a m Rhein, 1963. . L a forme intérieure d u r o m a n . Revue de l'Institut de sociologie (Bruxelles), 36, 1962, 2 , p . 243-261. M A R X , K . ; E N G E L S , F . Über Kunst und Literatur. Eine Sammlung aus ihren Schriften. Berlin, Michail Lifschitz, 1950 et 1953. M E M M I , A . Cinq propositions pour u n e sociologie d e la littérature. Cahiers internationaux de sociologie, 6 , 1959, 26, p . 149-163. . Problèmes d e la sociologie d e la littérature. In: G . G U R V I T C H (ed.), Traité de sociologie, tome II, p . 299-314, Paris, i960. M E R R I L L , F . E . Stendhal and the self; a study in the sociology of literature. American journal of sociology, 66, 1961, 5, p . 446-453. M I L L E R , W . The book industry. N e w Y o r k , 1950. M O N G U I O , L . Nationalism and social discontent as reflected in Spanish-American literature. Annals of the Academy of Political and Social Science, 1961, 334, p . 6373-
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Espagne



Instituto de Estudios Laborales A v d a . d e la Victoria, 6 0 - 6 2 , Barcelona-17



L'Instituto de Estudios Laborales (Institut d'étude de la main-d'œuvre) a été créé lorsqu'est apparue clairement l'importance d u rôle q u e l'étude des problèmes sociaux, en particulier les problèmes concernant la main-d'œuvre peut jouer pour favoriser les progrès de la société espagnole. O n espère pouvoir résoudre par l'entremise de cet institut le problème de la recherche scientifique, qui est pratiquement inexistante en Espagne. E n outre, au cas où des études isolées seraient effectuées, l'institut s'efforcera de les grouper en p r o g r a m m e intégré et d'en présenter les résultats de manière qu'ils puissent être utilisés de façon pratique. L'institut a été créé le Ier mai 1967, avec u n objectif précis : étudier scientifiquem e n t les problèmes sociaux et les problèmes d u travail en appliquant les méthodes des sciences sociales à cette étude et en considérant ces problèmes sous l'angle juridique et historique. D a n s les domaines qui relèvent de sa compétence, l'institut se propose n o t a m m e n t : a) d'étudier les relations entre patrons et salariés dans les entreprises publiques et privées ; b) d'analyser scientifiquement les tendances qui se font jour dans le m o n d e d u travail, quels qu'en soient les contextes socio-économiques ou idéologiques ; c) d'étudier et d'examiner les législations d u travail, en Espagne et à l'étranger, à la lumière des conventions et des recommandations de l'Organisation internationale d u travail (Genève) ; d) d'encourager l'étude des rapports entre patrons et salariés en Espagne et en Amérique latine, en organisant à cet effet des cours, des colloques, des conférences et des tables rondes et en faisant paraître des publications. Conformément a u x critères adoptés par l'Institut international d'études sociales, de Genève, avec lequel il collabore à des tâches de recherche et d'enseignement, l'institut s'adresse à trois catégories principales de personnes ou d'institutions : a) aux futurs dirigeants de groupes sociaux, ainsi qu'aux employeurs et aux salariés ; b) aux professeurs d'université et aux chercheurs désireux d'approfondir les questions de main-d'œuvre et les relations entre direction et employés ; c) à ceux qui, ayant la responsabilité de trancher les questions de personnel, désireraient s'informer des idées qui ont cours en ce qui concerne l'élaboration et l'application des politiques en matière de main-d'œuvre — cela en toute objectivité et à l'abri des pressions qui s'exercent à l'échelon directorial. L e 5 août 1967, l'institut s'est affilié à l'Institut international des relations industrielles, de Genève, qui a tenu son premier congrès mondial dans cette ville en septembre 1967. L e directeur de l'institut a présidé la séance consacrée à « L'analyse critique d u droit de grève ». L'institut consacre actuellement des études aux sujets suivants : 1. L a participation des salariés à la gestion des entreprises. Cette étude lui a été confiée par l'Institut international d'études sociales, de Genève. Seize pays participent à la réalisation de ce projet, parmi lesquels les États-Unis d ' A m é rique, l'Inde, le Japon, la Pologne, la République arabe unie et la Y o u g o slavie. Dans le cadre de ce projet, un questionnaire a été envoyé à une centaine d'entreprises de toutes les régions d'Espagne. C e questionnaire a été établi conformément aux critères définis par l'Institut international de Genève. L'étude sera achevée vers la fin de 1968. 2. L'introduction de l'autogestion dans u n e entreprise coopérative : Construe-
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ciones Industriales y Agropecuairias, S . C I . ( C I A P ) . Cette étude analyse la genèse d u développement de la coopérative en cause ; elle vise surtout à montrer dans quelle mesure les objectifs économiques et sociaux et les objectifs en matière de main-d'œuvre, inhérents au système d'autogestion, ont été atteints grâce à l'application de ce système. 3. Les conflits sociaux en Espagne. U n séminaire se consacre à l'étude des principaux conflits collectifs qui ont eu lieu au cours des deux dernières années. 4. L a dynamique des relations entre patrons et salariés en Espagne depuis 1939. U n séminaire étudie la documentation historique et les sources d'information qui rendraient possible une étude ultérieure approfondie de la période considérée. 5. L'intégration de la main-d'œuvre rurale dans la société industrielle. L'étude porte sur les motivations socio-culturelles des emigrants résidant dans la ville satellite de S a n Ildefonso (Cornelia). Trente m e m b r e s de l'institut participent à ces différentes études. L e directeur de l'institut est M . J u a n N . García-Nieto.



Hongrie Centre de recherches afro-asiatiques de l'Académie des sciences hongroise I X . D i m i t r o v ter 8 , B u d a p e s t



L e Centre de recherches afro-asiatiques de l'Académie des sciences hongroise a été fondé vers le milieu de 1963 et est dirigé par le professeur József Bognár ; c'est une organisation autonome qui groupe les chercheurs hongrois — au premier chef les économistes — qui s'intéressent à l'étude des problèmes du Tiers M o n d e (ceux d'Asie et d'Afrique, en particulier). L e professeur Bognár a pour assistants M m e Elisabeth Hosszu, directeur adjoint, et M M . Peter M a n d i et Egón K e m e n e s , directeurs de recherches. L e personnel comprend au total 5 personnes chargées des tâches administratives, 7 travailleurs scientifiques et une cinquantaine de chercheurs extérieurs. L e centre s'intéresse aux problèmes de croissance économique des pays en voie de développement, notamment des pays d'Afrique et d'Asie. Ses travaux portent sur des questions telles que les conditions de la croissance économique, la planification et ses méthodes, la politique économique, le c o m m e r c e international et, d'une façon générale, les problèmes économiques courants des pays en voie de développement, ainsi q u e les relations de ces pays avec les pays socialistes et, plus particulièrement, avec la Hongrie. Dans le cadre qui vient d'être tracé, le centre poursuit des activités de deux sortes, qui c o m m a n d e n t son organisation. D ' u n e part, son personnel scientifique effectue des recherches indépendantes, axées sur les problèmes liés à la croissance économique. D'autre part, avec le concours de chercheurs extérieurs (notamment les m e m b r e s d u groupe de travail des études africaines de l'Académie des sciences hongroise), il joue le rôle d'initiateur, d'organisateur, de coordonnateur et d'éditeur
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en ce qui concerne les recherches de caractère n o n économique portant sur les pays en voie de développement. L e Centre hongrois de recherches afro-asiatiques entretient des relations de travail avec des institutions analogues de tous les pays socialistes, et la répartition des tâches entre ces institutions et le centre s'est faite d'une façon rationnelle. Il entretient également des relations avec les institutions qui s'occupent de ces problèmes dans plusieurs pays développés. Ces contacts sont maintenus a u m o y e n de conférences, de visites privées et de voyages d'études, qui sont autant d'occasions pour les participants de confronter les données de leur expérience. L e directeur d u centre participe régulièrement a u x réunions les plus importantes consacrées aux questions intéressant les pays en voie de développement et il a fait des conférences sur ces questions, non seulement dans les pays en cause, mais aussi dans plusieurs capitales européennes. Les chercheurs d u centre ont exposé les résultats des activités de ce dernier à Moscou, Prague, Berlin, Leipzig et Paris, aussi bien dans des causeries scientifiques qu'au cours de visites privées. Pour ses travaux de recherche, le centre utilise les informations et la documentation très complètes de sa bibliothèque et de ses archives. Il a établi des contacts directs avec les instituts de statistiques et les institutions économiques de la plupart des pays en voie de développement, dont il reçoit régulièrement les publications. L a documentation très riche dont il dispose permet a u centre de jouer u n rôle consultatif et d'information auprès des très nombreuses institutions qui s'adressent à lui. Il contribue à former et à instruire les spécialistes envoyés dans les pays en voie de développement au titre d'accords bilatéraux et multilatéraux et il s'efforce de donner une base scientifique a u x relations établies entre la Hongrie et ces pays. Enfin, il édite u n e série de publications où sont exposés les principaux résultats de ces travaux de recherche.



Italie Istituto di Studi e Ricerche Carlo Cattaneo Via Santo Stefano, 6, Bologne



ORIGINE



ET OBJET



L'Istituto Carlo Cattaneo est u n e organisation à but n o n lucratif dont l'objet est d'effectuer des recherches dans le domaine des sciences politiques et sociales, en mettant tout particulièrement l'accent sur les problèmes qui ont une forte incidence sur le développement de la démocratie et de la société en Italie. L'institut tire son origine d ' u n e association politico-culturelle qui portait le n o m de Carlo Cattaneo; il a été fondé officiellement en septembre 1956, par les rédacteurs d u magazine Ilmulino. Il se proposait d e rassembler les groupes et comités d'études qui s'étaient formés autour de la rédaction d u magazine en vue d'étudier les problèmes jugés cruciaux pour le développement de la vie sociale d u pays o u particulièrement importants, a u x yeux des rédacteurs d'il mulino, d u point de vue culturel et politique.
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D e 1956 à 1964, l'association — directement ou par l'entremise de ses comités —• a encouragé les études et les recherches sur les perspectives de plein emploi dans plusieurs petites collectivités, sur le comportement électoral, la propagande politique et la participation à la vie politique en général, sur les problèmes des écoles et des universités italiennes, sur la possibilité de mettre en place u n système de sécurité sociale en Italie, sur les préjugés raciaux dans le pays et sur l'attitude de la presse laïque comparée à celle de la presse catholique dans les années d'aprèsguerre. E n janvier 1965, l'association s'est réorganisée en vue de mieux s'adapter a u x tâches pour lesquelles elle avait été créée. Elle est devenue alors u n véritable institut d'études et de recherches et, après cette transformation de ses structures, elle a poursuivi les travaux entrepris au cours des huit années précédentes. L'institut ainsi réorganisé exerce les activités suivantes : 1. Il effectue des recherches dans des domaines que ses promoteurs jugent particulièrement importants pour la vie sociale, politique et culturelle de la société italienne contemporaine. Il effectue également, dans ces m ê m e s domaines, des recherches dont le chargent d'autres organisations et institutions. 2. Il vient en aide a u x chercheurs et a u x spécialistes associés à ses activités de recherche, en organisant des discussions, des colloques et des conférences. 3. Il encourage l'organisation de réunions, de débats et de conférences visant à éveiller l'intérêt d u grand public pour ses activités propres — ce qui lui permet de contribuer à la formation d'une opinion publique plus éclairée. Ces activités sont financées par des organismes publics o u privés, italiens et étrangers. L'institut dispose d ' u n petit noyau de chercheurs permanents, auxquels viennent s'ajouter de n o m b r e u x chercheurs qui reçoivent des subventions ainsi q u e des collaborateurs étrangers qui poursuivent des recherches à titre individuel. L'institut aide en outre les chercheurs italiens et étrangers qui effectuent des recherches pour leur propre compte. STRUCTURE L'institut est doté d ' u n conseil d'administration, désigné chaque année par l'Association politique et culturelle de la revue / / mulino (dont le groupe « Il mulino » fait organiquement partie). L e conseil d'administration a u n comité exécutif, composé d'un président, d ' u n secrétaire général, d ' u n trésorier et d ' u n commissaire a u x comptes. L e président représente l'institut sur le plan juridique et est responsable de la mise en œuvre de ses programmes. L e secrétaire général contrôle directement l'exécution des programmes et gère l'institut. Il peut faire appel à d'autres personnes techniquement qualifiées pour l'aider à remplir ses fonctions, et constitue avec elles le secrétariat de l'institut. L e commissaire aux comptes est chargé de la c o m p tabilité et rend compte de la situation financière au conseil d'administration. L e conseil d'administration est actuellement composé de M M . Giovanni E v a n gelisti, Giorgio Galli, Giuseppe Federico Mancini, Nicola Matteucci, Luigi Pedrazzi, Alfonso Prandi et Gerardo Santini. M . Nicola Matteucci est le président de l'institut, M . Giovanni Evangelisti en est le secrétaire et M . Luigi Pedrazzi le trésorier. L e secrétariat de l'institut est composé de M M . Giovanni Evangelisti et Marzio Barbagli et de M m e Paola de Vito Piscicelli. MOYENS



DE R E C H E R C H E



L'institut a ses propres bureaux et possède une bibliothèque de périodiques (qui reçoit plus de 800 périodiques italiens et étrangers) et u n e bibliothèque spécialisée dans le domaine des sciences sociales et politiques. Il a, en outre, des archives, qui contiennent toute la documentation recueillie à l'occasion de ses projets de recherches antérieurs, ainsi q u e de nombreux ouvrages sur le développement des sciences sociales en Italie.
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PUBLICATIONS



Les résultats des recherches effectuées par l'institut sont publiés sous forme de livres par la maison d'édition « Il mulino ». Périodiquement, l'institut publie ses Cahiers (Quaderni), où l'on trouve des articles dus â des chercheurs indépendants ou attachés à l'institut et traitant de questions quifigurentâ son p r o g r a m m e . Les chercheurs de l'institut participent à la rédaction de la Rassegna italiana di sociología (Revue italienne de sociologie).



Venezuela Instituto de Investigaciones Económicas y Sociales Facultad d e E c o n o m í a d e la Universidad Central d e V e n e z u e l a , C i u d a d Universitaria, Edificio d e la Biblioteca, piso 11, Caracas



OBJECTIFS



L'Institut de recherches économiques et sociales de la Faculté des sciences économiques de l'Université centrale d u Venezuela a été fondé en 1947, sous les auspices du Conseil de l'université. Ses objectifs sont notamment les suivants : Entreprendre des recherches et des études sur les problèmes qui touchent aux disciplines scientifiques intéressant la faculté ; Établir sur des bases solides la participation effective des gradués de la faculté à la tâche universelle de la recherche avancée, qui est la vocation première de l'université ; Étudier l'évolution des idées dans le pays et les problèmes qui s'y posent — ou s'y sont posés — dans les domaines relevant de la compétence de la faculté, et analyser les diverses possibilités de développement futur ; Former des collaborateurs qui se consacrent à la recherche et contribuent à préparer à leur tâche les futurs professeurs de la faculté ; Participer à la préparation de thèses d e doctorat ou de professorat ; à cette fin, l'institut guide les étudiants et organise des stages d'études en vue de développer leur esprit critique ; Se procurer des informations et des instruments de recherche auprès des personnes et des organisations intéressées ; Échanger de la documentation et des informations avec d'autres centres ; Diriger et développer la bibliothèque de la faculté ; Créer, au m o y e n de cours, de conférences, de tables rondes, de « conventions » et de publications, u n climat favorable a u progrès des disciplines scientifiques relevant de la compétence de la faculté ; Se familiariser avec les projets de recherches soumis pour examen a u Conseil de la faculté et participer à leur réalisation ; Établir, avec les écoles, u n p r o g r a m m e de stages d'études pour chaque trimestre et le soumettre à l'examen d u Conseil de la faculté ; S'occuper de la révision des programmes soumis pour e x a m e n au Conseil de la faculté ;
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Coopérer avec les écoles, à leur d e m a n d e , aux tâches d'orientation scientifique de l'enseignement en vue d'améliorer la formation professionnelle ; Effectuer les recherches proposées par des tiers avec l'autorisation des organes universitaires compétents ; Rédiger la revue, les bulletins et autres périodiques qui sont publiés par ses soins, ainsi que tous ouvrages de nature à stimuler le développement scientifique de la faculté ; Accomplir toutes autres tâches compatibles avec sa vocation d'institut de recherche. PRINCIPALES ACTIVITÉS Recherche. Dans le domaine de la recherche, l'institut s'occupe, en principe, des disciplines scientifiques et littéraires qui font l'objet d'une étude systématique à la Faculté des sciences économiques de l'Université centrale d u Venezuela. Les projets à l'étude et ceux qui sont envisagés pour l'avenir sont orientés vers la connaissance scientifique des problèmes économiques et sociaux d u Venezuela, ainsi que vers l'établissement de bases théoriques et la mise au point d'instruments d'analyse en vue de l'étude d u sous-développement. Activités diverses. L'institut organise, pour le compte de la Faculté des sciences économiques, des activités qui revêtent des formes variées : débats, conférences, tables rondes, stages d'études, publications et cours restreints à l'intention des professeurs et des étudiants. PROGRAMME



DE



RECHERCHES



Recherches effectuées entre tg6o et 1965 « Presupuestos familiares en el área metropolitana de Caracas » (Budgets familiaux dans la région métropolitaine de Caracas). C o m m e n c é e s en 1959. Partie achevée : incidence des loyers sur le revenu familial. Résultat de ces recherches : u n e publication multigraphiée en 3 volumes, intitulée : Incidencia del alquiler en el igreso. Recherches en cours « Bases de u n a teoría económica del sub-desarrollo » (Bases d'une théorie économique d u sous-développement). « Relaciones económicas exteriores c o m o determinantes del uso y la formación de recursos y factores de la producción en Venezuela » (Les relations économiques extérieures en tant qu'élément déterminant de l'utilisation et de la formation des ressources et des facteurs de production au Venezuela). « L a estructura agraria de Venezuela » (La structure agraire d u Venezuela). « Costo de alimentación en el área metropolitana de Caracas » (Coût de l'alimentation dans la région métropolitaine de Caracas). « Proceso de formación de la propiedad territorial agraria en Venezuela » (Proces. sus de formation de la propriété terrienne au Venezuela). « Estudio de Caracas » (Etude de Caracas). « Diagnóstico socio-económico de Venezuela con vistas al planeamiento del desarrollo de la Universidad Central » (Diagnostic socio-économique d u Venezuela en vue de planifier le développement de l'Université centrale). Projets envisagés (1967-1968) « Desarrollo económico de Venezuela durante el periodo 1917-1948» (Développement économique d u Venezuela pendant la période 1917-1948). Projets d u Departamento de Investigaciones Administrativas y Contables. « Instrumentos contractuales de la integración económica latinoamericana » (Instruments contractuels de l'intégration économique latino-américaine).
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« Estudio y evaluación de la enseñanza del servicio social en el país » (Étude et évaluation d e l'enseignement d u service social dans le pays). L'institut envisage l'exécution de plusieurs projets a u cours des prochaines années. PUBLICATIONS L'institut publie la revue trimestrielle Economía y ciencias sociales, ainsi que le Boletín bibliográfico (bimestriel). Il publie aussi des ouvrages intéressant les spécialistes des sciences sociales. STRUCTURE



ET ORGANISATION



L'institut compte six départements de recherche : sciences économiques, administration commerciale et comptabilité, sociologie et anthropologie, études internationales, statistiques et sciences naturelles, travail social. C h a q u e département se subdivise en sections spécialisées, qui viennent s'ajouter aux sections des services généraux (administration), de la bibliographie et de la documentation, des calculs et statistiques, des publications et de la bibliothèque. Après avoir consulté le Conseil d u développement scientifique et littéraire de l'université, le Conseil de la Faculté des sciences économiques transmet le p r o g r a m m e d'étude qui lui a été soumis par l'institut a u Conseil technique (Consejo técnico), lequel établit le p r o g r a m m e d e l'institut ainsi que son budget, coordonne et évalue ses activités de recherche et prend les décisions en matière de publications. L'actuel directeur de l'institut est le D r D o m i n g o Felipe M a z a Zavala (économiste).



Réunions



Calendrier des réunions internationales1



¡96g



Pays-Bas



Comité européen de droit rural : 5 e symposium européen g, rue de l'Arbalète, 75 Paris-se (France)



RoyaumeUni



Institut d e droit international : session. T h è m e : droit international, public et privé 88, rue de Grenelle, 75 Paris-tf (France)



Inde



U n i o n interparlementaire : conférence Place du Petit-Saconnex, isn Genève ig (Suisse) International Association for Research in Income and Wealth : 11 e conférence générale Box soso, Tale Station, New Haven, Conn. 06520 (États- Unis d'Amérique)



Athènes



Association internationale d'études d u Sud-Est européen : Congrès international d'études des Balkans et de l'Europe du Sud-Est N . Tondorov, 32, Dondukov, Sofia (Bulgarie)



Europe



Association internationale d e droit pénal : X e C o n g r è s international d e droit criminel. T h è m e s : a) L a division d u procès pénal e n d e u x phases; b) L e rôle d u tribunal dans la détermination et l'application des peines; c) Les délits d e mise e n d a n g e r ; d) L e s bases des traités d'extradition Association internationale de droit pénal, 12, place du Panthéon, 75 Paris-5* (France) Association internationale des étudiants e n sciences é c o n o m i q u e s et commerciales : International C o n f é rence o n the International Transfer of M a n a g e m e n t Skills 28, avenue Pictet-de-Rochemont, 1207 Genève (Suisse)



1. L a rédaction de la Revue ne peut fournir aucun renseignement supplémentaire sur ces réunions.
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Réunions



Début



France (?)



Conférence internationale de sociologie : X e Conférence internationale de sociologie religieuse Professeur Emile Pin, secrétaire général, piazza délia Pilotta, Roma (Italie)



Unesco



Conférence sur les modèles de construction des nations Unesco, Département des sciences sociales, place de Fontenqy, 75 Paris-7" (France)



Allemagne orientale



Fédération mondiale des villes jumelées : V I e Conférence mondiale sur la coopération intercommunale. T h è m e : L'éducation populaire à l'époque de la révolution scientifique 13, rue Racine, 75 Paris-6e (France)



États-Unis d'Amérique



Internationale des Résistants à la Guerre : 13 e conférence trisannuelle 3 Caledonian Rd., London, N. 1 (Royaume-Uni)



Inde



World Religionists' Conference for Peace : 3 e conférence Japanese Religionists' Council for Peace, Shickiken-cho, Ueno-lkenohata, Taito-ku, Tokyo (Japon)



Athènes



Union internationale des villes et pouvoirs locaux : 19 e congrès Paleistraat, Den Haag (Pays-Bas)



13-17 janv. Rome



Universités en quête de la paix : conférence mondiale D r Raqa S. Alim, directeur et secrétaire général, Université de Rome, 00100 Roma (Italie)



23-27 fév. N e w York



Pan American Congress for Psychoanalysis : 3 e congrès Dr. Marcel Heiman, iE. 57th St., New York, N. Y. 10012 (États-Unis d'Amérique)



Printemps Atlanta (Ga.)



Institut des sciences de gestion : réunion américaine Harold H . Cauvet, BP 273, Pleasantville, N. Y. 10570 (Étals-Unis d'Amérique)



Mars



A n n Arbor (Mich.)



Inter-University Consortium for Political Research : stage d'études international pour la comparaison de données quantitatives en sciences sociales Professeur W. Miller, Executive Director, BP 1248, Ann Arbor, Michigan 48106 (États-Unis d'Amérique)



30 mars/ 6 avril



Montevideo



Inter-American Society of Psychology : X I I e Congrès interaméricain de psychologie D r S. Ross, American Psychological Association, 1200 17th St. N. W., Washington D . C. 20036 (États-Unis d'Amérique)



31 mars/ 4 avril



Tunis



Union mondiale des organismes pour la sauvegarde de l'enfance et de l'adolescence : 4 e conférence 28, place Saint-Georges, 75 Paris-gf (France)
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Paris



Conseil international des sciences sociales : assemblée générale et table ronde sur la politique de la recherche dans le domaine des sciences sociales 6, rue Franklin, 75 Paris- 16e (France)



7-13 avril Vienne



Union interparlementaire : réunion Parlamentsdirektion, Dr Karl Renner-Ring 3, A-1010, Wien (Autriche)



1526 avril



Lima



Organisation des Nations Unies, Commission économique pour l'Amérique latine : 13 e session José Antonio Mayobre, avenida Providencia 871, Santiago de Chile (Chili)



Mai ou juin



Rotterdam



Fondation européenne de la culture : congrès. T h è m e : Urbanisation : « L a ville et le citoyen en l'an 2000 » Emmastraat 30, Amsterdam (Pays-Bas)



22-26 juin Munich



Association européenne pour la direction du personnel : I V e s Journées internationales d'étude M . D. Perret, secrétaire honoraire, 20, rue des FossésSaint-Jacques, 75 Paris-5e (France)



Été



Mexico



Asociación Latinoamericana de Sociología : 9 e congrès Professeur P. González Casanova, Director del Instituto de Investigaciones Sociales, Torre de Humanidades5. 0 piso, villa Obregón, México 20, D.F. (Mexique)



Europe



Institut des sciences de gestion : réunion européenne Harold H. Cauvet, P.O.B. 273, Pleasantville, M . T. 10570 (États-Unis d'Amérique)



7-12 juil. Rio de Janeiro



Inter-American Bar Association : 16e conférence M . W. R. Vallance, secrétaire général, 704. Federal Bar Bdg., 1815 H. Street, N. W., Washington, D.C. 20006 (États-Unis d'Amérique)



14 juil./ 22 août



L a Haye



Netherlands Universities Foundation for International Co-operation : V I I e Cours international d'été sur l'industrialisation 27 Molenstraat, Den Haag (Pays-Bas )



27 juil./ 2 août



Londres



Union internationale d e psychologie scientifique : 7 e congrès international British Psychological Society, Tavistock House South, Tavistock Square, London, W. C. 1 (Royaume-Uni)



30 juil./ 3 août



Rome



Association psychanalytique internationale : 26 e congrès Dr L. Z- Gairinger, via Salaria 237, ooigg Roma (Italie)



2429 août



Washington D . C .



Association internationale de gérontologie : 8 e congrès international Professeur N. W. Shock, 3650 Rockville Pike, Bethesda, Md. 20014 (États-Unis d'Amérique)
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Septembre Paris



Conseil international des sciences sociales : Colloque sur l'ethnologie des sociétés complexes industrialisées Jean Cuisenier, maître de recherches, CNRS, 15, quai Anatole-France, J¡ Paris-ye (France)



Ier5 sept.



Amsterdam



Commission européenne pour l'étude de l'opinion publique et des marchés : 2 2 e congrès 17, rue Berckmans, Bruxelles 6 (Belgique)



2-5 sept.



Edimbourg



International Multi-disciplinary Federation of Social Psychiatry : conférence Dr H. B. Wright, 10 Belgrave Square, London, S. W. 1 (Royaume-Uni)



4-11 sept. Londres



Union internationale pour l'étude scientifique de la population : 16 e congrès E. Grebenik, Dept. of Social Studies, The University, Leeds 2 (Royaume-Uni)



7-12 sept. Bangkok



World Peace through L a w Center : 4 e conférence mondiale 75, rue de Lyon, 1203 Genève (Suisse)



Automne



Europe



Institut des sciences de gestion : 16e réunion internationale BP 273, Pleasanlville, N. T. 10570 (États-Unis d'Amérique)



Oct.



N e w Delhi



Association pour le développement international : 1 Ie conférence 1346 Connecticut Ave. N. W., Washington D.C. 20036 (États-Unis d'Amérique)



Env. 2 oct.



N e w Delhi ( ?)



Conférence mondiale sur la religion et la paix M. R. R. Diwakar, Gandhi Peace Foundation, 221 Rouse Ave., New Delhi (Inde)



Oct.



Honolulu



East-West Center : Gandhi Centennial Symposium East West Center, University of Hawaii, Honolulu, Hawaii g6822 (États-Unis d'Amérique)



Fin oct./ fin nov.



Tokyo



Conseil international pour l'organisation scientifique : 15 e congrès international c/o International Management Association of Japan, Nihon Seisanei Bdg., 3-1-1 Shibuya, shibuya-ku Tokyo (Japon)



Décembre N e w York



Econometric society: réuniond'hiverd'AmériqueduNord B.P. 1264, Tale Station, New Haven, Conn. 06520 (États-Unis d'Amérique)



1970



Organisation des Nations Unies, Commission économique pour l'Asie et l'Extrême-Orient : Asian Population Conference Sala Santitham, Rajadamnern Ave., Bangkok ( Thaïlande)



Asie
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Espagne



Commission européenne pour l'étude de l'opinion publique : 23 e congrès 17, rue Berckmans, Bruxelles 6 (Belgique)



Athènes



Académie internationale de droit comparé : congrès Professeur Wagner, University of Indiana, School of Laiv, Bloomington, Ind. 47401 (États-Unis d'Amérique)



Suisse



Association internationale pour le progrès social : congrès rue Louvrex 47, Liège (Belgique)



Moscou



Comité international des sciences historiques : 13e congrès international 270, boulevard Raspail, 75 Paris-i4e (France)



N e w York



U n i o n humaniste et laïque : 5 e congrès B.P. 114, Utrecht (Pays-Bas) Association internationale de relations professionnelles : 2 e congrès mondial 154, rue de Lausanne, CH-JSII Genève 22 (Suisse)



Printemps Hawaii



Institut des sciences de gestion : 17 e réunion internationale Harold H . Cauvet, P.O.B. 273, Pleasantville, JV. Y. 10570 (États-Unis d'Amérique)



2e semestre



Madrid



Société internationale de criminologie : 6 e congrès international Dr Georges Fully, secrétaire général, s, place Mazas, 75 Paris-12e (France)



Août ou sept.



Manille



Conseil international de l'action sociale : conférence internationale J. R. Hqffner, 22 Gay St., Columbus, Ohio 43215 ( États- Unis d'A mérique)



Leningrad



Association internationale d'histoire économique : 5 e congrès Professeur J. F. Bergier, Faculté des sciences économiques et sociales, Université de Genève, Genève (Suisse)



Tokyo



International Bar Association : 13 e congrès bisannuel Japan Federation of Bar Associations, Hoso Kaidan Bdg., 1-1 Kasumigaseki, Chiyoda-ku, Tokyo (Japon)



2428 août



Automne Washington D, C.



Tokyo



Institut des sciences de gestion : réunion américaine Harold H . Cauvet, P.O.B. 273, Pleasantville, N. Y. 10570 (États-Unis d'Amérique) Organisation des Nations Unies : I V e Congrès pour la prévention d u crime et le traitement des délinquants New Ohtemachi Bdg., Room 411/412, 4 2-chome, Ohtemachi, Chiyoda-ku, Tokyo (Japon)



Réunions



1419 sept.
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Varna (Bulgarie)



Association internationale de sociologie : 7 e congrès mondial Professeur Angelo Pagani, secrétaire général, via Daverio 7 20122 Milano (Italie)



Sept. Londres (3e semaine)



Association internationale de science politique : 8 e congrès mondial 43, rue des Champs-Elysées, Bruxelles 5 (Belgique)



18-32 oct. Boston (Mass.)



Public Personnel Association : conférence internationale Kenneth O. Warner, 1313 East 60th St., Chicago, Illinois 60637 (États-Unis d'Amérique)



27-30 déc. Detroit (Mich.)



Econemetric Society : réunion régionale annuelle Box 1264, Yale Station, New Haven, Conn. 06520, (États-Unis d'Amérique)



8-13 m a i Vienne



Association internationale de la sécurité sociale : V I e Congrès mondial pour la prévention des maladies et accidents d u travail 154, rue de Lausanne, CH-1211 Genève 22 (Suisse)



1971



17-31 oct. S a n Francisco Public Personnel Association : conférence internationale (Calif.) Kenneth O. Warner, 1313 East 60th St., Chicago, Illinois 60637 (États-Unis d'Amérique) 1972



Tokyo



U n i o n internationale de psychologie scientifique : 8 e congrès international British Psychological Society, Tavistock House South, Tavistock Square, London, W. C. 1 (Royaume-Uni)



Oct. ( ?)



St. Louis (Mo.)



Public Personnel Association : conférence internationale Kenneth O. Warner, 1313 East 60th St., Chicago, Illinois 60637 (États-Unis d'Amérique)



La



science sociale et le développement urbain en Amérique latine1 J a h u e l ( A c o n c a g u a ) , Chili, 2 2 - 2 5 avril 1 9 6 8



R a l p h G a k e n h e i m e r et J o h n



Miller



Qu'ils s'occupent d'enseignement et de recherche ou qu'ils participent directement à la mise en oeuvre des connaissances théoriques et pratiques, les sociologues s'intétéressent de plus en plus à l'utilisation des sciences sociales, n o n seulement pour comprendre mais aussi pour diriger les processus d'urbanisation et de modernisation nationale qui accompagnent l'expansion urbaine. Le double p h é n o m è n e q u e l'on constate en Amérique latine — tendance à l'urbanisation accélérée et élévation rapide d u taux d'accroissement démographique — a suscité u n intérêt particulier pour cette région. E n ce qui concerne, par exemple, le taux d'accroissement démographique dans les pays latino-américains, les statistiques actuelles montrent qu'il est plus élevé (2,9%) que partout ailleurs et rien n'indique q u e cette cadence doive se ralentir de façon sensible2. A cet accroissement démographique vient s'ajouter le fait que, dans chaque pays, l'accroissement s'est manifesté de plus en plus et presque exclusivement dans les secteurs urbains. L'accroissement total a été, en effet, de 32,2 % entre 1950 et i960, mais il a été de 56 % dans les zones urbaines et de 16,8 % seulement dans les zones rurales. Environ 14 millions de personnes ont émigré vers les zones urbaines au cours des dix dernières années et tout indique que le taux de la natalité se m a i n tiendra à u n niveau élevé dans ces zones — contrairement à ce qui se passe dans la plupart des autres parties d u m o n d e en voie d'urbanisation. Ces deux éléments ont contribué à faire passer le pourcentage de population urbaine en Amérique latine de 39 % de la population totale en 1950 à 46 % en i960 s . Les problèmes et les possibilités qui découlent de cette urbanisation rapide ont donné lieu à u n certain n o m b r e de conférences internationales, qui ont toutes vu dans ce processus un sujet d ' u n grand intérêt théorique et pragmatique. U n e conférence sur « L e rôle de la ville dans la modernisation de l'Amérique latine », qui s'est tenue sous le patronage de l'Université Cornell en 1965, s'est attachée principalement à l'étude d u rôle des villes dans le processus de modernisation : et, au cours des dix dernières années, trois conférences internationales consacrées à l'urbanisation se sont tenues au Chili : à Santiago (1959), à l'Université



1. Cycle d'études organisé sous le patronage du Centro Interdisciplinario de Desarollo Urbano y Regional de l'Université catholique du Chili et de la Fondation Ford. 2. Hernán M E N D O Z A H O Y O S , « Población vs. desarrollo. La sobrepoblación impide el progreso en los países en desarrollo », Programas internacionales de población, 1967. 3. Robert O . , C A R L E T O N , Crecimiento de la población y fecundidad diferencial en América latina, Santiago, C E L A D E , 1967.
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catholique d u Chili (1967) et à Jahuel, dans la province d'Aconcagua (avril 1968) x . Le cycle d'études de Jahuel sur la science sociale et le développement urbain en A m é r i q u e latine était patronné par le Centre interdisciplinaire de développement urbain ( C I D U ) de l'Université catholique d u Chili et par la Fondation Ford. Alors que les conférences précédentes s'étaient surtout intéressées à la ville latinoaméricaine, à ses problèmes et a u x fonctions internes qui lui appartiennent en propre, le cycle d'études de Jahuel devait se consacrer davantage à la signification de l'expansion urbaine a u plan national, aux systèmes urbains considérés à l'échelon national, à l'intégration socio-économique et politique des zones urbaines et des zones nationales et internationales environnantes, et a u rôle q u e les sciences sociales peuvent jouer dans la détermination des politiques nationales et dans la définition des domaines de recherche qui faciliteraient les processus complémentaires de l'urbanisation et de la modernisation dans l'intérêt d u développement national. La commission d u p r o g r a m m e était présidée par M . J o h n Friedmann ; l'architecte Ernest W e i s s m a n , le professeur Gino G e r m a n i et l'ingénieur Fernando Aguirre T u p p e r ont rempli les fonctions de président d e séance. Les rapporteurs des groupes de travail ont été le professeur Gino G e r m a n i , les architectes Ricardo Jordán et E d u a r d o Neira Alva, et le professeur José A . Silva Michelena. C'est le professeur K a i m a n H . Silvert qui a été chargé de faire la synthèse des débats d u cycle d'études, lors de la séance de clôture. M M . Richard M o r s e , Jorge H a r d o y , Antoni K u k linski, William M a n g i n , Gideon Sjoberg, Glaucio Soares, Anibal Quijano, Carlos Fortin, Julio Cotler, A r m a n d o M e n d e s , Albert Hirschman, Brian Berry, L e o Klaassen, Guillermo Geisse et Lloyd R o d w i n ont présenté des observations sur les rapports. Les cinq rapports consacrés à diverses questions de politique relatives au développement urbain aux niveaux international, national et local, reflétaient diverses positions doctrinales d u point de vue sociologique. A u niveau international, u n e étude de Walter Stöhr et Paul Pedersen a traité des liens qui existent en matière économique et d u point de vue des transports et communications entre l'urbanisation et le développement régional dans le contexte de l'intégration sud-américaine. D a n s le cadre d'une stratégie d'« intégration régionale progressive », des politiques de base ont été proposées en ce qui concerne les pôles de croissance et les transports et communications ; de m ê m e , des politiques auxiliaires ont été esquissées en matière de développement intermétropolitain et de développement des axes de liaison, et en ce qui concerne les complexes économiques, les régions pauvres et frontalières, le développement des ressources hydrographiques et l'intégration préventive. La question de la politique nationale a été traitée dans trois documents. D a n s u n rapport sur « L e rôle des villes dans le développement national », J o h n Friedmann a suggéré une contribution préliminaire à la politique urbaine pour les pays en voie de développement et a proposé une série de six grandes questions qui exigent, selon lui, d'être étudiées de façon approfondie dans ce contexte : a) l'équilibre optimal entre régions rurales et urbaines pour les phases successives d ' u n processus de développement national ; b) le taux optimal d'urbanisation au cours des phases successives d u processus de développement ; c) les schémas optimaux d'organisation des espaces au cours des phases successives d u processus de développement ; d) les m o y e n s optimaux de transition d ' u n type d'organisation des espaces à u n autre ; e) les critères permettant de déterminer le m o m e n t favorable a u passage d'une stratégie de développement urbain à une autre ; / ) les critères à utiliser pour déterminer l'équilibre optimal entre la centralisation et la décentralisation en ce qui



1. Les conclusions de la conférence de l'Université Cornell ont été publiées sous le titre : Glenn H . B E Y E R (ed.), The urban explosion in Latin America, Ithaca, Cornell University Press, 1967. Les communications présentées à la conférence de Santiago de 1959 ont été publiées sous le titre : Philip M . H A U S E R (dir. de publ.), L'urbanisation en Amérique latine, Paris, Unesco, 1962 (collection« Technologie et société »). Les Actes de la conférence de 1967 sont sous presse. Les conclusions du cycle d'études de Jahuel doivent être publiées en 1969.
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concerne les décisions administratives et politiques relatives au développement urbain. D a n s u n rapport sur « L a politique d'urbanisation et le développement politique en Amérique latine », Robert T . Daland a émis l'opinion que les autorités responsables devraient tenir compte des conséquences politiques des décisions prises dans le domaine de l'expansion urbaine. Selon lui, en effet,« le refus de tenir compte de ces conséquences pourrait compromettre la réalisation des objectifsfixés» ; or, il est souhaitable de ne pas nuire au développement politique, étant donné que ce dernier est u n objectif tout aussi valable que le développement économique, social ou urbain ». U n certain nombre de problèmes de développement politique liés à l'urbanisation ont p u être précisés, et l'on s'est efforcé de rattacher les éléments sociologiques de ces problèmes à u n « modèle » de rapport entre l'urbanisation et le développement politique, afin de proposer des politiques urbaines qui soient c o m p a tibles avec les objectifs du développement politique. U n e discussion animée s'est ensuite engagée au sujet des prémisses d u rapport de R . T . Daland, et elle a donné l'occasion de constater des divergences politiques entre les participants — divergences que le professeur K a i m a n Silvert a évoquées au cours de la synthèse qu'il a présentée à la séance de clôture. D a n s le dernier rapport, qui traitait des questions au plan de la politique nationale, H . J. Cole a souligné les efforts faits par le Brésil pour mettre au point une politique nationale de développement urbain. Le seul document sur l'urbanisation au niveau de la ville proprement dite a été présenté par Carlos Delgado ; ce rapport était principalement consacré à l'énoncé des critères permettant de définir et d'analyser systématiquement les problèmes posés par l'urbanisation accélérée de la région de L i m a , au Pérou. L'accent y était mis tout particulièrement sur la nécessité d'une classification des types d'ensembles résidentiels « marginaux », d'où devraient découler des politiques visant à améliorer la qualité des ensembles en question. E n raison d u m a n q u e de temps et de la multiplicité des points de vue, les discussions des groupes de travail n'ont pas eu l'efficacité qu'on aurait p u souhaiter. Elles ont abouti néanmoins à u n certain nombre de propositions constructives dans les domaines suivants : a) contribution que la recherche sociologique doit apporter aux politiques d'urbanisation en Amérique latine ; b) besoins en matière de prog r a m m e s de formation et d'éducation pour assurer le développement urbain et régional en Amérique latine ; c) programmes expérimentaux de développement urbain et régional : énoncé de projets et possibilités d'action et de recherche ; d) amélioration des communications, dans le cadre d u développement urbain et régional, sur le plan international, sur le plan interaméricain et entre universités et gouvernements. L'excellente synthèse présentée par le professeur K a i m a n H . Silvert a abordé la question de la sociologie des conférences et mis en lumière les confrontations d'idées et les divergences qui se sont manifestées au cours des séances et dans les groupes de travail. Ces confrontations portaient avant tout sur les différences de doctrine, d'idéologie et d'expérience. O n peut citer n o t a m m e n t à ce propos : la polarisation entre praticiens et théoriciens et, chez ces derniers, entre ceux qu'on pourrait appeler les « maximalistes » et les « minimalistes » ; les divergences entre gauche et droite politiques ; les divergences entre « élitistes » et « populistes », avec des nuances d'« élitisme-populisme » et de « populisme-pluraliste » ; le fossé séparant ceux qui ont une appartenance politique et ceux qui se disent apolitiques ; les divisions fondées sur l'appartenance à un continent et à une culture (Européens, Latino-Américains et Nord-Américains) ; enfin, le désaccord entre idéalistes et pragmatistes, Il va de soi qu'il s'est produit à maintes reprises des glissements d'opinion chez les participants entre positions opposées et intermédiaires — ce qui illustrait d'ailleurs une des caractéristiques que le professeur Silvert attribue à la société urbaine en général, à savoir, « l'extrême variabilité des réactions humaines en face d'une organisation économique simple ». E n outre, le professeur K a i m a n Silvert a estimé que les différentes écoles de pensée
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qui s'étaient manifestées au cours des discussions aboutissaient à une série de confrontations dialectiques d'ordre politique entre les m o d e s de vie urbain et rural, entre l'organisation urbaine et l'organisation régionale, entre l'organisation locale et l'organisation nationale, entre la scène nationale et la scène internationale, et entre l'organisation nationale (considérée c o m m e englobant l'organisation locale) et l'intégration latino-américaine — ces confrontations offrant une infinité de combinaisons possibles. Il a évoqué également u n autre sujet : le rôle sociologique des villes et les divergences qui se sont fait jour entre ceux pour qui l'agglomération urbaine constitue simplement u n ensemble spécifique de choses pour les personnes qui y vivent et ceux qui ont u n point de vue plus probabiliste et qui considèrent que « les conglomerations urbaines, dans n'importe quelle partie d u m o n d e , peuvent conduire à une très grande variabilité de réactions humaines ». U n troisième sujet, dégagé par le professeur Silvert, avait trait à l'étendue d u choix réel inhérent à tout ensemble de circonstances données. D'autres points de son exposé concernaient les rapports entre l'ordre et la qualité des transformations et les problèmes immédiats urgents, par opposition aux problèmes de l'avenir. Les résultats et la vivacité des discussions auxquelles a donné lieu le cycle d'études semblent indiquer que, dès lors que le processus d'urbanisation et la modernisation nationale par l'expansion urbaine sont considérés c o m m e relevant d u domaine politique, théoriciens et praticiens des sciences sociales disposent d'une base de départ où chacun se trouve à égalité. Cette base, qui n'est pas toujours ferme, semble se consolider ; le théoricien et le praticien sont tous deux profondément et intellectuellement engagés, bien que leur optique soit différente. Ces différences d'optique tendent cependant à stimuler, plutôt qu'à émousser, leur désir de mieux comprendre les processus, grâce aux enseignements qu'ils peuvent tirer de perspectives différentes de la leur. C'est précisément cet apport réciproque dans l'étude des problèmes pratiques et théoriques de l'urbanisation qui enrichit les différentes disciplines des sciences sociales. Il suscite également, dans les institutions chargées d'agir et de résoudre les problèmes, u n plus grand intérêt pour une méthode interdisciplinaire plus large en vue de l'étude des politiques et des solutions.



Postes internationaux vacants



Cette rubrique est mise gracieusement à la disposition de toute institution ou organisation internationale ou nationale, désireuse de recruter des spécialistes des sciences sociales sur une bas internationale. La langue dans laquelle est rédigée chaque notice est la première langue exigée des candidats au poste dont il s'agit, mais la connaissance d'autres langues peut être souhaitable et est alors indiquée. Les notices, rédigées en deux exemplaires dactylographiés à double interligne et mentionnant tous détails utiles relatifs au poste ainsi que l'adresse de l'annonceur, doivent parvenir au rédacteur en chef de la R e v u e internationale des sciences sociales (Département des sciences sociales, Unesco, place de Fonlenoy, 75 Paris-ye) au plus tard le 10 novembre, le 10 février, le 10 mars et le 10 août de chaque année pour être insérées dans les numéros de la R e v u e paraissant respectivement en mars, juin, septembre et décembre. Lorsque des dates limites sont fixées pour la réception des candidatures, il convient de tenir compte des délais nécessaires à la R e v u e pour atteindre le public international auquel elle est destinée. Les candidats ne devront en aucun cas s'adresser à la R e v u e pour obtenir des renseignements, et toute demande devra être envoyée directement à l'adresse indiquée dans chaque notice.



Unesco T o u t e candidature o u d e m a n d e de renseignements complémentaires devra être adressée à la Division d u recrutement d u B u r e a u d u personnel d e l'Unesco, place de Fontenoy, 75 Paris-7e, et mentionner dans c h a q u e cas la référence correspondant au poste dont il s'agit. L e niveau indiqué pour c h a q u e poste est celui d e la classe correspondante d e la fonction publique internationale. Les salaires bruts (exemptés d'impôt national sur le revenu) afférents à ces classes sont les suivants : P 3 : 11 270 dollars P 4 : 13 9 0 0 dollars P 5 : 17 4 0 0 dollars D i : 20 000 dollars Les frais d e transport, d'installation, de rapatriement, et toutes autres allocations sont à la charge de l'Unesco.
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Directeur scientifique du Centre africain de formation et de recherche administratives pour le développement ( C A F R A D ) Référence, R E G / M O R O S O C / I . Lieu d'affectation. T a n g e r ( M a r o c ) . Attributions. S o u s le contrôle d u directeur d u centre, les tâches principales d u directeur scientifique consistent à : {a) Organiser des séminaires et stages d'études sur des p r o b l è m e s d'administration publique à l'intention des fonctionnaires et autres cadres supérieurs des États africains ; (A) Organiser des réunions scientifiques consacrées a u x p r o b l è m e s administratifs et a u x m é t h o d e s des sciences administratives, ainsi q u ' à l'adaptation des structures et règles administratives a u x p r o b l è m e s é c o n o m i q u e s , sociaux et culturels d e l'Afrique ; (c) C o o r d o n n e r , stimuler et effectuer des recherches et des études comparatives sur les p r o b l è m e s administratifs considérés d a n s leur rapport avec le développ e m e n t é c o n o m i q u e , social et culturel d e l'Afrique ; (d) Organiser et développer u n centre d e documentation spécialisé dans les domaines énumérés aux points a, b, et c ci-dessus ; (e) P r o m o u v o i r l'échange des informations et d e l'expérience acquises d a n s le d o m a i n e d e l'administration publique africaine, a u m o y e n d e publications et autres instruments d e c o m m u n i c a t i o n . Titres et aptitudes reguis, (a) P h . D . , doctorat o u titre équivalent e n sciences a d m i nistratives, avec d e b o n n e s connaissances e n sciences sociales ; (b) expérience d e l'enseignement et d e la recherche a u n i v e a u universitaire ; (c) expérience e n matière d'administration d ' u n e institution scientifique et capacité d e diriger les travaux d e groupes d e chercheurs, y c o m p r i s les assistants et les stagiaires ; (d)expérience d u travail e n Afrique souhaitable. Connaissances linguistiques. Excellente connaissance d u français et b o n n e connaissance d e l'anglais. Durée. U n a n , avec possibilité d e renouvellement. Niveau. P 5 .



Directeur du Centre de documentation Référence. MOROSoc/4. Lieu d'affectation. Centre africain de formation et de recherche administratives pour le développement ( C A F R A D ) , Tanger ( Ma ro c) . Attributions. L e centre de documentation d u C A F R A D , a c o m m e n c é à fonctionner en 1965. Il dispose d'une bibliothèque spécialisée qui possède quelque 5 000 volumes et est abonnée à 150 périodiques environ (ces ouvrages périodiques ayant trait a u x problèmes administratifs d u développement socio-économique d e l'Afrique). Les tâches de l'expert seront les suivantes : 1. Aider le directeur d u C A F R A D à établir des p r o g r a m m e s à court et à long terme en matière de documentation ; 2 . Diriger le d é v e l o p p e m e n t d u centre, e n s'occupant : (a) d e mettre a u point les m é t h o d e s d'acquisition, d e classement, d'analyse et d e diffusion des d o c u m e n t s ; (b) d'équiper le centre d e m a n i è r e à r é p o n d r e à ses besoins croissants en matière d e fiches, d e r a y o n n a g e s , d e matériel d e reproduction, etc ; (c) d e faire exécuter les travaux d e secrétariat nécessaires a u fonctionnement d u centre. 3 . Établir, à l'usage d u directeur d u C A F R A D et d e ses collaborateurs, des dossiers spéciaux sur des sujets d e recherche précis, e n se servant à cette fin des ressources d e la bibliothèque et/ou e n obtenant p a r correspondance le



772



Les sciences sociales dans le m o n d e



concours d'autres centres de documentation spécialisés dans le domaine considéré et situés tant en Afrique que dans d'autres parties d u m o n d e . 4. Maintenir et développer les contacts et les échanges de documents organisés entre le G A F R A D et les centres susmentionnés, ainsi qu'avec les imprimeries officielles des pays africains. 5. Rédiger la section bibliographie de la revue d u C A F R A D , Études administratives africaines. Titres et aptitudes requis. Titres d ' u n niveau élevé et expérience suffisante dans le domaine de l'administration publique ou des sciences sociales en général. Il est indispensable que l'expert soit titulaire d ' u n grade en bibliothéconomie. Connaissances linguistiques. Excellente connaissance d u français et de l'anglais nécessaire. Connaissance de l'arabe souhaitable. Durée. U n an, avec possibilité de renouvellement. Niveau. P 4 .



Spécialiste de l'évaluation Référence. M A D A G A S C E D / S F / I 6 . Lieu d'affectation. Tananarive (Madagascar). Attributions. L e spécialiste de l'évaluation sera responsable devant le conseiller technique principal, qui est le chef de l'équipe d'experts internationaux. Il devra : préparer et effectuer l'évaluation d u projet expérimental d'alphabétisation fonctionnelle, en collaboration avec les spécialistes nationaux de l'évaluation et avec tous les autres spécialistes internationaux désignés par l'Unesco, et conformément au projet condensé d e guide pour l'évaluation des projets expérimentaux d u P r o g r a m m e mondial d'alphabétisation (Unesco/ Lit/Ex/65/8) ; former des spécialistes de l'évaluation et des auxiliaires capables de les seconder ; se tenir en rapport étroit avec les organismes d'évaluation qui s'occupent des projets de développement exécutés dans le pays ; organiser et diriger les travaux de l'équipe nationale chargée des tâches d'évaluation et de tout le personnel chargé d'évaluer les sous-projets expérimentaux d'alphabétisation afin d'assurer l'application d ' u n p r o g r a m m e d'évaluation efficace et permanent ; donner des avis au conseiller technique principal et, par son intermédiaire, a u siège de l'Unesco, sur toutes les mesures propres à assurer une évaluation objective et efficace des projets d'alphabétisation. Titres et aptitudes requis. Grade universitaire ou titre équivalent en sciences sociales ; bonne connaissance des méthodes statistiques et des plans de recherche ; expérience de l'évaluation des recherches et des projets ; dans la mesure d u possible, une certaine expérience ou des connaissances en matière de pédagogie et de développement, d'économie de l'éducation, et, plus particulièrement, d'éducation et de formation des adultes, de préférence dans les pays en voie de développement, en particulier en milieu rural. Connaissances linguistiques. Bonne connaissance d u français ; connaissance de l'anglais souhaitable ; connaissance d u malgache utile. Durée. D e u x ans. Niveau. P 5 .



Professeur de statistiques mathématiques Référence. ALGEREs/sF/27. Lieu d'affectation. École nationale polytechnique, Université d'Alger (République algérienne démocratique et populaire). Attributions. E n consultation avec le conseiller technique principal d u projet, le
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professeur de statistiques mathématiques devra notamment : (a) établir le p r o g r a m m e d'études, mettre sur pied, organiser et assurer les cours de statistiques mathématiques, en collaboration avec les titulaires des autres chaires de l'école ; (A) guider et coordonner le travail d u personnel enseignant local qui contribuera à l'exécution d u p r o g r a m m e entrepris et la poursuivra après le départ de l'expert. Titres et aptitudes requis. Doctorat en mathématiques et plusieurs années d'expérience de l'enseignement universitaire de la spécialité, de préférence dans une école d'ingénieurs. Durée. U n an. Niveau. P 5 .



Spécialiste des statistiques scolaires Référence, A L G E R S O C / I . Lieu d'affectation. Alger (République algérienne démocratique et populaire). Attributions. L e développement quantitatif d u système d'enseignement algérien nécessite, d'une part, la prévision des effectifs d'âge préscolaire, en vue de la démocratisation de l'enseignement, d'autre part, la prévision de l'afflux des diplômés dans les différents ordres d'enseignement, en vue d'une estimation des besoins en locaux et en personnel enseignant. Par ailleurs, l'aspect qualitatif de cette expansion scolaire doit être également interprété, notamment en ce qui concerne le calcul des abandons en cours d'études et des redoublements. Il s'agit donc de réunir et d'interpréter les données numériques fondamentales du système d'enseignement, qui doivent permettre une amélioration du rendement de l'éducation. Le spécialiste des statistiques scolaires sera chargé, en conséquence : (a) de donner son avis sur le recueil des statistiques scolaires ; (b) de prêter son concours pour le calcul et l'interprétation des déperditions d'effectifs ; (c) de collaborer à l'évaluation des besoins à court terme en locaux et en personnel enseignant. L'expert travaillera en collaboration avec le spécialiste de la planification. Titres et aptitude requis. Grade universitaire ou titres équivalents ; expérience en matière de statistiques scolaires, notamment dans les pays en voie de développement. Connaissances linguistiques. Connaissance d u français nécessaire, connaissance de l'arabe souhaitable. Durée. U n an. Niveau. P 4 .



Adviser in economic and



social studies



Reference. CEYLETs/sF/13. Location. Ceylon College of Technology, C o l o m b o , Ceylon. Functions. U n d e r the guidance and supervision of the Chief Technical Adviser, a n d in co-operation with the Ceylonese counterpart, the adviser will have to devote himself to a variety of tasks. T h e following list will give an idea of the work involved : 1. Preparing and delivering a lecture course on economic, social, industrial, psychological and general subjects, a m o n g which m a y be mentioned: (a) general economics, including problems of special importance for the economic development of Ceylon, especially in thefieldsof industry and agriculture; (b) m a n a gement, organization, planning, costing, accountancy, pay schemes, including instruction on practical matters such as duplicating equipment, calculating



774



Les



sciences sociales dans le m o n d e



machines, payroll calculations, etc.; (c) industrial relations, growth of trade unions, etc.; conciliation machinery, international labour organizations. 2. In close co-operation with the other advisers, the local teaching staff, the local authorities a n d the industries concerned, taking a n active part in developing and supervising the students' industrial training, which should be of the sandwich type with a total duration of 12 months for each student. T h e industrial period should give the students industrial discipline, the feeling of industrial 'atmosphere', respect for manual labour, first-hand experience of labour relations, m a n u facturing methods and machines, materials testing, inspection, etc. 3. Training of a counterpart. Qualifications. Master's or, preferably, doctor's degree in economics, business administration, industrial economics, or the like. Entensive industrial experience indispensable—with emphasis o n personnel m a n a g e m e n t , planning, industrial training, work study a n d the like. Candidates with teaching experience at technical university or technical college level will be preferred. Theoretical a n d practical knowledge of economic, industrial, a n d social conditions in a n Asian country would be very valuable. Duration. Twelve months. Level. P 4 .



Expert in teaching commercial subjects Reference, N I G E R E T S / S F / 8 . Location. National Technical Teachers' Training College, Lagos, Nigeria. Functions. U n d e r the guidance a n d with the co-operation of the head of the team, and in co-operation with the Nigerian counterpart, the expert will: (a) be responsible for the formulation and implementation of programmes a n d curricula in his speciality; (b) lecture on matters related to his field of specialization for not less than 10 hours per week; (c) prepare lists of equipment for his speciality, including lists of books a n d other teaching material. Qualifications. Qualified teacher in the teaching of commercial subjects with experience of teaching in responsible positions. Practical experience in this field will b e useful. Academic qualifications: M . A . level. Level. P4.



Educational planning Reference, I N D O N E D 15. Location. Djakarta, Indonesia. Functions. T h e expert to be appointed to the educational planning post will be assigned to the Ministry of Education a n d Culture, where he will set u p an educational planning structure to cover all aspects of the national educational system within the competence of the Ministry, a n d will act as co-ordinator of the Unesco team of educational advisers. In addition, one of the essential responsibilities of the expert will be the training of counterparts capable of continuing the work after his departure. In close collaboration with these counterparts a n d with the Unesco team the expert will: (a) Co-ordinate the w o r k of the m e m b e r s of the Unesco advisory team in relation to its over-all objectives, assuring as necessary the integration of each m e m b e r ' s activities with those of the group as a whole; (b) Participate with the expert in educational research in the creation or improvement of the technical a n d research services which are indispensable for the elaboration of a plan;
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(c) Advise the G o v e r n m e n t in the definition of areas for priority action as well as the integration of a n educational plan into the national over-all developm e n t plan; (d) Assist in developing the necessary links between the planning services and other departments in the Ministry of Education, with the regional and local authorities responsible for education a n d with other multilateral and bilateral programmes; (e) Assist the G o v e r n m e n t in the choice of candidates for U n e s c o fellowships in educational planning. Qualifications. University degree, preferably in education, economics or sociology. Substantial experience in educational administration. Familiarity with over-all development problems a n d preferably direct experience in developing countries or regions. Ability to w o r k in a team. Duration of appointment. O n e year. Level. P 5 .



Senior h u m a n resources analyst Reference, R E G / L A / C H I L S T A T / I . Location. Santiago, Chile. Functions. U n d e r the authority a n d guidance of the Chief of the Division of H u m a n Resources Analysis, the incumbent will represent U n e s c o in the working t e a m to b e established b y I L O in Santiago for the preparation of the O t t a w a Plan for development of h u m a n resources in Latin A m e r i c a . H e will b e expected to perform the following functions: (a) U n d e r t a k e a n d organize possible analytical studies o n prospective m a n p o w e r needs a n d the development a n d utilization of h u m a n resources in Latin A m e r i c a , including w o r k o n initiating n e w a n d / o r adapting existing methodological tools in this field. (b) Maintain contacts with other units of the Secretariat concerned, in particular with the Department of Educational Planning and Finance, so as to provide them with the results reached by the I L O working team, especially with a view to drawing their attention to desirable Unesco action. (c) Prepare periodical reports to the Division of H u m a n Resources about the progress in the preparation of the O t t a w a Plan. (d) U n d e r t a k e short-term missions in Latin A m e r i c a n States if required. Qualifications. Doctorate in economics, or equivalent. T h o r o u g h experience of h u m a n resources analysis, a n d educational planning. Close knowledge of economic development problems a n d first-hand experience of developing countries. Ability to w o r k as a m e m b e r of a team. S o m e experience of w o r k in U n e s c o . Language qualifications. G o o d knowledge of Spanish a n d English or French; working knowledge of the other language. Duration of appointment. Eighteen months. Level. P 5 .



Professor in educational planning specializing in comparative education and educational administration Reference, R E G / A S / I N D I E D / I . Location. Asian Institute of Educational Planning a n d Administration, N e w Delhi (India) [travel in the region]. Functions, (a) Teaching comparative education a n d educational administration in the courses given at the institute. T h e teaching of comparative education should
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be essentially practical in a i m , demonstrating the connexions found between educational systems and geographical, demographic, economic, social and cultural factors; helping to identify type situations a n d standard strategies for each; a n d illustrating the danger, in a given situation, of imitating the educational system designed for a wholly different situation. T h r o u g h the study of experience elsewhere, this teaching should help to avoid false starts and errors. In the teaching of educational administration, the emphasis will be on adapting the administration to the conditions in the particular country and to the structure and size of the educational system, and o n the practical execution of the educational plan. T h e appointee's teaching duties also involve the organization and conduct of group discussions and activities, and the supervision of the students' individual work. (b) Discussing with the other professors in the institute h o w to fit the teaching of comparative education a n d educational administration into the general context of the teaching provided b y the institute, that is to say, h o w to avoid a discrete treatment of t h e m w h e r e b y their relations with the different aspects of the problem of educational planning w o u l d not b e clearly apparent. (c) Participating within the limits of his specialfieldorfieldsin the studies a n d researches undertaken b y the institute o n questions relating to educational administration a n d planning, a n d helping in the drafting a n d publication of studies, articles a n d miscellaneous documentation o n questions c o m i n g within the purview of the G r o u p . (d) Undertaking short-term missions at the request of Asian M e m b e r States to study the organization of existing educational planning services, give technical advice for the improvement of these services or in some instances for their establishment, a n d help organize training courses for the staff of such services as well as seminars on educational planning, administration a n d inspection. Qualifications. University degree of doctoral level, or equivalent; studies and papers on comparative education a n d familiarity with the sociology of education. Practical experience in educational administration and of educational planning problems in developing countries. Acquaintance with the major problems of education a n d educational administration in developing countries. Co-operative attitude, aptitude for team work, experience of university teaching, preferably in thefieldof comparative education or educational administration. Duration of contract. T w o years (renewable). Level. P3.



E x p e r t in general p e d a g o g y Reference. N I G E R E D / S F / 7 I . Location. Lagos, Nigeria. Functions, (a) D r a w up programmes for selecting candidates for the National Technical Teachers' Training College, w h o will be the future trainers of technical teachers throughout Nigeria. This will involve evaluations covering mental testing, biological and social factors, aptitude testing and educational history. (b) Lecture o n the role of a teacher in technical education a n d h o w to give guidance to students in selecting particularly suitable specializations. (c) Lecture o n the value of adult education to industry. (d) Orient students in the value and usage of libraries, p r o g r a m m e d instruction, group discussions and report writing. (e) T e a c h the practical applications of psychology in the form of the fundamental principles of learning, covering educational m e t h o d s , methodology a n d assessment of future trends. (f ) Maintain close liaison with the expert in psychology a n d sociology ( N I G E R E D /
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SF/73), particularly on the implications of industrial problems, and especially in-service training. (g) Prepare lists of relevant equipment, books and teaching materials. (h) Generally promote the economic aspects of technical education and give guidance counselling. Qualifications. Qualified teacher in general pedagogy with teaching experience in responsible positions. Research experience in thisfield,and teaching experience in technical subjects would be a recommendation. A record of vocational guidance and experience with parent/teacher organizations. Academic qualifications: M . A . level. Duration of appointment. T w o years, with the possibility of an extension for the project's duration. Level. P 4 .



Lecturer in h o m e economics Reference. N i G E R E D / s F / 8 5 . Location. Zaria, N o r t h Central State, Nigeria. Functions. T h e i n c u m b e n t , under the authority of the Chief Technical Adviser, will perform the following functions: (a) Organize the D e p a r t m e n t of H o m e E c o n o m i c s a n d start a three-year post-secondary course in h o m e economics. (b) Prepare the integration of the subject at full course level at the Training College giving due consideration to the problems of the families in Northern Nigeria. (c) T e a c h courses in h o m e economics education a n d related subjects as might be required a n d acquaint students with simple m e t h o d s for studies a n d research in h o m e economics education. (d) Organize in-service training courses for those w h o are teaching h o m e economics in schools but w h o do not have the required qualifications. (e) Carry out such duties as m a y b e assigned to h i m , o n a n ad hoc basis, b y the Secretariat (Headquarters) a n d the Chief Technical adviser, a n d w h i c h are considered necessary for the execution of the project. Qualifications. Advanced-level training; at least a n M . A . or the equivalent, with general h o m e economics a n d education as major parts of the degree. Experience of teacher training as well as curricula development a n d supervision of h o m e economics teachers. Duration of appointment. Eighteen m o n t h s . Level. P 4 .



Lecturer in h o m e economics Reference, N I G E R E D 29. Location. Zaria, N o r t h Central State, Nigeria. Functions. T h e i n c u m b e n t , under the authority of the Chief Technical Adviser, will perform the following functions: (a) Assist as requested with the organization of the department of H o m e E c o nomics. (b) Teach courses in foods and nutrition and related subjects as required. (c) H e l p in the preparation of the curricula for secondary schools a n d ordinary teacher-training colleges in co-operation with the Ministry of Education. (d) Organize in-service training courses for those w h o are teaching h o m e economics in schools but w h o do not have the requested qualifications. (e) Carry out such duties as m a y b e assigned to h i m , o n a n ad hoc basis, b y
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the Secretariat (Headquarters) a n d the Chief Technical Adviser, a n d w h i c h are considered necessary for the execution of the project. Qualifications. A d v a n c e d level training; at least a n M . A . or the equivalent, with nutrition a n d education as m a j o r parts of the training. Experience of teacher training as well as curriculum d e v e l o p m e n t a n d supervision of h o m e e c o n o m i c s teachers. Duration of appointment. O n e year.



Level. P4. Experto en planeamiento de la educación Referencia, H O N D U R E D 12. Lugar de trabajo. Tegucigalpa, Honduras. Funciones. (a) Investigar y d e t e r m i n a r las distintas necesidades e n el c a m p o d e la e d u c a c i ó n , así c o m o los recursos disponibles y proyectos existentes e n este área. (b) Estudiar los proyectos existentes y emitir r e c o m e n d a c i o n e s generales sobre los proyectos a presentarse, t o m a n d o e n c u e n t a investigaciones d e la m a n o d e o b r a especializada e n las diferentes r a m a s y niveles, d e a c u e r d o a las exigencias del desarrollo e c o n ó m i c o del país. (c) Asesorar y prestar asistencia técnica e n la ejecución d e los p r o g r a m a s existentes y e n el entrenamiento del personal nacional e n la formulación d e p r o g r a m a s educativos. (rf) E v a l u a r y diseñar sistemas d e control para la evaluación física y financiera d e la ejecución d e los p r o g r a m a s d e educación. (e) C o o r d i n a r sus actividades c o n las d e planificación del Consejo Superior d e Planificación E c o n ó m i c a . (f) Asesorar al gobierno en la elección de los oficiales llamados a beneficiar de una beca Unesco en el c a m p o de la planificación de la educación. El experto realizará sus labores en estrecha coordinación con el personal de la Oficina de Planificación de la Educación. Debería trabajar siempre con el personal de contraparte. Requisitos. Título universitario correspondiente, de preferencia en educación, economía o sociología, con amplia experiencia en la organización de planes de enseñanza técnica y profesional. Tener amplia experiencia en programación educativa, no menor de 5 años en tareas de planificación de la educación. Conocimiento de las características del desarrollo educativo en países de America Latina. Capacidad para trabajar en equipo y para realizar investigaciones educativas. Duración del contrato. U n año. Grado. P 5.



Experto en planeamiento de la educación Referencia, C O L O M E D 17. Lugar de trabajo. B o g o t á , C o l o m b i a . Funciones. El experto d e s e m p e ñ a r á las siguientes funciones: (a) Asesorar a las autoridades docentes sobre cualquier reorganización d e los servicios d e administración e inspección escolar q u e sea necesaria p a r a la ejecución eficaz d e los p r o g r a m a s d e e d u c a c i ó n . (b) Participar al perfeccionamiento d e los servicios técnicos y d e investigación indispensables a la b u e n a m a r c h a d e la Oficina d e P l a n e a m i e n t o E d u c a c i o n a l del Ministerio d e E d u c a c i ó n N a c i o n a l .
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(c) Asesorar e n el establecimiento d e las líneas sistemáticas d e coordinación entre la Oficina d e Planeamiento, la División d e Planeación d e la Asociación C o l o m b i a n a d e Universidades - F o n d o Universitario Nacional y la División d e Recursos H u m a n o s y Planeación del Servicio Nacional d e Aprendizaje (los tres centros d e planeamiento d e la educación e n C o l o m b i a ) . (d) A y u d a r en la preparación de proyectos educativos q u e el gobierno p u e d a eventualmente utilizar para pedir ayuda exterior. («) Asesorar al gobierno en seleccionar funcionarios para las becas de la Unesco. Requisitos. Título universitario o de nivel equivalente, de preferencia e n educación, sociología o economía. A m p l i a experiencia e n administración y planeamiento de la educación en general. Conocimiento d e los sistemas educativos de América latina. Capacidad para trabajar en equipo. Duración del contrato. U n a ñ o (renovable). Grado. P 5 .



International Bank for Reconstruction and Development (World Bank) Applications are invited for the following positions in the Education Division of the Projects Department of the International B a n k for Reconstruction and Development located in Washington, D . C . , U . S . A . Letters of application should be addressed to: Personnel Division, International Bank for Reconstruction a n d Development, 1818 H Street, N . W . , Washington, D . C . 20433, U . S . A . T h e appointments are of indefinite duration with career prospects. Candidates should be aged between 35 and 50 and must be able and willing to travel extensively. Salary will be commensurate with qualifications and experience and is free of income tax. Family passages to Washington and transportation of household effects are paid. Functions. T h e incumbents of these posts will be required to analyse and evaluate new educational project applications submitted for financing, with a view to determining feasibility in so far as theirfieldsof specialization are concerned; this will entail participation in project appraisal and survey missions; duties will also include supervision of projects for which loans have already been m a d e ; and responsibility for keeping the Education Division informed on developments in their particular fields. Qualifications. For all positions, ability to write clear and concise reports in English is essential. A working knowledge of either French or Spanish and a knowledge of underdeveloped countries and characteristic development problems would be an advantage.



Specialist in agricultural education Qualification requirements. University degree in agriculture preferably at post-graduate level. Experience in teaching agriculture a n d in the administration of agricultural education institutions a n d p r o g r a m m e s . Familiarity with planning for education a n d training in agriculture. Experience in curriculum d e v e l o p m e n t , teaching materials a n d aids, staff organization a n d training, budgeting a n d finance, a c c o m m o d a t i o n a n d e q u i p m e n t requirements.
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Specialist in general secondary education Qualification requirements. G o o d university degree and a teaching qualification. Experience in teaching at secondary and teacher-training levels a n d in responsible posts in educational administration. Familiarity with educational planning at the national level. Experience in curriculum development, teaching materials a n d aids, staff organization a n d training, budgeting and finance, accommodation and equipment requirements.



Specialist in technical education and vocational training Qualification requirements. G o o d university degree in engineering. Training and industrial experience in one of the major branches of engineering. Should have had teaching experience in trade a n d technical institutions and have held a responsible position in the administration of technical training and education. Should also be familiar with planning in these fields. Experience in curriculum development, teaching materials and aids, staff organization and training, budgeting and finance, accommodation and equipment requirements.



Economist—manpower Economist—public finance Qualification requirements. A good university degree in economics combined with several years' practical experience in the respective field.



Architect (school buildings) Qualification requirements. University degree in architecture. Practical experience in the planning and design of educational buildings.



Documents et publications des Nations Unies et des institutions spécialisées1



Documents d'intérêt général Population, santé, alimentation, habitat



STATISTIQUES D E LA POPULATION



ET DE L'HABITATION



Statistiques démographiques et statistiques de l'habitation: Rapport sur l'état d'avancement des travaux concernant l'amélioration des statistiques démographiques. Janvier 1968. 57 p. (ONU/E/CN.



3/377.)



Mesures prises en 1965-1967. Normalisation des systèmes de classification. Rassemblement et diffusion des données. Assistance technique. Statistiques démographiques et statistiques de l'habitation: Rapport sur l'avancement des travaux des programmes de recensement mondial de la population et de l'habitation de 1970. Janvier 1968. 4 8 p . , y compris annexes. ( O N U / E / C N . 3/378.) Mesures prises en 1965-1967 pour faciliter les prochains recensements de la population et de l'habitation. Amélioration et harmonisation des méthodes de recensement. N o r m e s mondiales. Préparation d e manuels méthodologiques et techniques. Plans pour la formation d u personnel dans les différents pays. M o y e n s actuels de diffusion des résultats des recensements de la population et de l'habitation et plans envisagés à cet égard. Statistiques démographiques et statistiques de l'habitation. Amélioration des statistiques de l'habitation : Rapport d'activité (1964-1967). Janvier 1968. 26 p . ( O N U / E / C N . 3/379-) C e rapport a été élaboré à la suite d'une d e m a n d e de la Commission de statistique visant à établir des liens plus étroits entre les statistiques sociales et les statistiques économiques (notamment les statistiques se rapportant a u x systèmes de comptabilité 1. E n règle générale, nous ne signalons pas les publications et documents qui paraissent de manière en quelque sorte automatique : rapports administratifs réguliers, comptes rendus de réunions, etc. Nous avons traduit librement le titre de quelques publications et documents qui ne nous étaient pas parvenus à temps en français. Dans ce cas les titres sont précédés du signes*. Abrévations conventionnelles : Bl. signifie «contient une bibliographie d'un intérêt particulier ; St. veut dire « statistiques spécialement importantes ou rares ».
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nationale). Il fait état des mesures prises à cet effet en ce qui concerne les statistiques de l'habitation. * Recommandations concernant l'Asie, en vue des recensements de Vhabitation de igjo. 1966. 43 p . 1 dollar ; 4,30 francs suisses. ( O N U / E / C N . 11/772.) D o c u m e n t issu des travaux d ' u n groupe de travail qui a tenu deux sessions à Bangkok (2-8 décembre 1964 et 7-12 mars 1966). Définitions, classifications, tabulation. E n annexe, modèles de tableaux. Exploitation électronique des statistiques démographiques: état des travaux. Janvier 1968. 19 p . ( O N U / E / C N . 3/380.)



Progrès réalisés en ce qui concerne chacun des aspects d u projet d'exploitation électronique des données par le secrétariat des Nations Unies (banque des données ; p r o g r a m m e d'ensemble permettant de tabuler rapidement, à l'aide d ' u n ordinateur, les données démographiques des différents pays, aussi bien selon des normes nationales que selon des normes internationales ; système permettant de diffuser au fur et à mesure les statistiques mises en mémoire ; bibliographie des sources officielles de statistiques démographiques, sur bande magnétique). SANTÉ La deuxième décennie de l'Organisation mondiale de la santé ig¡8-ig6y. 8,75 dollars, 26 francs suisses. ( O M S . ) [Bl.] Inventaire d e l'œuvre accomplie par l ' O M S . Activités futures.



1968. 473 p .



Rapport de statistiques sanitaires mondiales. 1968. Vol. 21 ; n° 1 (121 p . , 3,25 dollars ; 10 francs suisses) ; n° 2-3 (125 p . , 3,25 dollars ; 10 francs suisses) ; n° 4 (49 p . , 1,75 dollar; 5 francs suisses). ( O M S . ) [St.] L e titre de cette publication a changé. Jusqu'au volume 21, elle s'intitulait Rapports épidémiologiques et démographiques (Epidemiological and vital statistics report). Il s'agit des fascicules d ' u n recueil permanent de statistiques portant sur le m o n d e entier et relatives à l'incidence des diverses maladies. Outre des tableaux d e base; toujours les m ê m e s , chaque fascicule contient des études spéciales. O n peut signaler, à ce propos : dans le n u m é r o 1, des données globales sur la mortalité pour 1964-1966» dans le n u m é r o 2-3, des tableaux consacrés aux malades hospitalisés en 1964 ; et, dans le n u m é r o 4 , des données sur le diabète. GÉNÉTIQUE



HUMAINE



Recherches sur la génétique des populations humaines. 1968. 35 p . 0,60 dollar ; 2 francs suisses. ( O M S . Série de rapports techniques, n° 387.) Principes directeurs concernant les données à recueillir dans le cadre des études a u x groupes primitifs. Groupes de population susceptibles d'être étudiés. Organisation des recherches sur le terrain. M o y e n s nécessaires. Traitement des données. Formation des chercheurs. Relations d e l'équipe de recherche avec la population étudiée. ALIMENTATION Action internationale pour écarter la menace d'une crise des protéines. 1968. 117 p . 1,50 dollar; 6,45 francs suisses. ( O N U / E / 4 3 4 3 / R E V . 1.) Rapport d u C o m i t é consultatif d u Conseil économique et social sur l'application de la science et d e la technique a u développement. Politique et p r o g r a m m e d'action à élaborer pour faire face à la pénurie de protéines, compte tenu de l'accroissement de la population mondiale.
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Le problème alimentaire mondial — ses liens avec le commerce international, les recettes d'exportation et le développement économique des pays en voie de développement. Rapport établi par la F A O . Janvier 1968. 38 p . ( O N U / T D / 2 2 . )



Production alimentaire et développement économique. Action internationale en vue de résoudre le problème alimentaire mondial. Situation actuelle. Rapports avec le commerce international. Perspectives d'avenir. Mesures à prendre dans les pays en voie de développement. Assistance à fournir à ces pays par les pays développés.



Structures sociales, économie, service social



STATISTIQUES,



COMPTABILITÉ



NATIONALE



État récapitulatif des programmes de statistiques internationales: 1968-1 972. D é c e m b r e 1967. 126 p. ( O N U / E / C N .



2/373.)



Programmes de travail, en matière de statistiques internationales, de huit organismes des Nations Unies ( O N U , O I T , F A O , Unesco, O A G I , O M S , B I R D , F M I ) , ainsi que de l'Institut intéraméricain de statistique (IASI). Planification et organisation des travaux. Formation théorique et pratique des statisticiens. Amélioration des techniques de sondage et d'enquête. Diffusion et échange de renseignements. * Statistiques du commerce mondial de l'acier. 1966. 1967. 61 p . 1 dollar ; 4,30 francs suisses.



(ONU/ST/ECE/STEEL/25.)



[St.] Exportation des produits d'acier, finis o u semi-finis, par régions et par pays de destination. Statistiques du commerce extérieur de Koweit : 1960-1963. N e w York. 1967. 116 p . 2 dollars ; 8,65 francs suisses. ( O N U / S T / E S A / B E I R U T / 5 . ) [St.] Les données sont présentées conformément à la classification normalisée d u c o m m e r c e international, adoptée par l'organisation des Nations Unies. L'ouvrage, qui contient u n e cinquantaine d e tableaux, indique la direction et la valeur des échanges. L e c o m m e r c e d u pétrole fait l'objet d ' u n e analyse spéciale. Statistiques du commerce extérieur de l'Arabie Saoudite : ¡960-1963. 1967. 126 p . 2 dollars ; 8,65 francs suisses. ( O N U / S T / E S A / B E I R U T / 6 . ) [St.] Les données sont présentées conformément à la classification normalisée d u c o m m e r c e international, adoptée par l'Organisation des Nations Unies. L'ouvrage qui contient u n e soixantaine d e tableaux, indique la direction et la valeur des échanges. Rapport de la cinquième conférence des statisticiens africains. N o v e m b r e 1967. 8 3 p . ( O N U / E / C N . 14/405.)



L a conférence s'est tenue à Addis-Abéba, d u 30 octobre au 10 novembre 1967. L e rapport traite des sujets suivants : développement des statistiques en Afrique ; formation d u personnel ; comptabilité nationale ; statistiques démographiques ; statistiques de l'habitation et de la main-d'œuvre industrielle ; traitement de l'information ; travaux accomplis dans la région au sujet des méthodes d'échantillonnage et des enquêtes par sondage ; programme de travail.
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Annuaire statistique des comptabilités nationales : ig66. 1967. 733 p . 10 dollars ; 43,25 francs suisses. ( O N U / E . 6 7 . X V I 1 / 1 4 . ) Cet annuaire englobe 140 pays et territoires et fournit des données sur la composition et la répartition d u produit national et d u revenu national ; la structure d u capital ; et la consommation privée. Comptes et bilans nationaux. D é c e m b r e 1967. 53 p . ( O N U / E / C N . 3/357.) D o c u m e n t présenté par u n groupe d'experts. R e c o m m a n d a t i o n s concernant les modifications à apporter a u système de comptabilité nationale d e 1952. Objet et structure d u système. Extension et révision du SCN (Système de comptabilité nationale) de 1952. D é c e m b r e 1967. _ 11 p . ( O N U / E / C N . 3/358.)



État d'avancement des travaux accomplis depuis la quatorzième session de la commission de statistique en vue de réviser et d'élargir le S C N . Travaux supplémentaires qu'il semble souhaitable d'entreprendre en matière de comptabilité nationale. État d'avancement des travaux portant sur Vétablissement d'un lien entre le SCN et la CPM. Janvier 1968. 4 4 p . , y compris annexes. ( O N U / E / C N . 3/362.) Travaux accomplis en vue d'obtenir une meilleure concordance des concepts, des définitions et des classifications entre le S C N (Système de comptabilité nationale) et la C P M (Comptabilité d u produit matériel). Points c o m m u n s entre le S C N et la C P M . N o u v e a u cadre théorique d e coordination. Système complémentaire de statistiques de la répartition du revenu et de la fortune. Janvier ig68. 46 p . ( O N U / E / C N . 3/363.)



Réunions et études consacrées à ce sujet. Principes directeurs qui s'en dégagent. Travaux à effectuer pour améliorer les statistiques de la répartition d u revenu et de la fortune. * Rapport du cycle d'études sur la comptabilité nationale de la Commission économique pour l'Amérique latine. (Santiago du Chili, 30 octobre-to novembre 1967). N o v e m b r e 1967. 40 p . ( O N U / E / C N . 12/801.)



Le système de comptabilité nationale révisé. Son adaptation en Amérique latine. L'établissement des comptes nationaux dans les pays de cette région (sources et techniques). PLANIFICATION,



PRÉVISIONS



* Modèles macro-économiques pour la planification et la politique économique. 1967. 190 p . 2,50 dollars ; 10,80 francs suisses. ( O N U / E / E C E / 6 6 5 . ) Étude de la Commission économique pour l'Europe. État des méthodes m a t h é m a tiques de la planification économique dans les pays de l'Europe de l'Est o u d e l'Ouest. E x a m e n spécial de certains modèles. Tableaux types. * Aspects sectoriels des projections économiques à long terme, notamment en ce qui concerne l'Asie et l'Extrême-Orient. 1967. 349 p . 4 dollars ; 17,30 francs suisses. ( O N U / E / CN. II/774.) Méthodes nouvelles de projections. Étude de l'élasticité de la croissance. Modèles macro-économiques. Projections sectorielles à u n e échelle plus détaillée. Complexité des projections sectorielles à long terme. Insuffisance des données e n Asie et e n Extrême-Orient. Propositions pratiques. * Méthodes de planification et réalisation des plans. 1967. 245 p . 4,50 dollars ; 19,45 francs suisses. ( O N U / S T / E C A / I O 2 . )
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Textes présentés à la dernière session d u Comité pour la planification d u développement (Santiago d u Chili, 10-20 avril 1967). Problèmes que pose la mise en œuvre effective des plans. Expérience acquise sur le plan régional et national. * Participation locale à la planification du développement. 1967. 64 p . 1 dollar ; 4,30 francs suisses. ( O N U / s T / s o A / 7 7 . ) Relation entre développement communautaire et planification. L a participation locale et les arrangements administratifs nécessaires à sa stimulation. E n annexe, mécanismes en jeu au Nigeria, e n Tanzanie et en Yougoslavie. * Rapport sur la situation sociale dans le monde : planification du développement économique et social équilibré en France. Avril 1967. 114 p . ( O N U / E / C N . 5/346/ADD. 14.) Principales tensions qui se manifestent dans l'économie française et qu'il importe de surmonter pour aboutir à u n e croissance plus régulière. Évolution de l'expérience française d e planification depuis vingt ans. Aspects sociologiques des facteurs d e croissance. Niveau de vie. Revenus. Développement régional. * Rapport sur la situation sociale dans le monde. Quelques aspects de la planification du développement social en Bulgarie. Septembre 1967. 59 p . ( O N U / E / C N . 5 / 3 4 6 / A D D . 15.) C e document fait partie d ' u n e série de monographies consacrées à la planification d u développement économique et social équilibré. Sujets traités : développement économique et social de la Bulgarie depuis la guerre ; caractéristiques d u système de planification ; organisation de la planification d u développement social ; éducation ; santé publique ; sécurité sociale ; construction de logements ; financement des activités sociales et culturelles. CONDITIONS



D E VIE, D É V E L O P P E M E N T



SOCIAL



* Rapport sur la situation sociale dans le monde en ig6y. Janvier 1968. 7 p . ( O N U / E / CN. 5/417.) Préface d u « Rapport sur la situation sociale dans le m o n d e e n 1967 ». Les grandes tendances de l'évolution des conditions de vie et des programmes sociaux a u cours de la première moitié de la Décennie des Nations Unies pour le développement. * Rapport sur la situation sociale dans le monde en ig6y. Décembre 1967. 23 p . ( O N U / E / C N . 5/417/suMMARY.) R é s u m é des conclusions des deux additifs ( E / C N . 5/417 A D D . et 2 ) . * Rapport sur la situation sociale dans le monde en ig6y. N o v e m b r e 1967. 25O p . ( O N U / E / C N . 5 / 4 1 7 / A D D . 1). Évolution de la population dans le m o n d e . Évolution de la planification familiale, de i960 à 1966. Santé. Alimentation et nutrition. Planification urbaine. Habitation et construction. Éducation. Emploi, m a i n - d ' œ u v r e et revenu. Sécurité sociale et services sociaux. Développement communautaire. Réadaptation des invalides. Crime et délinquance. Écart des rythmes de développement social entre les différentes régions d u m o n d e . * Rapport sur la situation sociale dans le monde en ig6y. D é c e m b r e 1967. 248 p . ( O N U / E/CN. 5/417/ADD. 2.) Analyse spéciale de la situation sociale et d u développement social par régions : Asie, Amérique latine, Afrique, Moyen-Orient, pays socialistes de l'est de l'Europe. U n i o n soviétique, Europe occidentale, Amérique d u N o r d . * Programme de travail de la Commission du développement social: Rapport du groupe d'experts sur la politique sociale et la distribution du revenu dans la nation. N o v e m b r e 1967. 40 p . ( O N U / E / C N . 5 / 4 2 0 / A D D . 1.)
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Rapports entre distribution d u revenu et politique sociale. Recommandations d u groupe d'experts. Historique d u problème. Évaluation d u m i n i m u m vital. M o y e n de redistribuer le revenu. Statistiques relatives au niveau de vie, a u revenu et à la fortune. * Programme de travail de la Commission du développement social: aspects sociaux de l'industrialisation. N o v e m b r e 1967, 31 p . ( O N U / E / C N . 5/421.) Propositions relatives à u n p r o g r a m m e concerté ( O N U D I , Unesco, F A O , O I T , O M S , commissions économiques régionales, bureaux régionaux) portant sur les aspects sociaux de l'industrialisation. * Exécution des programmes de développement social de V Organisation des Nations Unies pendant l'année 1967. D é c e m b r e 1967. 51 p . ( O N U / E / C N . 5/423.) L a période examinée constitue une phase importante d u p r o g r a m m e de développ e m e n t social, en raison n o n seulement d e la réorientation des activités, mais également des décisions prises par l'Assemblée générale et le Conseil économique et social, qui marqueront profondément l'avenir des travaux. E x a m e n des principaux aspects des activités menées en 1967. Progrès accomplis en ce qui concerne divers points particuliers d u p r o g r a m m e de travail.



* Rapport du groupe de travail chargé d'élaborer le projet de déclaration sur le développement social. Février 1968. 28 p . ( O N U / E / C N . 5/1.. 340.) Le groupe de travail s'est réuni d u 22 janvier a u 2 février 1968. Il a élaboré, à l'intention de la Commission d u développement social, u n projet de déclaration qui traite d u développement dans le domaine social. (Principes, objectifs, méthodes d'action.) TRAVAIL



FÉMININ



*



Travaux de VOIT relatifs à l'influence du progrès technique sur l'emploi et les condition de travail de la femme. D é c e m b r e 1967. 67 p . ( O N U / E / C N . 6/500.) Nature de cette influence. Programmes d e l ' O I T . ÉCONOMIE



PUBLIQUE



*



Organisation et administration des entreprises publiques: rapports choisis. 1968. 218 3 dollars ; 13 francs suisses. ( O N U / s T / T A o / M / 3 6 . ) [Bl.] Introduction à l'ensemble d u problème, suivie d'études consacrées à des points particuliers : entreprise publique et développement national ; rôle de l'entreprise publique dans le développement économique des pays à planification centralisée ; organisation et direction des industries d'État en U R S S ; contrôle de l'entreprise publique ; financement d e cette entreprise. C O M M E R C E ET D É V E L O P P E M E N T , ÉCONOMIQUE



COURANT



DES CAPITAUX, AIDE



Élude sur le commerce international et le développement : 1967. Première partie : Exposé des tendances récentes du commerce et du développement. N o v e m b r e 1967. 65 p . ( O N U / TD/5.)



[St.] Rapport d u secrétaire général de la C N U C E D (Conférence des Nations Unies pour le commerce et le développement). Tendance d e la croissance économique dans les pays en voie d e développement. Tableau général d u c o m m e r c e mondial par grandes régions. Incidences pour les pays en voie de développement. Étude sur le commerce international et le développement : 1967. Deuxième partie : Évolution des politiques commerciales. Août 1967. 93 p . ( O N U / T D / 5 / A D D . I.)
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Politique commerciale des divers pays. Produits primaires. Articles manufacturés et semi-finis. Financement d u c o m m e r c e et d u développement. Les recettes invisibles, y compris les transports maritimes. Croissante,financementdu développement et aide (synchronisation des politiques internationales et nationales). Problèmes et propositions. Octobre 1967. 42 p . ( O N U / T D / 7 . ) R é s u m é des propositions. Équilibre à réaliser entre ressources intérieures et aide extérieure. Mobilisation des ressources intérieures. Apport des pays tiers. Aide des organismes multilatéraux. Conditions de l'aide. Problèmes de l'endettement. Aide liée. Administration des programmes d'aide. Crédits commerciaux. Capitaux privés. Financement compensatoire. Croissance etfinancementextérieur du développement. Octobre 1967. 41 p . ( O N U / T D / 7 / SUPP.



1.)



[St.] Relations entre croissance et ressources extérieures. Apports courants de ressources financières extérieures. Objectifs de l'aide au développement. Propositions. Les modalités des courantsfinancierset les problèmes du service de la dette. Octobre 1967. 29 p . ( O N U / T D / 7 / S U P P .



3.)



Tendances récentes des conditions de l'aide. Méthodes à envisager pour résoudre les principaux problèmes. Nécessité defixerde nouveaux objectifs en matière d'aide et de modifier les conditions de celle-ci. L'aide liée. N o v e m b r e 1967. 93 p . ( O N U / T D / 7 / S U P P . 4.) Étude présentée par M . Jagdish N . Bhagwati (méthodes par lesquelles l'aide est liée à une source d'approvisionnement ; tendance à la généralisation de l'aide liée à une telle source ; coût de cette aide pour les pays bénéficiaires ; avantages pour les pays qui la dispensent ; moyens de réduire le coût réel). Rapport intérimaire sur lefinancementcompensatoire desfluctuationsdes exportations. N o v e m b r e 1967. 11 p . ( O N U / T D / 7 / S U P P .



6.)



Cette note expose, dans leurs grandes lignes, les décisions adoptées par le Fonds monétaire international et le système de financement révisé. Rapport intérimaire sur la réforme monétaire internationale. N o v e m b r e 1967. 23 p . ( O N U / T D / 7 / S U P P . 7.)



Faits survenus jusqu'à la réunion annuelle d u Fonds monétaire international tenue en 1967 à R i o de Janeiro. Insuffisance de l'accroissement des réserves mondiales. Dispositif d'intervention. Nature et forme d u nouvel instrument. Mise en application. Lien avec le financement d u développement. Coût et avantages de l'aide extérieure : étude empirique. Octobre 1967. 67 p . ( O N U / T D / 7 / S U P P . 10.)



Étude de M . J. Pincus (coût de l'aide étrangère, de 1962 à 1966, pour 13 pays qui la dispensent, calculé d'après les données fournies par l ' O C D E ; estimations parallèles pour 39 pays bénéficiaires ; thèses des pays bénéficiaires à propos d ' u n assouplissement des conditions de l'aide ; question de l'amélioration des techniques permettant de mesurer les effets de l'aide). Croissance,financementdu développement et aide (synchronisation des politiques internationales et nationales): La proposition Horowitz. D é c e m b r e 1967. 20 p . ( O N U / T D / 7 / S U P P . I I .) Cette proposition comprend trois éléments essentiels : recours a u x marchés des capitaux en tant que source d e financement de prêts pour le développement octroyés par une institution internationale ; système de garanties pour cautionner les dettes contractées par cette institution ; système de bonifications d'intérêts. Les questions
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q u e soulèvent ces mécanismes font l'objet de cette étude, présentée par le secrétariat



de la C N U C E D . La mise au point d'une politique internationale en matière de produits de base. Octobre 1967. 53 p. ( O N U / T D / 8 . )



C e document, qui concerne l'ensemble des politiques internationales relatives aux marchés des produits de base, traite particulièrement des exportations des pays en voie de développement : moyens d'action dont dispose la communauté internationale ; mesures proposées. Événements récents et tendances à long terme du commerce des produits de base. N o v e m b r e 1967. 34 p. O N U / T D / 9 . ) Rapport du secrétariat de la C N U C E D (tendances d u commerce des produits de base, à court et à long terme ; facteurs qui influent sur l'évolution des exportations de produits de base dans les pays en voie de développement ; perspectives d'avenir). Programme de libéralisation et d'expansion du commerce des produits de base présentant de l'intérêt pour les pays en voie de développement. D é c e m b r e 1967. 69 p. ( O N U / T D / I I / S U P P . I.) [St.] Mesures qu'il serait possible d e prendre en vue de libéraliser les échanges. Rappel des recommandations formulées en 1964 par la C N U C E D . Faits survenus depuis. Obstacles a u c o m m e r c e des produits de base. Perspectives en ce qui concerne l'établissement d ' u n p r o g r a m m e d'action nouveau.



Entraves aux échanges et possibilités de libéralisation du commerce de certains produits de base. Décembre 1967,109 p. ( O N U / T D / I I / S U P P . 2.)



Principaux produits de base dont le commerce est soumis à des entraves : bananes, viande de bœuf et de veau, agrumes et jus d'agrumes, cacao, café, coton, caoutchouc, sucre, thé, tabac, laine, bauxite, alumine et aluminium, cuivre, plomb, pétrole, étain, zinc. Le développement des échanges et la coopération économique entre pays en voie de développement. N o v e m b r e 1967. 40 p . ( O N U / T D / 1 5 . ) Présentation concise des problèmes relatifs à la création et a u fonctionnement de groupements de pays en voie de développement. Résultats acquis dans ce domaine. Raisons qui rendent ces réalisations difficiles. M o y e n s de surmonter les difficultés. Mesures spéciales à prendre en faveur des moins avancés des pays en voie de développement pour l'expansion de leur commerce et l'amélioration des conditions de leur développement économique et social. N o v e m b r e 1967. 25 p . ( O N U / T D / 1 7 . ) Exposé général d u problème. R é s u m é des suggestions concernant les mesures spéciales à prendre en faveur des pays les moins développés. M o y e n s de déterminer quels sont ces pays. Tendances et problèmes du commerce mondial et du développement ; Étude sur les relations commerciales entre les pays à systèmes économiques et sociaux différents,y compris les problèmes du commerce Est-Ouest. N o v e m b r e 1967. 56 p. ( O N U / T D / I 8 . ) Rapport d u secrétariat de la C N U C E D (aperçu de la croissance économique et d u c o m m e r c e extérieur des pays socialistes ; échanges entre pays socialistes, pays en voie de développement et pays développés à économie d e marché). Programme de suppression des obstacles non tarifaires à l'importation, dans les pays développés, des produits dont l'exportation présente de l'intérêt pour les pays en voie de développement. Novembre 1967. 27 p. ( O N U / T D / 2 O / S U P P . I.)



Document présenté par le secrétariat de la C N U C E D . (Principaux points qui devraient être pris en considération ; définition des modalités d'application d'un programme ad hoc.)
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Programme à envisager pour la promotion des exportations d'articles manufacturés et d'articles semi-finis des pays en voie de développement. N o v e m b r e 1967. 75 p . , y compris annexes ( O N U / T D / 2 1/SUPP. 1.)



Problèmes auxquels doivent faire face les pays en voie de développement dans le domaine de la promotion des exportations et de la commercialisation. Mesures à prendre. Compte rendu de la réunion d'experts sur l'assistance technique des Nations Unies relative aux exportations d'articles manufacturés et semi-finis des pays en voie de développement (Genève, 24-28 octobre 1966). Rapport de la réunion mixte G N U C E D / O N U D I sur les politiques nationales d'encouragement des exportations d'articles manufacturés et semi-finis en provenance des pays en voie de développement (New York, 26-30 juin 1967). * Le rôle de l'entreprise privée dans les investissements et la promotion des exportations dans les pays en voie de développement. N o v e m b r e 1967. 299 p . , y compris annexes. ( O N U / TD/35/SUPP. I.)



Rapport de M . Dirk U . Stikker (entreprise privée et développement ; moyens d e stimuler le courant des investissements privés étrangers ; développement des exportations d'articles manufacturés et semi-manufactures en provenance des pays en voie de développement). E n annexe : extraits d ' u n e déclaration sur le développem e n t en Afrique, faite par M . T . J. M b o y a , ministre d e la planification d u K e n y a , à l'ouverture de la 8 e session de la Commission économique pour l'Afrique, et Accord sur la double imposition, établi par la Fédération des chambres d e c o m m e r c e d u C o m m o n w e a l t h . Notes sur la rentabilité d e diverses entreprises d u secteur public et privé en Inde, en 1963, 1964 et en 1964-1965. * Examen de mesures conduisant à l'amélioration de la division internationale du travail: certaines conséquences que peut avoir pour la main-d'œuvre la participation accrue des pays en voie de développement au commerce des articles manufacturés et semi-finis. D é c e m b r e 1967. 31 p . , y compris annexes. ( O N U / T D / 4 6 . ) Étude d u B I T (examen préliminaire des conséquences que l'accroissement des importations d e produits industriels en provenance des pays d u Tiers M o n d e pourrait avoir sur le volume d e l'emploi e n A m é r i q u e d u N o r d et en Europe ; méthodes permettant d'évaluer et d e prévoir ces conséquences). Les activités du GATT dans le domaine du commerce et du développement: ig64-ig6y. Janvier 1968. 4 3 p . ( O N U / T D / 5 0 . ) Nature d u G A T T . Activités e n 1964-1967. Évolution juridique et institutionnelle. Mesures prises a u titre de la parité. Travaux d u Comité d u c o m m e r c e et d u développement. Négociations commerciales. Promotion commerciale. Assistance technique. P r o g r a m m e de travail prévu. Relations entre le G A T T et la C N U G E D . * Lefinancementextérieur du développement économique. Le courant international des capitaux à long terme et les donations publiques : ig6z-ig66. 1968. 144 p . 2 dollars; 8,65 francs suisses. ( O N U / E / 4 4 3 8 . ) [St.] Informations récentes concernant le m o u v e m e n t des capitaux et donations. Analyse statistique de la nature et de l'ampleur des ressources transférées a u cours des dix dernières années. Informations concernant leflux« en retour » des ressources. Déséquilibres. Programme de travail de V Organisation des Nations Unies pour le développement industriel, pour ig68. Octobre 1967. 187 p . ( O N U / I D / B / 2 0 . ) [BL] Aperçu des activités inscrites a u p r o g r a m m e d e l ' O N U D I (Organisation des Nations Unies pour le développement industriel) pour 1968. Tableaux synoptiques accompagnés d ' u n commentaire. Projets d'action sur le terrain. Réunions. Recherches.
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COMMISSIONS



ÉCONOMIQUES



RÉGIONALES



Recueil des résolutions adoptées par la Commission économique pour l'Afrique, de sa première à sa huitième session (1958-1967). Août 1967. 265 p . ( O N U / E / C N . 1 4 / D O C / 2 / A D D . 12.) Texte intégral des résolutions relatives à tous les domaines où la commission exerce son activité. * Vingt ans d'activité: la Commission économique pour l'Asie et l'Extrême-Orient. 1967. 176 p. ( O N U / E / C N . 11/66 R E V . I.)



Rapport commémoratif (débuts et évolution de la C E A E O ; ses activités actuelles ; analyse économique ; planification ; statistique ; stimulation de la production et des échanges). COOPÉRATION



É C O N O M I Q U E ET INTÉGRATION



RÉGIONALE



* La coopération économique en Afrique de l'Est : planification et politique. Octobre 1967. 53 p . ( O N U / E / C N .



I 4 / E A / E C . 3.)



L a situation dans la sous-région. Évolution de la coopération économique. Tendances qui vont dans le sens d ' u n développement parallèle et concurrentiel. Méthodes diverses de coopération économique. Influence de ces méthodes sur les politiques nationales de développement. Problèmes institutionnels. * L'intégration en Amérique latine et les pays relativement moins développés. Études et propositions. Octobre 1967. 37 p . ( O N U / S T / E C L A / C O N F . 29/L. 2). L a politique d'intégration en Amérique latine. Déséquilibres. Recommandations. Mesures à prendre : mesures politiques, ententes par secteurs, projets multinationaux, programmes de développements frontaliers, stimulants fiscaux, coopération financière, assistance technique, décisions internes. La deuxième conférence ministérielle sur la coopération économique en Asie et la Banque de développement asiatique. 1966. 114 p . 2 dollars; 8,65 francs suisses. ( O N U / E / C N . 11/716/REV. 1.) L a conférence s'est tenue à Manille d u 29 novembre au 2 décembre 1965. Coopération économique. Harmonisation des plans de développement. Industrialisation. Libéralisation d u commerce. Problèmes q u e pose la création d e la Banque d e développement asiatique. MINES,



COMBUSTIBLES



Consommation de combustibles solides dans le secteur domestique. 1967. 9 4 p . 1 dollar; 4,30 francs suisses. ( O N U / S T / E C E / C O A L / 3 3 . ) Étude de la Commission économique pour l'Europe (évolution passée et future des livraisons d e combustibles solides a u secteur domestique ; aperçu général des tendances dégagées à l'échelle de l'ensemble de l'Europe, et analyse par pays). Développements miniers en Asie et en Extrême-Orient. 1967. 136 p . 2,50 dollars ; 8,65 francs suisses. ( O N U / E / C N . 11/751.) [St.] Étude rédigée à l'occasion d u vingtième anniversaire de la C E A E O . Évolution de la production minière dans les pays de la région. La situation du charbon en Europe en ig66 et ses perspectives. 1967. 65 p . 0,75 dollar ; 3,25 francs suisses. ( O N U / S T / E C E / C O A L / 3 2 . ) Évolution récente de la d e m a n d e de charbon et des facteurs dont dépend cette dernière. Livraisons aux principaux secteurs de consommation. Évolution d e la production charbonnière, de la productivité et de la main-d'œuvre. Modifications
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intervenues dans le c o m m e r c e international des combustibles solides. Tendances à long terme d e l'offre et d e la d e m a n d e d e charbon e n E u r o p e . AGRICULTURE,



PÊCHE



Politiques nationales cêréalières : ig6y. 1968. 141 p . 2 dollars ; 8,65 francs suisses. (FAO.) Rapports officiels présentés par 4 4 pays sur les mesures en vigueur pendant la campagne 1966-1967. Renseignements concernant toutes les céréales à l'exception d u riz. La situation de la pêche dans le monde. 1968. 56 p . 0,80 dollar ; 3,45 francs suisses. (FAO.) Nécessité d'aménager les ressources qu'offre la pêche. Problèmes posés par l'augmentation mondiale des prises. Formes de réglementation. Perspectives d'avenir. Dans u n tableau annexe, sont énumérés les organismes intergouvernementaux qui s'occupent des pêches. TRAVAILLEURS



AGRICOLES



Inspection du travail dans l'agriculture. 1967. 8 4 p . 1 dollar ; 4 francs suisses. ( O I T . ) R a p p o r t préparé pour la Conférence internationale d u travail (52 e session, Genève, 1968) : historique d e la question ; notions fondamentales ; c h a m p d'action et méthodes d e l'inspection d u travail dans l'agriculture ; organisation des systèmes d'inspection ; questionnaire adressé a u x gouvernements. PROBLÈMES



SOCIAUX



DES INDUSTRIES



TEXTILES



Commission des industries textiles (8e session, Genève, ig68) : Rapport général. Événements et progrès récents dans l'industrie textile. 1968. 144 p . ( O I T . ) Tendances de la production pour l'ensemble de l'industrie et pour les différents secteurs. L'emploi. Les salaires. Les négociations collectives. Problèmes sociaux résultant des fluctuations d u commerce international des textiles. Coopération technique entre l ' O I T et l ' O N U D I . Les effets des changements de structure et de technique sur les problèmes du travail dans l'industrie textile. 1968. 129 p . ( O I T . ) Modifications récentes d e la situation d e l'industrie textiles et d e ses structures. Effets sur les salaires. Excédents d e m a i n - d ' œ u v r e . C h a n g e m e n t s dans le d o m a i n e de la formation et d e la réadaptation. Relations professionnelles. Les problèmes du travail dans l'industrie textile des pays en voie de développement. 1968. 113 p . (OIT.) L'industrie textile dans les pays en voie de développement. Problèmes d u développement des ressources humaines et de la formation professionnelle. Conditions de travail et de vie. Développement des institutions sociales. Études de cas destinées à illustrer la solution de ces problèmes a u niveau de l'entreprise. SERVICES



SOCIAUX



* Organisation et administration des programmes d'assistance sociale. Monographies nationales: la Jordanie. 1968. 3 8 p . 0,75 dollar ; 3,25 francs suisses. ( O N U / s T / s O A / 7 8 . ) M o n o g r a p h i e établie avant la guerre d e juin 1967 (organisation des services sociaux en Jordanie ; problèmes ; recommandations).
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Questions juridiques et politiques, droits de l ' h o m m e



DROITS



DE L'HOMME



Droits de l'homme, recueil d'instruments internationaux des Nations Unies. 1967. 97 p . 2 dollars ; 8,65 francs suisses. ( O N U / A / C O N F . 32/4.) C e recueil contient les textes des conventions, des déclarations et de certaines des recommandations adoptées par les Nations Unies jusqu'au 31 décembre 1966, ainsi q u e les textes de certains instruments adoptés par l ' O I T et l'Unesco. Outre la Charte internationale des droits d e l ' h o m m e , il s'agit d'instruments relatifs à l'autodétermination, à la discrimination, a u génocide, à l'esclavage, à la nationalité, à la liberté de l'information, à la liberté d'association, à la politique de l'emploi, aux droits politiques d e la f e m m e , a u mariage et à la famille, à l'enfance, a u droit à la culture et à la coopération culturelle sur le plan international. Statut des ententes multilatérales adoptées sous les auspices des Nations Unies dans le domaine des droits de l'homme. Janvier 1968. 55 p . ( O N U / A / C O N F . 32/7.) Textes de ces ententes multilatérales. Informations reçues jusqu'au 31 janvier 1968. État des ratifications. Rapports périodiques sur les droits de l'homme (information). N o v e m b r e 1967. 108 p . (ONU/E/CN.



4/451.)



Mesures prises d u Ier juillet 1964 au 30 juin 1967 par les États m e m b r e s de l'Unesco, en vue de donner suite a u x recommandations de cette institution et aux dispositions de la Déclaration des droits de l ' h o m m e , pour améliorer les moyens d'information, rendre plus libre la circulation des informateurs et des nouvelles et élever la qualité des informations. Commission des droits de l'homme : Renseignements communiqués par le Secrétaire général du Conseil de l'Europe. N o v e m b r e 1967. 21 p . ( O N U / E / C N . 4/AC.23/3.) Fonctions de la Commission européenne des droits de l ' h o m m e . Droits et libertés garantis par la Convention de sauvegarde des droits d e l ' h o m m e et des libertés fondamentales, signée à R o m e le 4 novembre 1950. Mécanismes mis en place pour la protection de ces droits. Organes subsidiaires du Conseil économique et social dans le domaine des droits de l'homme. D é c e m b r e 1967. 23 p . ( O N U / E / C N . 4/AC.23/4.) Composition et m a n d a t des commissions techniques d u Conseil économique et social dont l'activité s'exerce dans le domaine des droits de l ' h o m m e . Sous-commissions techniques et autres organes subsidiaires. L'OIT et les droits de l'homme. 1968. 124 p . 1 dollar ; 4 francs suisses. ( O I T . ) Rapport de l ' O I T à la Conférence internationale des droits de l ' h o m m e (1968) : m o y e n s d'action de l ' O I T dans le domaine des droits de l ' h o m m e ; mesures prises jusqu'ici ; grands objectifs de l ' O I T dans la perspective d e la Déclaration de Philadelphie. Les fondements économiques des droits de l'homme. Février 1968. 29 p . ( O N U / A / C O N F . 3 2 / Obstacles économiques qui s'opposent encore à la jouissance complète des droits de l ' h o m m e dans le Tiers M o n d e . Mesures à prendre pour surmonter ces obstacles.
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ET DISCRIMINATION RACIALE



Étude de l'apartheid et de la discrimination raciale en Afrique australe. N o v e m b r e 1967. 213 p . ( O N U / E / C N . 4/949.)



C e rapport, consacré à l'Afrique du Sud, fait partie d'un ensemble d'études sur les dispositions législatives et les pratiques en vigueur en Afrique d u Sud, dans le Sud-Ouest africain et en Rhodésie d u S u d . Étude de l'apartheid et de la discrimination en Afrique australe. N o v e m b r e 1967. 122 p . (ONU/E/CN.



4/949/ADD.1.)



Suite d u précédent d o c u m e n t , consacré a u Sud-Ouest africain. Étude de l'apartheid et de la discrimination en Afrique australe. N o v e m b r e 1967. 146 p . (ONU/E/CN.



4/949/ADD.2.)



Etude consacrée à la Rhodésie d u S u d . * Étude de l'apartheid et de la discrimination raciale en Afrique australe : mesures prises dans le passé par l'Organisation des Nations Unies dans ses efforts pour supprimer la politique et la pratique de l'apartheid sous toutes ses formes et dans toutes ses manifestations. D é c e m b r e 1967. 107 p . ( O N U / E / C N . 4 / 9 4 9 / A D D . 3 . ) Mesures prises en ce qui concerne l'Afrique d u S u d , le S u d - O u e s t africain et la Rhodésie d u S u d . DISCRIMINATION DANS



LE TRAVAIL



Cours d'éducation ouvrière: La lutte contre la discrimination dans le travail. 1968. 218 p . 0,75 dollar ; 3 francs suisses. ( O I T . ) C e cours, présenté en 15 leçons, traite des diverses formes d e la discrimination e n matière d'emploi et de profession et de l'action internationale e n ce domaine. TRAVAIL



FORCÉ



Le travail forcé : Étude d'ensemble sur les rapports relatifs à la convention (n° sg) sur le travail forcé (1930) et à la convention (n° 105) sur l'abolition du travail forcé (1957). 1968. 1 dollar ; 4 francs suisses. ( O I T . ) Évolution d e la pratique e n ce qui concerne le travail forcé et obligatoire à des fins de production o u de service, et le travail forcé à des fins politiques et rééducatives. CONDITION



DE LA F E M M E



La condition de la femme dans les territoires sous tutelle. Janvier 1968. 26 p . ( O N U / E / C N . 6/491.) [Bl.] Cette étude se rapporte à la période 1965-1966 (faits nouveaux ; rappel des débats d u Conseil de tutelle consacrés à la question ; liste d e documents qui y ont trait.) Condition de la femme en droit privé. Janvier 1968. 28 p . ( O N U / E / C N . 6/492.) Bilan des travaux de la Commission d e la condition d e la f e m m e dans le d o m a i n e d u droit privé, depuis 1946. Propositions concernant les travaux futurs d e la commission. Commissions nationales de la condition de la femme. Janvier 1968. 2 4 p . ( O N U / E / C N . 6/494/ADD.1.) R é s u m é des réponses reçues d e 24 pays a u sujet de l'établissement d e commissions nationales d e la condition d e la f e m m e o u d'organismes similaires.
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La planification de la famille et la condition de la femme. Janvier 1968. 32 p . ( O N U / E / C N . 6/497-) Programmes récemment formulés par les Nations Unies. Aperçu des programmes nationaux de planification de la famille. Rapports entre planification de la famille et condition de la f e m m e . CODE



D E LA



FAMILLE



* Droits et devoirs des parents, y compris la tutelle. 1968. 114 p . 1,25 dollar; 5,40 francs suisses. ( O N U / E / C N . 6 / 4 7 4 / R E V . 1.) Droits et devoirs des parents dans les situations normales et lorsque la famille est divisée. Cas o ù la mère reste le seul parent, pour cause de veuvage o u d'abandon ou pour toute autre raison.



Éducation, science



ACTIVITÉS D E



L'uNESCO



Projet de programme et de budget (de V Unesco) pour ig6g-igyo. 396 p . 1968. Unesco/ I5C/5-) D o c u m e n t de travail destiné à la quinzième session de la Conférence générale de l'Unesco (1968). Plan très détaillé des activités envisagées pour 1969-1970. MOYENS D E G R A N D E



INFORMATION ET ÉDUCATION DES ADULTES



Réunion d'experts sur les moyens d'information au service de l'éducation des adultes et de l'alphabétisation. 25 mars 1968. 17 p . (Unesco/COM/es/169/8.) Rapport final de cette réunion (Paris, 13-20 novembre 1967), qui a examiné de quelle manière la radio, la télévision, le cinéma, la presse, le livre d e poche peuvent contribuer à l'éducation des adultes et à l'alphabétisation. Conclusions détaillées. Liste des participants. ÉDUCATION



DES FEMMES



Accès des jeunesfilleset des femmes à l'enseignement technique et professionnel. Janvier 1968. 194 p . ( O N U / E / C N . 6/498.)



Étude présentée par l'Unesco (aspects historiques de la question ; données quantitatives ; facteurs économiques et sociaux ; essai d'analyse des obstacles et des facteurs favorables). Cycle d'études sur l'éducation civique et politique de la femme (Helsinki, I"-I^ août ig6y). 1968. 53 p .



(ONU/ST/TAO/HR/30.)



Limitations de l'égalité entre les femmes et les h o m m e s dans l'exercice des responsabilités civiques et politiques. Buts de l'éducation civique et politique. Rôle des institutions publiques et des organisations privées dans l'éducation civique et politique de la f e m m e . Techniques et méthodes.
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E T DES CADRES



Mise en valeur et utilisation des ressources humaines: Création de possibilités d'emploi et formation de cadres dans les pays en voie de modernisation rapide. N o v e m b r e 1967. 104 p . ( O N U / E / C N . 5 / 4 2 2 . ) Rapport présenté par T O I T (perspectives de l'emploi et d u chômage dans les pays considérés ; la pénurie de personnel qualifié, obstacle au développement ; mesures prises pour équilibrer l'emploi ; rôle de la planification des ressources humaines ; problèmes prioritaires ; esquisse d'un p r o g r a m m e de mise en valeur des ressources humaines). POLITIQUE



D E LA SCIENCE



EN AFRIQUE



Colloque sur la politique scientifique et l'administration de la recherche en Afrique. 16 octobre !967- 35 P- (Unesco/sc/cs/91/1.) [BL] Rapport final d e la réunion de Y a o u n d e (10-21 juillet 1967), qui a permis de faire le point des problèmes qui se posent en Afrique intertropicale e n ce qui concerne l'organisation d e la recherche scientifique. Conclusions. Liste des participants et des documents d e travail.



Livres reçus



Ouvrages généraux ou méthodologiques M U K E R J E E , Radhakamel. Man and his habitation. A study in social ecology. B o m b a y , Popular Prakashan, 1968. ix + ig5 p., tabl., bibliogr., index. 24 roupies. P I G A N I O L , Pierre. Maîtriser le progrès. Paris, Laffont-Gonthier, 1968. 346 p., tabl. 15,90 francs. (Collection : Inventaire de l'avenir.) T I T M U S S , Richard M . Commitment to welfare. L o n d o n , Allen and U n w i n , 1968. 272 p., index. 30 shillings. G E O M A N S , K . A . Statistics for the social scientist. Harmondsworth, Penguin Books, ig68. 2 vol.,fig.,tabl., index. Vol. I : Introducing statistics, 258 p., 15 shillings ; vol. II : Applied statistics, 397 p . , 21 shillings. (Penguin Education studies in applied statistics 5,6.)



Histoire R E S N I K , G . J. Indonesia's history between the myths. T h e H a g u e , Hoeve, 1968. XVTII + 457 P-> carte., bibliogr., index. 36,50 florins. (Selected studies on Indonesia, vol. 7, publié pour le Royal Tropical Institute, Amsterdam.)



Droit, criminologie G L A S E R , Edwin. Regulile de interpretare a tratatelor internationale. Bucureshti, Editura Academiei República Socialiste R o m a n i a , 1968, 274 p. 15 lei. L E G A , Carlo. Diritto e deontologia medica. R o m a , Istituto Italiano di Medicina Sociale, 1968. 540 p., index. 6.500 lires. P E C A R , Janez ; V O D O P I V E C , Katja ; U D E R M A N , Boris ; K R O F L I C , Marjan. Poravenalni Sveti. Ljubljana, Institut za kriminologijo pri pravni fakultati v Ljubljani, 1968. 198 p. tabl. Multigraphié {Reconciliation boards, résumés en anglais). (Publikacija Stev. 11.) R E U C K , A . V . S. ; P O R T E R , R u t h (ed.). The mentally abnormal offender. A Ciba Foundation Symposium. London, Churchill, ig68. x n + 260 p., fig., tabl., index. 60 shillings. S C H W A R Z E N B E R G E R , Georg. International law as applied by international courts and tribunals. Vol II : The law of armed conflict. L o n d o n , Stevens, 1968, L V + 881 p., bibliogr., index. 8 livres 8 shillings.



Rev. int. Se. soc, vol. X X (1968), n« 4
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Économie, démographie A C A D E M I A R E P U B L I C I I S O C I A L I S T E R O M A N Í A . Creare sistemului monetär national la 1867. Bucureshti, Editura Academiei Republicii Socialiste R o m a n i a , 1968. 125 p . , tabl., pi., bibliogr. 4,50 lei. (Bibliotheca Oeconomica, V . ) . A R R I A G A , Eduardo E . New life tables for Latin American populations in the nineteenth and twentieth centuries. Berkeley (Calif.), Institute of International Studies, U n i versity of California, ig68. VII + 324 p . , fig., tabl. 2,75 dollars. (Population monograph series, n° 3.) B E A N , Lee L ; K H A N , Masihur R a h m a n ; R U K A N U D D I N , A . Razzaque. Population projections for Pakistan, ig6o-2000. Karachi, Pakistan Institute of Development Economics, 1968. 93 p . , fig., tabl. 5 roupies ; 2 dollars. (Monographs in the economics of development, n° 17.) B I R N B A U M , Eugene A . Gold and the international monetary system : an orderly reform. Princeton (N.J.), International Finance Section, Princeton University, 1968. 52 p . (Essays in international finance, n° 66.) C E V O L L O S , Gonzalo, L'intégration économique de l'Amérique latine. Genève, Droz, 1968. 276 p . , fig., tabl., bibliogr. (Travaux de droit, d'économie, de sociologie et de sciences politiques, n° 68.) Cooperativas de producción. Santiago de Chile, Consejería de Promoción Popular, 1968. 110 p . , tabl. (Colección estudios.) F L E M I N G , J. Marcus. Guidelines for balances-of-payments adjustment under the par-value system. Princeton (N.J.), International Finance Section, Princeton University, 1968. 3 1 p . (Essays in international finance, n° 67.) F O U R A S T I É , J ; C o u R T H É o u x , J . P . La planification économique en France. 2 e édition refondue. Paris, Presses universitaires de France, 1968. 314 p . , tabl. 14 francs. (Collection : S U P L'économiste.) H A L L A I R E , Jean. L'emploi à temps partiel. Paris, Organisation de coopération et de développement économiques, 1968. 116 p . , tabl. 11 francs ; 9,20 marks ; ig shillings ; 2,80 dollars. (Emploi des groupes spéciaux.) HowENSTiNE, E . Jay. Programmes d'emplois compensatoires. Version abrégée. Paris, Organisation de coopération et de développement économiques, 1967. 52 p . Multigraphié. (Développement des possibilités d'emploi.) I B A R R O L A , Jesus. Structure sociale et fortune mobilière et immobilière à Grenoble en 1847. Paris, L a H a y e : M o u t o n , 1968. ix + 124 p . , tabl. (Publications de la Faculté de droit et des sciences économiques de Grenoble, série histoire sociale, vol. 1.) K A I N Z B A U E R , Werner. Der Handel in Tanzania. Berlin, Heidelberg, N e w York : Springer, 1968. Fig., tabl., cartes, bibliogr. (Ifo-Institutfür Wirtschaftsforschung, M ü n c h e n , Afrika-Studien 18.) K I S E R , Clyde V . (ed.). Estudios de demografía. Traduction de Nuria Cortada de K o h a n , révision de Jorge Arevalo. N e w York, Buenos Aires : Fundación Milbank Memorial, en collaboration avec la Fundación de Bibliotecologfa Franklin, 1967. 527 p . , fig., tabl., cartes. K L O P S T O C K , Fred H . The Euro-dollar market : some unresolved problems. Princeton (N.J.), International Finance Section, Princeton University, 1968. 28 p . (Essays in international finance, n° 65.) K R A S S O W S K I , Andrzej. The aid relationship. L o n d o n , Overseas Development Institute, 1968. 124 p . , tabl., index. 25 shillings. L E V I N , Sar A . Antipoverty work and training efforts : goals and reality. A n n Arbor, Detroit, Washington D . C . : copublication de l'lnstitute of Labor Relations, d e l'University of Michigan, de la W a y n e State University et de la National M a n p o w e r Policy Task Force, 1967. i n p . , tabl., index. (Policy papers in h u m a n resources a n d industrial relations, n° 3.) M A L I N S C H I , V . Studii Economice. Bucureshti, Editura Academiei Republicii Socialiste R o m a n i a , 1967. 288 p . , tabl. 14 lei. M A R B A C H , G . Aménagement des postes de travail pour les travailleurs âgés : Étude pilote
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et enquête dans huit pays membres avec une introduction de B. Metz- Paris, Organisation de coopération et de développement économiques, 1968. 79 p . , ill. 5 francs ; 4,20 marks ; 9 shillings ; 1,20 dollar. (Emploi des travailleurs âgés, 5.) M A R M O R A , Lelio. Migración al Sur. Buenos Aires, Ediciones Libera, 1968. 113 p . , fig., tabl. Pequeña industria y artesanía en Chile. Santiago de Chile, Consejería Nacional de Promoción Popular, 1968. 124 p . , tabl. (Colección estudios.) P O P E S C U , Oreste. Desarrollo y planeamiento en el pensamiento económico colombiano. Bogotá, Tenis, 1968. 83 p . R E I N H A R D , Marcel R ; Armengaud, André ; D U P A Q U I E R , Jacques. Histoire générale de la population mondiale. Préface d'Alfred Sauvy. 3 e éd. Paris, Montchrestien, 1968. ix + 708 p . , fig., tabl., cartes. 90 francs. S C H I C K E L E , Rainer. Agrarian revolution and economic progress. N e w York, Washington, London : Praeger, 1968. xix + 411 p . , tabl., bibliogr. 15 dollars. (Praeger special studies in international economics and development.) S Z A B A D Y , E g o n (ed.), World views of population problems. Budapest, Akadémiai Kiado, 1968. 447 p . ,fig.,tabl. 15 dollars. T H E AMERICAN FOUNDATION O N AUTOMATION A N D EMPLOYMENT, INC. International Conference on Automation, Full Employment and a Balanced Economy, Rome (Italy), ig6j. N e w York, T h e American Foundation on Automation and Employment, Inc., 1967. 2,50 dollars. T Y E R M A N , Donald ; P A R S O N S , Ernest. The business of development. Préface de lord Aldington. London, Overseas Development Institute, 1968. 18 p . 10 shillings. W O L F F , Jürgen H . Zur Frage der idealen Produktionsfaktorenintensität. Freiburg i. Br., 1967. 45 p . , bibliogr. (Materialien des Arnold-Bergstraesser-Institutsfür Kulturwissenschaftliche Forschung.) World peace through world economy. 6th International Study Conference, Youth and Student Division of the World Association of World Federalists. Assen, V a n G o r c u m , 1968. 147 p .



Science politique C A P E C C H I , V ; P O L A C C H I N I , V . Cioni ; G A L L I , G . (ed.) ; SIVINI, G . / / comportamento



elettorale in Italia. Bologna, II Mulino, 1968. 474 p . , fig., tabl., cartes, bibliogr. 10 000 lires. (Istituto di Studi e Ricerche « Carlo Cattaneo », Ricerche sulla participazione política in Italia, 1.) F O U G È R E , Louis Civil service systems. Traduit par Ruth M u r p h y et Robert North. Brussels, International Institute of Administrative Sciences, 1967. 354 p., bibliogr. SoiH, Missoum. La fonction publique. Paris, Hachette, 1968. 255 p . , tabl., index. 16 francs. S K I D M O R E , T h o m a s E . Politics in Brazil ig^o-igß^ N e w York, Oxford University Press, 1967. XVIII + 446 p . , carte, bibliogr., index. 69 shillings. S N Y D E R , Glenn H . (ed.). Studies in international conflict. Buffalo, State University of N e w York at Buffalo, 1968. v u + 132 p . , fig., tabl. (Buffalo studies, vol. I V , n° 1.) S T E G E N G A , Jamas A . The United Nations force in Cyprus. Avec une préface de InisL . Claude, jr. Columbus (Ohio), Ohio State University Press, 1968. VTII + 227 p . , tabl., cartes, bibliogr., index. 6,25 dollars.



Sociologie B O U R D I E U , Pierre ; C H A M B O R E D O N , Jean-Claude ; P A S S E R O N , Jean-Claude. Le métier de sociologue. Livre I. Paris, Mouton-Bordas, 1968. 431 p., bibliogr., index. 29 francs. (École pratique des hautes études-Sorbonne. Les textes sociologiques, 1.)
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C A M P O , Salustiano del. Cambios sociales y formas de vida. Barcelona-Caracas, Ariel, 1968. 282 p . , tabl. (Colección D e m o s . ) C A V A L L I , Luciano Max Weber: religions et società. Bologna, Il Mulino, 1968. 505 p . , index. 5 000 lires. (Saggi 68.) C H A T T E R jEE, Bishwa B ; S R I V A S T A V A , H a n u m a n Prasad Challenge of famine. Varamasi (India), A m i t a b h , 1968. m + 39 p . , fig., tabl., pi. 4 roupies; 1,50 dollar; 6 shillings. El hombre, sujeto del cambio. Santiago de Chile, Concejería Nacional de Promoción Popular, 1968. 75 p . , fig., tabl., pl. (Aspectos sociales de u n a política de gobierno.) F A L L E R S , L . A . (ed.). Immigrants and associations. T h e H a g u e , Paris : M o u t o n , 1967. 187 p . , tabl., cartes., pl. 13,50 florins. H E N R Y O N , C ; L A M B R E C H T S , E . Sous la direction de P . de B I E . Le manage en Belgique. Bruxelles, E v o , 1968. 259 p . , fig., tabl. 250 francs beiges. K A R B U S I C K Y , V ; M O K R Y , L . (ed.). Otazky hudebni sociologie. Sbernik prispevkii hudebne sociologickeho seminare Svazu ceskoslovenskych skladatelii 6-8 d u b n a 1966 [Questions de sociologie de la musique, rapports présentés a u premier séminaire de l'Union des compositeurs tchécoslovaques, 6-8 avril 1966]. Praha, 1967. 310 p . , fig., tabl. Multigraphié. 300 couronnes. (Résumés en russe, en français, en anglais et en allemand.) L E E D S , Anthony (ed.). Social structure, stratification and mobility / Estructura, estratificación y movilidad social. Washington D . C , P a n American U n i o n , 1967. 373 p . , fig. Multigraphié. (Studies a n d monographs, V I I I / Estudios y monografías, X X . ) M A T T E L A R T , A . y M . La mujer chilena en una nueva sociedad. Santiago d e Chile, Editorial del Pacífico, 1968. 227 p . , tabl. Q U A D R I , Goffredo. L'antagonismo come oggetto di una sociología speculativa. Siena, Circolo Giuridico dell'Università, 1967. 23 p . (Estratto dagli « Studi Senesi» III, serie X V I , 1967, fase. III.) S H A N A S , Ethel, et al. Old people in three industrial societies. N e w York, Atherton Press, 1968. x + 478 p . , fig., tabl., index. 15 dollars. Z G H A L , Abdelkader. Modernisation del' agriculture et populations semi-nomades. T h e H a g u e , M o u t o n , 1967. 186 p . , fig., tabl., cartes, pl. (Publications of the Institute of Social Studies, series maior, vol. XIII.)



Ethnologie B O U R G U I G N O N , Erika ; G R E E N B A U M , Lenora. Diversity and homogeneity: a comparative analysis of societal characteristics based on data from the ethnographic atlas. C o l u m b u s (Ohio), T h e O h i o State University Research Foundation, 1968. vrn + 142 p . , tabl. Multigraphié. (Occasional papers in anthropology, n° 1.) C Z E K A N O W S K I , J a n . W glob losow aruwimi. W r o c l a w , Polskie Towarzystwo L u d o z nawcze, 1958. 461 p . , fig., ill., carte, index. (Prace etnologiczne, T o m V I . ) P U M A R I N O , V . R a m ó n ; S A N G U E Z A , Arturo. Los bailes chinos en Aconcaguay Valparaiso. Santiago de Chile, Consejería Nacional de Promoción Popular, 1968. 63 p . , fig., partitions d e musique. S I N G E R , Milton ; C O H N , Bernard S . (eds.). Structure and change in Indian society. Chicago, Aldene, 1968. xvr + 507 p . , fig., tabl., cartes., bibliogr., index. 10 dollars. V R E E D E - D E S T U E R S , Cora. Parda. A study of Muslim women's life in Northern India. Assen, V a n G o r c u m a n d Prakke, 1968. xil + 128 p . fig., cartes, pl., bibliogr. 18,50 florins. (Series non-European societies, n° 8.)



Philosophie, psychologie A P T H E K E R , Herbert (ed.). Marxism and Christianity. N e w York, Humanities Press, 1968. xii + 240 p . , bibl.



8oo



Les sciences sociales dans le m o n d e



B U N G E , William. The dialectics of Marxist theory. N e w York, T h e American Institute for Marxist Studies, 1968. 49 p. Multigraphié. (Occasional paper, n° 7.) C A S S I E R S , L . Le psychopathe délinquant. Bruxelles, Dessart, 1968. 180 p., fig., tabl., bibliogr. (Dossiers de psychologie et de sciences humaines.) D U I J K E R , Hubert C ; J A C O B S O N , Eugene H . International directory of psychologists exclusive of the USA. 2 e éd. Préparé par le Committee on Publication and C o m m u nication of the International Union of Psychological Science. Assen, V a n G o r c u m , 1966. xxiv + 577 p . H I N S T , H a n s Das Verhältnis zwischen Westdeutschen und Flüchtlingen. Bern, Stuttgart : H u b e r , 1968. 149 p . , fig., tabl., index. (Schriften zur Sozialpsychologie, n° 6.) K E T T L E , Arnold ; H A N E S , V . G . Man and the arts: a Marxist approach. N e w York, American Institute for Marxist Studies, 1968. 33 p. 1 dollar. (Occasional paper, n°8.) La criminologie clinique: orientations actuelles. Colloque organisé par l'Institut D r E . D e Greeff avec la collaboration d u séminaire de criminologie de l'Université catholique de Louvain. Bruxelles, Dessart, 1968. 302 p., fig., tabl. (Dossiers de psychologie et de sciences humaines.) W O R D E N S T A M , G u n n a r . Den sino-sovjetiska konflikten: ideologifaktorn. Stockholm, Beredshapsnämnden för psykologiskt försvar, ig68. 45 p . ,fig.,tabl. Multigraphié. (Psykologiskt försvar, n° 39.)



Education A N D E R S O N , C . A . Le contexte social de la planification de l'éducation. Paris, Unesco : Institut international de planification de l'éducation, 1968. 41 p . , 1 dollar ; 6 shillings, 3,50 francs. (Principes d e la planification de l'éducation, 5.) B U R G E S S , Tyrrell ; L A Y A R D , Richard ; P A N T , Pitambar. Manpower and educational development in India ig6i-ig68. Edinburgh, L o n d o n : Oliver and B o y d , 1968. xil + 89 p., tabl., index. 63 shillings. (Unit for economic and statistical studies on higher education, London School of Economics and Political Science, report, n° 3.) Educational planning: a directory of training and research institutions. 2 e éd. Paris, Unesco : International Institute for Educational Planning, 1968. 234 p . 3 dollars : 18 shillings ; 10,50 francs. K A Y E , Barrington ; R O G E R S , Irving. Group work in secondary schools and the training of teachers in its methods. London, Oxford University Press, 1968. xni + 146 p., bibliogr., index. 8 shillings 6 pence. M E N G , Heinrich. Contrainte et liberté dans l'éducation. La sanction dans la relation éducative. Toulouse, Privat, 1968. 221 p . 16,20 francs. N o z H K O , K ; M o N O S Z O N , E ; Z H A M I N , V ; S E V E R T S E V , V . Educational planning in the USSR. With observations of an IIEP mission to the U S S R headed by R a y m o n d Poignant. Paris, Unesco : International Institute for Educational Planning, 1968. 2 9 5 P-) tabl- 6 dollars ; 36 shillings ; 21 francs. P E A C O C K , Alan ; G L E N N E S T E R , H o w a r d ; L A V E R S , Robert. Educational finance:its sources and uses in the United Kingdom. Edinburgh, L o n d o n : Oliver and Boyd, 1968. vn -f- 82 p . ,fig.,tabl., index. 55 shillings. (Unit for economic and statistical studies on higher education, L o n d o n School of Economics and Political Science, report, n° 4.)



Information I R V I N G , James ; S T . L É G E R , F . Y . Report on an investigation into the attitudes of a sample of male residents of the City of East London, Cape Province, towards the « Daily despatch » and other newspapers in the area. G r a h a m s t o w n , C . P . , Rhodes University Institute
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of Social and Economie Research, 1967. v u + 161 p . , tabl. Multigraphié. 6 rands.



Études de régions ou de pays G H A R A T C H E H D A G H I , Cyrus. Distribution of land in Varamin: an opening phase of the agrarian reform in Iran. Apiaden, Leske, 1967. 179 p . , tabl., carte, bibliogr. Multigraphié. (Publications of the G e r m a n Orient Institute.) L E A C H , Richard H . (ed.). Contemporary Canada. D u r h a m , N . C . D u k e University C o m m o n w e a l t h Studies Centre, 1967. xll + 328 p . , tabl., index. 10 dollars.



Divers L A N C A S T E R , H . O . Bibliography of statistical bibliographies. Edinburgh, L o n d o n : Oliver and Boyd, 1968. v m + 103 p . , index. 84 shillings. M E A D , Margaret ; B Y E R S , Paul. The small conference. Paris, T h e H a g u e : M o u t o n , 1968. vin + 126 p . , pi., bibliogr. 20 francs. (Publications of the International Social Science Council, 9.) O W E N , David (ed.). A unified health service. Oxford, London, Edinburgh, N e w York Toronto, Sydney, Paris, Braunschweig : Pergamon Press, 1968. v u + 148 p . , fig., tabl. 30 shillings. P L E S S E N , Jacques. Promenade et poésie. L'expérience de la marche et du mouvement dans l'œuvre de Rimbaud. L a H a y e , Paris : M o u t o n , 1967. 348 p . , tabl., bibliogr., index. 18florins.(Publications de l'Institut d'études françaises et occitanes de l'Université d'Utrecht, 1.) W O R T H , C . Brooke. A naturalist in Trinidad. Illustré par D o n R . Eckelberry. Philadelphia, N e w York : Lippincott, 1967. 291 p . , ill., carte, index.



Quelques publications de rUnesco dans le domaine des sciences sociales Les sciences sociales dans l'enseignement technique supérieur. Enquête internationale. (Les sciences sociales dans l'enseignement supérieur.) Le but visé par la présente publication est de favoriser, sur le plan national, régional et international, le développement de l'enseignement des sciences sociales qui présentent u n intérêt spécial pour l'enseignement technique supérieur, qu'il s'agisse de la profession d'ingénieur elle-même ou de professions étroitement liées aux sciences technologiques : architecture, planification urbaine et rurale, construction de routes, m o y e n s de transport, travaux d'irrigation, et d'autres grandes catégories de professions techniques très importantes pour la vie sociale et économique. 1967



183 p .



16 F



$4.50 23/-



Méthodes de projection à long terme de l'offre et de la demande de main-d'œuvre qualifiée, par H . Goldstein et S. Swerdloff. (Rapports et études statistiques, 12.) Les projections relatives aux besoins de personnel, surtout de personnel scientifique technique et spécialisé, suscitent depuis vingt ans dans le m o n d e entier u n intérêt croissant. Dans la présente étude, les auteurs, attachés au Bureau des statistiques de la main-d'œuvre au Département de la main-d'œuvre des États-Unis, étudient les procédés qui ont été employés dans ce domaine et examinent les différentes méthodes de projection. 1968



50 p.



3,50 F



Si 6/-



Annualre statistique de l'Unesco, 1967. Cinquième volume, établi avec la coopération des services nationaux de statistique et des commissions nationales pour l'Unesco, et avec le concours d u Bureau de statistique et du Service de la population de l'Organisation des Nations Unies. Il traite des matières suivantes : Population ; Éducation ;



Bibliothèques et musées ; Édition de livres ; Journaux et autres périodiques ; Consommation de papier ; Film et cinéma ; Radiodiffusion ; Télévision. Bilingue : anglais-français 1968 519 p . 70 F $20 £6 Les sciences sociales : Problèmes et orientations. Choix d'études. Recueil de 32 études portant sur des thèmes spécialisés, sur des recherches récentes ou inédites, ou sur des questions situées à la frontière de plusieurs disciplines. Ces études ont pour but d'indiquer dans quelques domaines privilégiés des directions de recherche ou de méthodes. Le volume comprend deux sections. Dans la première, qui s'intitule « Problèmes et points de vue », les études sont groupées selon leur thème autour de trois disciplines : anthropologie, économie et sociologie. L a seconde section, « Méthodes », traite de la théorie des systèmes, des modèles, des processus de simulation et de la recherche comparative et interdisciplinaire. Mixte : anglais-français 1968 507 p. 45 F $13 77/Le droit d'être un h o m m e . Recueil de textes préparé sous la direction de Jeanne Hersch. Cette importante anthologie s'ordonne autour des thèmes suivants : personne humaine, pouvoir, limites d u pouvoir, liberté civile, vérité et liberté, droits sociaux, liberté concrète, éducation, science, culture, servitude et violence, le droit contre la force, identité nationale et indépendance, universalité, fondements et finalité des droits. 1968 588 p . relié 35 F $10 60/Publié conjointement par l'Unesco, R. Laffont et Payot. Distribution : France et pays francophones à l'exception de la Suisse : Forum, Paris, 36,30 F ; Suisse : Payot, Lausanne, 35 FS.
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